
LA PASSERELLE
L'économie suisse dans son ensemble

Lausanne , le 18 décembre
Lorsqu'eut lieu, en décembre 1958,

la libéralisation des échanges dans
le cadre de l'OECE rendant super-
f lue  l'Union Européenne de paie-
ments, on pouvait craindre des d i f -
ficultés d' exécution monétaire.

Heureusement , il n'en f u t  rien et,
de mois en mois, l'année 1959 s'é-
coula au gré d'un rythme apaisant
dans la politique des échanges f i -
nanciers.

D'une part le Marché commun.
On se demandait de quelle maniè-

re, en parallèle , s'uniformiserait la
politique des échanges commerciaux
dans leur ensemble . D'emblée il fa l -
lut convenir que le problèm e était
beaucoup plus ardu et de beaucoup
plu s longue durée.

L'introduction du Marché com-
mun entre les six pays formant le
Groupe des Six prenai t à son tour
un départ nettement décidé qui ne
manqua pas d'étonner un peu les
autres nations. En certains pays on
espérait n'avoir pas à y croire. Il
fa l lu t  déchanter devant l'évidence
contraire.

Des lors, les polémiques surgi-
rent avec autant de conviction d' un
côté que de l'autre. D' une part , ceux
qui acceptaient de sacrifier une par-
celle relativement grande de leur
autonomie politique ; d'autre part ,
ceux qui ne f igent  ' pa s praticable
de le faire , et parmi ceux-là notre
pays .

D'autre part la Petite Zone
de libre-échange

C'est alors que la Grande-Breta-
gne résolut de parvenir à tout prix
à une « entente parallèle » grou-
pant les pays acquis partiellement
(comme elle) à l'idée d' un marché
européen assoupli.

On sait combien l'ébauche de ce
Groupe des Sept f u t  pénible et com-
bien les membres du Groupe des
Six ne crurent point , à leur tour,
à sa naissance réelle. Là aussi il f a l -
lut se rendre à l'évidence : le Grou-
pe des Sept prouvait sa vitalité dia-
lectique et pratique .

Dès lors , des complications ris-
quaient de survenir et de séparer
en deux camps antagonistes la vie
économique de l'Europe. Il s u f f i t
souvent de peu de chose pour raidir
des oppositions , pour créer des si-
tuations desquelles il devient
d i f f i c i l e  de sortir , même si se trouve
en jeu une entité géographi que et
humaine.

Une fois  encore, les optimistes
semblent avoir eu raison ; et ce
n'est point nous qui voudrions ici
douter de ta chance. En e f f e t , lors-
que f u t  décidée la création du Grou-
pe des Sept à Stockholm, au lieu
d' entendre l'af f irmation de princi-
pes respectables certes mais rigides
et discriminatoires, on fu t  heureux
de discerner des propos tendant au
rapprochement possible , à certaine
échéance, des deux groupes en pré-
sence.
«Suite page 3 > Ernest BOR Y

II
(Voir «L'Impartial» du 16 décembre)

Comment dès lors expliquer cette
disparition du premier terme ?

Pour Abraham Robert on se rend
compte que la fontaine ronde , signi-
fie encore très nettement la source
ronde , pour le Banneret , Fontaine
n'est déjà plus qu 'un nom donné
à une source

t N
pai André TISSOT, directeur du
Gymnase de La Chaux-de-Fonds

^ ;

Que s'est-il passe ? De même qu 'au
cours des siècles, les sources se per-
dent souvent , fontaine a perdu son
premier sens, il signifie pour le
Banneret ce que nous appelons au-
jourd'hu i une fontaine, c'est-à-dire
un bassin, un fût de pierre , le goulot
d'où sort le jet de cristal dont les
femmes empliront leurs cruches, le
passant rafraîchira sa bouche. Re-
marquons que dans nos villes mo-
dernes, la fontaine, organe vital du
village, puisqu 'il y commandait la
vie des gens et des bêtes, tend à
devenir un ornement , un poétique
souvenir du passé, et que , pour nous
citadins, le contenu du mot n 'est
déjà plus le même que pour nos
grand-pères, qui ne connaissaient
pas l'eau sur l'évier et les bienfaits
des Services industriels !

Puisque le mot a perdu son sens
originel , il doit disparaître , il ne
saurait plus désigner une source.
Mais pour bien comprendre «La
Ronde», «La Grecque », «La Claire» ,
«La Maladière », il n 'en faut pas
moins suppléer le mot fontaine
dans son premier sens (source ron-
de, source claire, source des mala-
des, etc.).

Remarquons qu 'il pourra se main-
tenir dans un nom propre , comme
nous le voyons dans le texte du
Banneret. Celui-ci parle d'une
source appelée Fontaine Ronde. Il

ne paraît d'ailleurs pas remarquer
(il n'est pas du pays) que le nom se
rapporte étroitement à la chose
nommée. La particularité du nom
propre étant de ne plus être analy-
sé, ni compris. (George signifie le
laboureur , Agassiz, la pie, Lesque-
reux, l'écureuil, etc.).

(Voir suite en p age ?.)

Une nouvelle hypothèse sur
l'oriqine du nom de La Chaux-de-Fonds

...pour avoir ridiculisé les
défauts de sa patrie

Un dessinateur américain perd sa place.

C'est en visitant l'Europe qu'il s'est rendu compte
des défauts américains

(Corr nart de *L'Impartial *)
New-York, le 18 décembre.

James Ivey, dessinateur d'outre-
Atlantique, est bien connu du public
de sa patrie, surtout à cause de ses
caricatures ; celles-ci paraissaient
régulièrement jusqu 'à la semaine
dernière dans deux grands quoti-
diens « Washington Star » et le
St-Petersburg Times ».

Récemment l'artiste, qui a 34 ans
et qui n'a encore jamais été en
Europe, s'était vu attribuer un prix
de la Fondation Reid , avec une
bourse d'étude qui lui avait permis
de jouer au « globetrotter » et de
faire un voyage circulaire sur le
vieux continent. Il vient de par-
courir onze pays et de s'entretenir
avec 55 maîtres du dessin et de la
caricature.

Une fois de retour aux Etats-Unis,
il publiait un petit « carnet d'im-
pressions » dans lequel il tirait les
conclusions de tout ce qu'il avait
vu, mais ce qui plus est , dans ses
nouvelles caricatures, il s'attaquait
à des symboles et conceptions aussi
intouchables que l'« oncle Sam » ou

le dieu Mars, figures souvent invo-
quées par les « cartoonistes » U. S...

Ses croquis et leurs légendes, les
uns aussi irrespectueux que les au-
tres, choquèrent certains lecteurs.
On avait adressé des lettres de pro-
testation à la direction du journal.
Aussi, M. James Ivey se voyait noti-
fier son renvoi de la rédaction , deux
jour s après la parution de son album
qui renferme la moisson et les leçons
de sa tournée européenne.
(Suite page 7) G. A.

L'humour de la semaine

£ncore une chance que je  n'aie pas épousé le budget militaire I

A chacun son f ardeau...

Un centre de location destiné aux
automobilistes qui veulent traverser la
Manche en bateau a été inauguré ré-
cemment à Londres. Ce centre qui , esti-
me-t-on, devra répondre à plus de 200
mille demandes l'année prochaine , per-
mettra de faciliter les formalités de
location , qui pourront être accomplies
pai télé phone. La création de ce cen-
tre est due aux efforts conjoints des
chemins de fer britanniques , français
et belges.

La traversée de la Manche
par téléphone

...à l'Organisation internationale du
Travail , pour le quarantième anni-
versaire de sa fondation : une sta-
tue du Dieu Ptah , protecteur des
arts et du commerce, et des bas-
reliefs provenant des tombes de Ti ,
Ka-Em-Reh et Merekura , des 4e et

5e dynasties (de 2750 à 2625
avant Jésus-Christ) .

Un cadeau égypt ien

/PASSANT
On a parlé de l'attention ridicule et

exagérée que portent certains journaux
— même importants — aux faits et ges-
tes des stars ou des vedettes.

Certains confrères ne vont-ils pas jus-
qu'à traiter ces simples mortelles (ou
mortels) de «monstres sacrés» ? Alors
qu'il ne s'agit souvent que de talents mé-
diocres, illustrés par une belle plastique
et montés en épingle par une publicité
savante...

Ce n'est toutefois ni le culot ni la pré-
tention qui manquent à ce quarteron
d'acteurs ou d'actrices plus ou moins
connus et dont la vie privée est le plus
souvent tissée de divorces ou de scan-
dales. On vient d'en avoir un assez joli
exemple, à propos d'une assez jolie star
(Belinda Lee) qui avait déjà assez joli-
ment (suicide manqué, etc.) défrayé la
chronique.

Imaginez-vous que, de Munich , où elle
tourne le principal rôle du film «Katia»,
elle a téléphoné à son agent londonien,
M. Eric Glass, pour lui dire : «Vous pou-
vez annoncer au monde que tout est fini
entre le prince Orsini et moi.»

—Vous pouvez annoncer au monde...
Comme si la charmante pépee, qui

vient de plaquer son amant, annonçait
une nouvelle capable de bouleverser
l'univers. Et comme si la fin de son
idylle publique, gratuite et photogéni-
que passionnait vraiment l'humanité.

Que ne peut-on lui répondre par
retour du courrier et par l'entremise du
même M. Glass : « Mam'zelle, heureux
de vous faire savoir que le monde s'en
f... et que fussiez-vous cent fois plus
jolie et cent fois plus célèbre, il s'en
moquerait autant. »

Quant à savoir pourquoi j'en ai parlé
moi-même, c'est que je n'avais vrai-
ment, ce matin, aucun autre sujet sous
la dent.

Que mon tout petit monde me par-
donne...

Le père Piquerez,

Voici Dominique Claudel , la petite-fi l le du grand poète français , qui est
très liée au f i l s  de l'ex-roi Humbert d'Italie et de Marie-José de Belgi-
que. Il vit avec sa mère près de Genève (Merlinge) , et celle-ci a dé-
menti tout projet de mariage entre les deux jeunes gens. « Nous
sommes, Victôr-Emriianuèl et moi , de très bons amis ! » a dit Domini-
que. Si mon grand-père vivait encore , il s'écrierait orgueilleusement :
« Il est plus rare d'être la pet i te- f i l l e  d'un des plus grands poètes de

son temps que d'être le f i l s  d' un ex-roi ! »

Un roman d'amour entre Savoie et Claudel ?

— Mademoiselle , demande 1 examina-
teur dans un cours d'anatomie , com-
bien de côtes a l'homme î

L'interrogée l'ignore. L'examinateur
pose la même question à une autre
étudiante qui le sait.

— Pas étonnant ! s'exclame la pre-
mière. Elle est mariée, celle-là !

Education sentimentale
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...Plaisir de recevoir un cadeau signé «Au Panier Fleuri»

MEUBLES
METROPOLE

vous propose quelques
bonnes idées pour vos

C A D E A U X
de fin d'année à des prix

très avantageux
depuis

Studio Fr. 240.—
Chambre à manger 590.—
Fauteuil 54.—
Guéridon 39.—
Garniture de vest iaire 195.—
Servier-boy 45.—
Table de radio 28.—
Bibliothèque 90.—
Bar 155.—
Etagère 35.—
Sellette 10.—
Armoire 2 portes 160.—
Armoire à chaussures 90.—
Jardinière 36.—
Divan 1 place 185.—
Entourage de divan 145.—
Combiné 390.—

9 
Dressoir 375.—
Commode 130.—
Chiffonnier 130.—
Lampadaire 65.—
]etées de divan 36.—
Tapis de milieu 95.—
Tour de lit 90.—
Descente de lit 12.—
Couvre-lit 95.—
Chambre d'enfant,
comprenant : 1 armoire 2

portes, entourage de di-
van avec coffre , 1 divan
complet , 1 meuble de
chevet 645.—

etc., etc.

Facilités de paiements
Livraison franco

Meubles Métropole
SERMET & HURNI

Avenue Léopold-Robert 100
LA CHAUX-DE-FONDS
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|| PETITS SACS DE PEAU , teintes mode , avec broderies |i
j j jf c modernes , pour rouge à lèvres ou d' autres accessoires tp
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0 GANTS DE PEAU pour dames et messieurs fi?
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|| FOULARDS et CEINTURES haute mode %i — §
31 Pour vos petits chiens : JL
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O/J s 'abonne en tout temps ù «L 'Impartial »

On cherche à acheter

voiture i
de 6 à 10 CV

1958-59. Paiement comp- i
tant. — Faire offres avec (
prix sous chiffre P 7464 N,
à Publicitas, Neuchàtel. ,

TJIDICiirsû
de qualité

O o

prix imbattable
une exclusivité

des

Meubles
Métropole j

Av Léopold -Robert 101

SOUS-SOL à louer, deux
chambres et cuisine, au
soleil, tout de suite ou
époque à convenir. S'a-
dresser après 19 heures
Sophie-Mairet 18, 3e éta-
ge, tél. 2 05 73.

A VENDRE table de sa-
lon, dessus miroir. Tél.
(039) 251.88.

A VENDRE paletot de
fourrure chevrette grise,
taille 42, bottillons daim
beige, talons bottiers No
39, smoking taille moyen-
ne, le tout en bon état.
Bas prix . S'adr. Jardiniè-
re 27, 2me étage. Télé-
phone 2.90.14.
VESTE DE SKI en par-
fait état, 8 ans, skis 130
cm., souliers de hockey
No 34, manteau fourrure
blanche 4 ans, â vendre.
Tél. 2.69.20.

MANTEAU Astrakan
marron , taille 42 , à l'état
de neuf , à vendre 1500 fr.
— Faire offres : case pos-
tale 66

A VENDRE belle jaquet-
te de fourrure mouton
doré , taille 42-44 , Prix 180
francs. — S'adresser au
bureau de L'Impartial

27533
LOCO Junior No 1180U
pour train électrique HO ,
à vendre d'occasion 40
fr. — S'adresser Allées 11.
tél . 2 49 52.

PHOTO A vendre 1 ap-
pareil 24X36 , télémètre
couplé, objectif très lu-
mineux. Très bas prix.
— S'adresser Bois-Noir 52.
3e à gauche.

SKIS A vendre deux pai-
res de ski, 195 et 190 cm.,
fixations Kandahar. —
S'adresser Mlle Lucienne
Hofer , Commerce 101.

A VENDRE 1 divan-couch
3 fauteuils. Bas prix. —
S'adresser Tertre 7, 2me
étage à droite.

A VENDRE 2 paires de
skis, long. 1.90, 1.95 m „
1 petit jeu foot-ball de
table. — S'adr. rue du
Doubs 131, Sine droite.

A VENDRE superbe man-
teau de fourrure (belle
pièce) opossum taille 40-
42. Bas prix. — Tél. (039)
2 71 68.

ROBE cocktail , taille 42 ,
à vendre. — Tél. (039i
5 23 88.

\ A VENDRE faute de pla-
ce un grand lit de milieu
bois acajou . — Télépho-

\ ner au 4 33 20.

\ A VENDRE une paire de
beaux canaris. — S'adres-
ser rue du Progrès 107,

: au 2e étage.

; A VENDRE d'occasion
• 1 violon 4/4 , 1 mandoline.
, — S'adresser Grenier 20 ,

au 4e étage à gauche.

CONTREBASSE %, 4 cor-
des, à vendre. Prix a van- 1
tageu x. — S'adresser rue
de la Paix 77 , 2e étage à
droite.
TRAIN MARKLIN avec
accessoires et transforma-
teur, en parfait état , à
céder pour 85 fr. — Té-
léphoner au 2 35 13, le
soir.

A VENDRE 1 poussette
Wisa Gloria blanche, 1
pousse - pousse combiné
gris et bleu , 1 parc , 2
manteaux. 1 burnous
blancs , seillcs galvanisées.
1 lyre pour poêle 0 120
mm . — S'adr. P. Augsbur-
ger , Commerce 99.

JE CHERCHE d'occasion
disques espagnols Assimil
- Tél . (039) 2 02 87.

i'ERDU une broche or 14
carats. La rapporter con-
tre récompense au bureau
de LTmpartial. 27479

TAPIS
A vendre superbes tapiî
de milieu, très épais, ga-
rantis neufs. Prix 60 fr
Superbe affaire. — S'a-
dresser C Gentil, rue du
Progrès 13 a.

Ut turc
à vendre, d'une place,
matelas crin animal. Prix
75 fr. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

27418

DAME
consciencieuse, très habi-
le, cherche travail à do-
micile. Eventuellement
ferait petit apprentissage
en fabrique. Chassage de
pierres pas exclu. Ecrire
sous chiffre L I 27497,
au bureau de LTmpartial.

SOMMELIERE est cher-
chée dans bar à café. Dé-
butante acceptée. S'adr.
au bureau de ' LTmpar-
tlal . 27461
FEMME DE MENAGE
est demandée 4 à 5 heu-
res par jour. S'adr au
bureau de L'Impartial.

27457
JEUNE PERSONNE est
demandée par ménage
soigné, de 8 à 17 h. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 27491
FEMME DE MENAGE
consciencieuse est de-
mandée tous les lundis
matin par ménage soi-
gné. — Ecrire sous chif-
fre G N 27629. au burea u
de LTmpartia l, ou tél .
heures des repas au
(039) 3 14 86. 
EMPLOYÉE DE MAISON
est demandée pour jan-
vier et février pour un
ménage de 3 personnes et
1 enfant. Possibilité de
rentrer le soir chez elle,
ainsi que les samedis et
dimanches. — S'adresser
après 19 heures, Temple-
Allemand 59, 2e étage, té-
léphone (039) 2 52 68.

LAVAGE de VAISSELLE
serait fait par personne
consciencieuse, durant les
fêtes de Noël. — S'adres-
ser Hôtel-de-Ville 23, au
1er étage à droite.
DAME cherche travail
pour emballages et aider
dans magasin ou dans
blanchisserie. — Télépho-
ne (039) 8 21 73.

CHAMBRE à louer meu-
blée, avec salle de bains
et chauffage central, rue
de la Paix 17, au rez-de-
chaussée à droite. — Tél.
3 39 32 (de 12 h. 45 à 13
h. 30)J 
BELLE CHAMBRE à
louer , part à la salle de
bains, dans maison mo-
derne, centrée. — Tél.
2 66 10.

STUDIO MEUBLÉ avec
possibilité de cuisiner, est
cherché par jeune fille
honnête et propre. — Té-
léphoner au 2 49 61, aux
heures des repas.
CHAMBRE tout confort,
indépendante, est deman-
dée quartier des Forges
Ecrire sous chiffre
G V 27616. au bureau de
LTmpartial.

CHERCHONS apparte-
ment meublé, une pièce,
si possible chauffé, pour
tout de suite. S'adr. Servi-
ce social, Porte-Echap-
pement , Numa-Droz 150.
Tél. (039) 2.42.67 - 
STUDIO meublé 1 pièce
et cuisine, confort, est
demandé quartier des
Forges. — Ecrire sous
chiffre J M 27615, au bu-
reau de LTmpartial.
APPARTEMENT non
meublé. 1 pièce et cuisine,
avec confort , est demandé
quartier des Forges. —
Ecrire sous chiffre
Z V 27617, au bureau de
ï.'Tmnnrtinl

A LOUER rue du Locle,
appartement de 3 pièces
Tout confort. Prix 186 tr
par mois, chauffage com-
pris. Libre dès le ler fé-
vrier 1960. - Tel (039i
2 07 84. 
A LOUER pour le 15 fé-
vrier , très joli sous-sol
ensoleillé, 2 chambres el
cuisine. Loyer modeste
— Faire offres sous chif-
fre A F 27634 , au bureau
de LTmpartial. 

. A LOUER petit logemenl
pour le ler janvier dam
petite maison d'ordre el
tranquille. — S'adresseï
chez Mme Isaac Hirschy
rue de Gibraltar 4.



Chronique de la bourse
Pas de grands changements sur les

marchés internationaux. —
Nestlé s'étend encore. — On

attend un bonus en
Philip's. — Effrite-
ment des banques

et des trusts.
(Corr. part , de L'Impartial)

Lausanne, le 18 décembre.
Les marchés financiers évoluent

tout à fait normalement si l'on
considère que l'on approche à
grands pas de la fin de l'année ;
en Suisse, on met un peu l'accent
sur la mise en garde de la BNS à
l'égard des banques en matière de
crédit. La spéculation boursière est
visée dans ces propos-là et il se
pourrait que quelques restrictions
soient momentanément apportées à
des comptes spéciaux. Nous pouvons
penser qu'une fois passée la pre-
mière impression, on reviendra à
une estimation moins sévère de la
situation.

La diminution des liquidités s'est
cependant fait sentir sur les trans-
actions en obligations suisses où des
reculs de 1 % en moyenne se sont
imposés depuis quelques jours. Les
obligations étrangères sont égale-
ment plus offertes.

En matière de tendance des ac-
tions, il a manqué le soutien d'une
orientation meilleure aux USA, car
Wall Street, malgré une améliora-
tion récente de l'indice des indus-
trielles Dow Jones s'applique à re-
prendre un jour les gains de la
veille, ne ne gardant que quelques
hausses sur des valeurs pas encore
très connues dans les sphères inter-
nationales de la bourse. Pourtant,
la faveur reste attachée aux valeurs
dites de sciences.

En Suisse, les actions de banques
et les trusts ont lâché du lest : en
moyenne 30 à 40 fr . dans le premier
groupe, et 50 à 75 fr. dans le deu-
xième, à l'exception de l'Interhan-
del : —120 fr . et Financière Italo-
Suisse : +5 fr . Faiblesse dans le
compartiment argentin où les Sodec,
Cia, Cadelplata ont reculé d'abord
de quelques points puis se sont
légèrement ressaisis.

Dans les actions métallurgiques,
la plus grande irrégularité a régné,
marquant certaines valeurs du sceau
de la baisse : Aluminium —130, Bo-
veri —10, Saurer et Sulzer —40, et
d?autres d'une modeste améliora-
tion : Fischer +20, Sécheron in-
changée.

Il ne faut point s'étonner de voir
en retrait l'ensemble des actions de
l'industrie chimique qui avaient
tant monté auparavant. Dans les
actions étrangères, toujours en
vedette la Philip's (+70 fr.) sur
l'espoir d'une distribution extraordi-
naire... de 10 % en actions. Améri-
caines cotées en Suisse peu chan-
gées.

Terminons en signalant que Nes-
tlé vient d'étendre son emprise en
proposant de racheter une entre-
prise anglaise, et cela à un prix
devant empêcher toute concurrence
de se présenter ! L'action au porteur
a reculé de 35 fr., mais celle au
nominatif est restée très stable à
1350-60.

La situation économique
et sociale dans le monde

COUP D'OFTL SUR L'ACTUALITE

(Corr. part , de L'Impartial]
ALLEMAGNE : Le rythme de la

construction ralentira en 1960. —
Le nombre de logements construits
cette année en Allemagne fédérale
s'élève à 560.000, dépassant ainsi
tous les chiffres précédents.

Les demandes commençant à être
satisfaites, le gouvernement de Bonn
a décidé de ralentir le rythme de la
construction. En 1960 , on ne créera
que 550.000 nouveaux logis et, de
réduction en réduction , en 1965, le
chiffre ne sera plus que de l'ordre
de 400.000.

PAYS-BAS : Lès Hollandais sont
gens économes. — Dans une étude
concernant le développement del'épargne et qui couvre la période
de 1950 à 1958, on lit qu 'en 1950, lesépargnes nationales s'élevaient àdeux milliards de florins (11,5%du revenu national) pour atteindre
en 1958 le montant total de sixmilliards et demi (20 % environ du
revenu national).

Ce sont les économies réalisées
par les familles qui , dans ces chif-fres, occupent le premier rang Elles
ont atteint en 1958 la somme de
trois milliards et demi de florins(54 % du montant total) . Quant
aux entreprises, leur part qui était
de 1 milliard en 1950, s'élevait en
1958 à deux milliards 200 millions.

— La paix du travail en Hollande.
— Des renseignements fournis par
le bureau central néerlandais de la
statistique, il ressort qu'aux Pays-
Bas, il a régné en 1958 une grande
paix dans le travail. En effet , le
nombre de journées de travail per-
dues en raison de grève s'est élevé
à 37.300. Ce chiffre ne représente
que 0,005% de l'estimation du nom-
bre de journées de travail des em-
ployés. La plupart des conflits ont
été soulevés en 1958 pour des ques-
tions de salaires. La perte de jour-
nées de travail qui en est découlée
a porté sur 86 % du total. Ce pour-
centage n'a été que de 4 % pour les
grèves de protestation.

CHINE COMMUNISTE : 17e na-
tion commerçante du monde. —i De
1950 à 1958, la Chine communiste
s'est placée du 22e au 17e rang des
nations commerçantes du monde,
d'après les statistiques officielles
chinoises.

Etant donné que la Chine se
transforme en nation industrielle
moderne, il s'ensuit que son com-
merce extérieur dans son ensemble,
doit continuer à se développer ainsi
que les possibilités d'échanges com-
merciaux, notamment avec les na-
tions industrielles.

ETATS-UNIS : 642 millions de
paires de chaussures. — Les esti-
mations de la production de la
chaussure ont été portées de 620 à
642 millions de paires. C'est la pre-
mière fois que le niveau des 600 mil-
lions sera dépassé. 1958 : 580 mil-
lions. Ceci signifie donc que de
bonnes affaires sont en cours. Bien
qu 'il y ait une forte concurrence
dans la vente au détail, les marges
de bénéfice sont élevées et il y a
place pour des réductions.

— La production automobile at-
teindra-t-elle en 1960 le taux le plus
élevé de son histoire ? — Selon le
Département du commerce améri-
cain , la production automobile
atteindra pendant le premier se-
mestre de i960 le taux le plus élevé
de l'histoire de cette industrie, pour
autant que l'acier soit disponible. Il
a prédit que la production de 1960
s'élèvera à 6,7 millions de voitures,
21,8 % de plus que les 5,5 millions
prévus pour cette année. Le chiffre
record est celui de 1955, de 7,9 mil-
lions d'automobiles.

LA PASSERELLE
L'économie suisse dans son ensemble

(Suite et fin )

La passerelle.
Ainsi , venant après celle du Grou-

pe des Sixt la création du Groupe
des Sept aboutissait à l'essai de lan-
cer une passerell e d'un groupe à
l'autre et non de préciser la profon-
deur dangereuse d' un abîme les sé-
parant. La bonne volonté prenait
le pas sur la bouderie, sans suppri-
mer cependant la concurrence.

On l'obsei~va tout de suite, car les
membres du Marché commun mi-
rent au bénéfice de certains de leurs
avantages les membres de l'OECE
qui n'étaient pas des leurs. Evidem-
ment, il ne s'est agi que de con-
cessions mineures, mais le ton était
donné. Rien ne prouve que désor-
mais ne se manifeste un peu moins
de véhémence à l'égard d'un cer-
tain point de vue dans l'application
du programm e très strict du Mar-
ché commun. On n'ignore pas , que
dans le Groupe des Six même, des
divergences subsistent à ce propos
et ne faibliront pas, au contraire.

La Suisse et son agriculture.
Notre pay s fai t  donc partie du

Groupe des Sept (Petite zone de
libre échange) . Si l'Angleterre a
beaucoup insisté pour mettre véri-
tablement en mouvement ce deuxiè-
me groupe européen, notre pays
n'est pas resté en arrière. Mais il
nous fallait défendre opiniâtrement
notre politiqu e de protection de
l'agriculture, et c'est là que nos re-
présentants ont dû faire preuve de
qualités et de perspicacité : il f a l -
lait abandonner du côté commer-
cial et industriel une part de po-
sitions fortes pour compenser la
faiblesse de notre agriculture.

En e f f e t , malgré tous les princi-
pes d'intégration européenne , à la
véritable et grande échelle , il est
impensable qu'un pays sacrifie son
agriculture. Or la nôtr& est dans
l'impossibilité de rivaliser avec l'é-
tranger sur la question des prix.
Nous devons admettre que notre
nourriture indigène nous coûte
plus cher qu'à l'étranger car nous
la produisons à des prix trop éle-
vés. Ces prix sont ainsi obtenus en
raison de notre standard d' exis-
tence, le perfectionnement des oeu-
vres sociales dans le cadre profes-
sionnel et, naturellement , coût de
la main-d' oeuvre.

Diminuer la production agricole
du pays parce que les importations
coûteraient moins cher ne formerait

qu'une politique à bien courte vue.
On a pu s'en rendre compte pendant
les moments dif f ici les de notre his-
toire, elle-même conditionnée par
l'histoire européenne d'abord et
mondiale ensuite. Un pays sans agri-
culture est voué à la famine , à la
mort dès que surgissent des situa-
tions exceptionnelles.

Donc tout en ayant adhéré au
GATT , notre pays a réussi à obte-
nir des arrangements particuliers
qui, comme dans tous les domaines,
confirment notre statut spécial... et
souvent critiqué dans le monde.
Nous défendons notre manière de
vivre et notre possibilité de vivre.
L'essentiel est de pouvoi r le faire au
gré d'accords âprement défendus
avec nos voisins et les pays lointains.

Et le reste ?
Pour les autres droits de douane,

il semble bien que notre position
est mieux accordée à l'ensemble des
autres pays. On sait d'ores et déjà
par exemple , que notre horlogerie
se trouvera favorisé e en Angleterre
dès l'application du Marché des
Sept. Aux importations, nos recet-
tes ne diminueront pas dans une
proportion inquiétante malgré l'a-
baissement progressif des droits en
raison du changement de notre
système d'imposition douanière. On
nous reproche déjà ce double-jeu ;
à cela il importe de répliquer que
le changement de système ne re-
présente en fait  que des modifica-
tions peu importantes en compa-
raison des droits des autres pays.
Il y a de nombreuses années que
notre direction des douanes y son-
geait. On peu t croire aujourd'hui
que cette lenteur n'exerce pas de
conséquence défavorable, mais au
contraire permet un ajustement
compensé. Cet équilibre suisse,
comme en d'autres domaines, est
consid éré çà et là avec beaucoup
d'esprit '- critique. , - ,.

Ce qui nous réjouit dans.,tout cela,
c'est qu'une passerelle a e f f ec t i ve -
mnt été jetée entre le Groupe des
Six et ëelui des Sept. Rien ne sera
facile à conjuguer , au cours des pro-
chaines années, mais la bonne vo-
lonté s'est manifestée ; un peu tard,
il est vrai . Il fau t  pourtant espérer
que peu à peu l'ostracisme cédera
la place à l'entente réelle. Et c'est
l'Europe qui en tirera les bénéfices ,
tous les bénéfices. Or c'est par
l' entente économique que l'on abou-
tira finalement à l'entente politique.

Ernest BORY

A la fin du mois d'août 1959, le
nombre des travailleurs étrangers sou-
mis à contrôle en Suisse s'élevait à
364.778, dont 63,7% d'hommes et 36,3 °/o
de femmes. Sur ce nombre , 59 °/o
étaient des non-saisonniers , 31 °/o des
saisonniers , et 10 °/o des frontaliers.

A la date précitée , l'industrie du bâti-
ment occupait dans son ensemble un
total de 89.413 travailleurs étrangers
soit 14,9 °/o de plus qu 'en août 1958.

En ce qui concerne la réparti tion des
étrangers d' après la nationalité , les Ita-
liens étaient toujours les plus nom-
breux avec 242.806 travailleurs , soit les
deux tiers de la main-d' œuvre étran-
gère soumise au contrôle . Ils étaient
su 'vis par les Allemands avec 71.246
travailleurs , les Autrichiens avec 30.382
travailleurs et les Français avec 8841
travailleurs.

Le nombre des travailleurs
étrangers en Suisse

Les réserves monétaires de la Suisse
n 'atteignent plus que 8252 millions de
francs , alors qu 'elles dépassaient la
somme de 9150 millions de francs en
janvier dernier.

Le chiffre de 8250 millions n'est pas
alarmant ; il correspond au montant des
réserves monétaires qui existaient en
avril 1958.

Par contre , il sied de se préoccuper
de la diminution régulière et impor-
tante des réserves au cours de l'année
1959. Un tel mouvement ne s'était en-
core pas produit depuis la dernière
guerre. Au contraire , au cours de ces
dernières années, les réserves monétai-
res suisses avaient constamment aug-
menté, à l'exception d'une brève pé-
riode, au début de 1957.

La diminution des réserves
monétaires suisses

Le commerce extérieur de la Suisse en novembre 1959
BERNE, 18. — Comparativement

au mois correspondant de l'année
précédente, les importations de
novembre 1959, ont augmenté de
130,5 millions et atteignent 726 ,9
millions de francs (mois précédent
737 millions) , alors que les exporta-
tions enregistrent une plus-value
de l'ordre de 89,4 millions et tota-
lisent 677,3 millions de francs (mois
précédent : 710,4 millions).

Avec 50 millions de francs en
chiffre rond , le solde passif de notre
balance commerciale est à peu près
deux fois plus élevé qu 'en octobre
dernier et surpasse d'un multiple
celui du mois de novembre 1958.
Les exportations qui, par rapport
au mois précédent, ont fléchi plus
fortement (—33,1 millions de fr.)
que les importations (—10,1 mil-
lions) , participent surtout à cette
évolution.

Les importations
L'accroissement des importations

par rapport à novembre 1958 con-
cerne surtout les produits fabriqués.
Dans le cas particulier, il convient
de citer en premier lieu les machi-
nes, les instruments et appareils,
ainsi que les préparations pharma-
ceutiques, marchandises qui, au re-
gard d'octobre 1959 également, nous
sont parvenues en plus grandes
quantités.

Les exportations
Les exportations ont diminué par

rapport au mois précédent, mais
sont encore sensiblement plus éle-
vées qu'en novembre 1958.

Nos principaux fournisseurs
et débouchés

Considéré d'après les chiffres
absolus, l'accroissement des entrées
et des sorties par rapport au mois
de novembre 1958 concerne dans une
plus forte mesure le commerce avec
l'Europe que celui avec les pays
d'outre-mer.

Parmi nos fournisseurs, on enre-
gistre avant tout un renforcement
de la position de l'Allemagne occi-
dentale, la Suisse ayant importé de
ce pays pour 45,5 millions de francs
de plus de marchandises qu 'il y a
une année. En outre , nos approvi-
sionnements en Italie, en France
et en Grande-Bretagne ont nota-
blement augmenté. Suivent à un
certain écart, entre autres pays, les
Etats-Unis d'Amérique, l'Autriche,
le Japon et l'Union économique
belgo-luxembourgeoise, tandis que
les importations en provenance des
Pays-Bas et du Mexique, notam-
ment, ont diminué.

La position de l'Allemagne occi-
dentale dans le cadre de nos expor-
tations n'est pas aussi prédomi-
nante. Ce pays occupe, il est vrai,
la première place, toutefois, l'aug-
mentation des ventes dans le trafic
avec notre voisine du nord ( + 18,8
millions de francs) est inférieure à
celle de nos achats à ce pays. Les
exportations à destination des USA,
de l'Italie, de l'Autriche, de la Gde-
Bretagne, des Pays-Bas et de la
Chine se sont aussi renforcées, alors
que la valeur des achats canadiens
à la Suisse, surtout, n'a plus atteint
celle d'il y » une année.

!!? POINTS DE VUE *»

N
OUS avons déjà dit tout le plaisir

que prend la population aux il-
luminations de Noël. L'arbre res-

plendissant qui trône désormais sur la
place centrale de toutes nos cités, les
décorations nocturnes des magasins , les
guirlandes qui font  de rues toutes sim-
ples et démocratiques en temps ordinai-
res des avenues royales, transform ent —
grâce au coup de baguette magique que
frappe , chaque soir à la vesprée, la f ée
électricité — nos modestes cités en au-
tant de villes-lumières.

On a montré la Métropole de l'Horlo-
gerie , où les magasins de l'Avenue Léo-
pold-Robert surtout ont rivalisé d'ima-
gination et de savoir-faire. Quel plaisir,
et quelle richesse ! Personne, je dis bien
personne, ne peut y être insensible, sauf
s'il le fait  exprès . On vient de loin pour
voir cela, et les yeux des petits enfants
eux-mêmes, qui insistent « pour rester
tard », brillent de mille feux.

Un peu partout , les autorités ont don-
né l'exemple, et ont bien tait. D'ailleurs,
l'éclairage de nos rues (et pas seule-
ment de La Chaux-de-Fonds , bien sûr)
fait  l'admiration de tous nos visiteurs.

— Quoi ! s'écrient-ils, une telle dé-
bauche de lumière ? Mais on ne voit
ça qu'à Paris, nous autres...

Et le savoureux Raymond Queneau,
l'auteur de la fameuse « Zazie dans le
métro » mais aussi de la « Petite cos-
mogonie portative , un soir à La Chaux-
de-Fonds , nous disait :

— Eh ! bien, mince de boulevard !
Combien que vous me le vendez... J'ai
toujours rêvé de posséder une « avenue
sur rue»...

Mais j' ai vu St-Imier, et cette mer-
veilleuse suite d'arcs de triomphe, avec
une décoration inspirée, m'a-t-il semblé,
de la croix huguenote. Le Locle, ses
floralies. Tous nos bons villages du Val-
de-Ruz. Aux Franches-Montagnes...
mais passons : épatant, vous dis-je...

VERNES.

LA PAGE ECONOMIQUE ET FINANCIÈRE

Nous sommes citoyens du monde et,
comme tels , nous devons partager ses
devoirs , ses dangers , ses tristesses et
ses joies.
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A méditer...

Etiquette et... étiquette

** Et je lève mon verre .... »
Que vous portiez le toast à n
la patrie ou buviez au suc- O ^^ces de votre parti lors des ^£> ^pt
élections , vous pouvez allé- £$&•(/
grement lever votre verre , jgfif ^cher Monsieur, mais pas M *""
votre coude I C'est un geste "̂ ^
Inélégant que l'étiquette ré-
prouve.

A propos, seule l'étiquette originale Grn-
pillon vous garantit le véritable Grapillon.
Exigez-la donc bien lorsque vous comman-
dez un Grap illon au restaurant ou ailleurs.

iJMJj l̂
 ̂
VOTRE EXPORTATION !

en expédiant vos montre! •""T î̂^
1 • Plus sûrement. j f :  Ï '-W

MM^M \ • N"5 rapidement. TÈgi**/

BCpjl S|§ / Mpfl Svrvkei réguliers au déport de Genève,

WL Â̂y  ̂ '"''(^M 

VOV' 

^r'0"'*1 ¦* •* Moyen-Oriene

Va î- WlËÊi BC  ̂  ̂ Middle Eajt Airtine» - Genève.
B — . .- ¦  -T* B&yDM 19, Rue du Cendrier . Tél . 32.03.00 (5 Ligneït
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La f ine lingerie f ait toujours p laisir!

V, f ' * l ¦̂ ''̂ îrS^^Â lAll WW mmmW Ê̂L mWJ ' - ^'^Wl

W rf  J *¦ J WT 1-fc I V . iÇ?y M -il " 3s *X ^^HBT ̂ X*P ĴJ Ĥl ' ï ' ' / 'I SRll

de jolie dentelle et plissé. ^
Détail original : une pet i te  /->/^ _ ^  ««.^.itirn/itT J . &hSkL  ̂ ¦'
poche de côté. En rose ou 22.50 COMBINAISON en jers ey-
citron. Du 40 au 46 ]°n - Soutien-gorge, et bas ornes

d une belle dentelle. En blanc,
citron , corail ou turquoise.

du 40 au 46 le 48

w RAYON DE BONNETERIE (1" étage) J.O.90 JL4.90 
^

SLIP en jersey nylon , garni de

 ̂ BT ^I^^^^ î ^^^Br ^B p liss '- . valenciennes. En blanc,

I ê  ̂] ËB& fi H H  ̂
1 | A A ftw" » citron , corail ou turquoise .

mmm\ feuftJmhuj JT* J8| Du 40 au 46

liSWlf ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ i 4.50

Samedi, ouvert sans interruption de 8 h. 30 à 18 h.

\( ï
Restez j eune en p ortant des

chaussures modernes et chaudes

flB\ <  ̂\ En daim noir ou cuir blanc
iW B î"™X semelle crêpe , garniture élas-

jtaj H^^?X\ tique , léger , doublé meut .MI
l\w Bt\ftL''- i I ne .inli i- nouveauté

V«* llBwi&ïlY' Daim noir AI 30

'vSJSÉwpltv'̂ D 
Daim chamois 42 80

m f̂f S ^VÊ£m\ 

Cun

' beige ou blanc . _ __ .
I ^^^Smtĝ doublé mouton 44.0U .

Jeune, attrayant et racé, en daim noir ou Ë rt 0f|
brun chamois, semelle crêpe *X/_

Rue Neuve 4 La Chaux-de-Fonds

Ouverture des magasins :
Dès le 10 décembre, jusqu 'à 18 h. 45, les samedis
jusqu 'à 18 heures. — Lundis 21 et 28 tout le. jour.

V /

DIVAN - LIT

90-190 cm. avec tète
mobile, protège mate-
las rembourré, mate-
las a ressorts garantis
10 ans

Depuis Fr. 185.-

FACILITÉS
de paiement

LIVRAISON
franco

MEUBLES
MÉTROPOLE
Av Léopold-Robert lui-

La Chaui-de-l-onds

Ici 2.43.65 OD 2.54.51-

Pour les fêtes
Grand choix en f leurs  coupées

Plantes vertes et f leuries

Bougeoirs — Garnitures de table

Petits sapins en miniature

givrés ou verts

Verdure pour garnitures de table

On réserve

SE RECOMMANDE

M1™ Ve Marguerite Ingold
Tél. 2 45 42 Neuve 2

>——¦—¦—¦—

Un cadeau
apprécié...

UNE TÊTE DE MOINE
que vous choisirez à la

î LAITERIE KERNEN
Suce. A. Sterchi

o
0 Serre 55 Tél. 2 23 22
i

Chez le producteur

Miel du pays
le bidon 2 kilos net. 1
fr 50, franco — Brun
Roethlisberger apiculteu
Thièle-Wavre.
Tél. (038) 754.69.
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2 N U I T  D E  N O Ë L  ?
? le bien nommé ! %
£ ?
^ 

Le parfum royal tout  empreint  de mystère et 
£

^ 
d'élégance, est une prodigieuse réussite 

£

j ĥ âie  ̂\
t Avenue  Léopold-Robrrl  -40 Tél. 2 21 60 ?
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PilllH
POUR ETRE BIEN CLASSE | §Ë

Hi i utilisez la machine à laver de classe ==J
== internationale m

I LADEN 1
2= qui s'occupe de votre linge de A à Z =s
= et dont les avantages techniques ==J== font le succès. =§
= Montée sur roulettes, elle ne néces- ==
f|| site pas d'installation et ne coûte que E=E

Fr. 1375 -
Larges facilités de paiement.

¦ N U S S L E S A . |
== Tel. 2.45.31 Grenier 5-7 =3=

fflillM

Bureau d'architecture de Neuchàtel
cherche pour entrée immédiate ou
date à convenir

dessinateur technique
EN BATIMENT

Faire offres sous chiffre P 7447 N, à
Publicitas , Neuchàtel.
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Vague de grèves

en Italie
ROME, 18. — UPI — Les employés

du gaz qui depuis deux semaines
multipliaient les débrayages, ont
décidé un arrêt total du travail
pour 48 heures. La grève a com-
mencé à minuit. Les employés du
gaz demandent à bénéficier des
mêmes avantages sociaux que les
employés municipaux.

La population de Rome et de Mi-
lan n'a pas encore appris la cou-
pure de gaz dont elle est menacée,
les journaux n 'ayant pas paru jeudi
dans ces deux villes par suite de la
grève des linotypistes. Ces derniers,
qui avaient fait une grève de 24 h.
il y a une sema ine, cont inuent.

LA CHAUX DE FONDS
Promotions à la Police

locale
Avec effet  au ler janv ie r  1960, le

Conseil c o m m u n a l  a procédé aux pro-
motions su ivan te s  :

au grade de cap i ta ine ,  le Plt. Maren-
di.z Jean ; au grade de sergent , les
caporaux Baumann  Arles et Vuil le
Louis ; au grade de caporal , les appoin-
tés Girardin Ernest  et Scheidegger
A r t h u r  ; à la d i s t i nc t i on  d' appo in té , les
agen ts  Bossy François et Koechl i  Franz.

Récital Jean-Jacques Grunenwald
Sur les orgues Charles Faller de la Salle de Musique de La Chaux-de-Fonds

L

ES quali tés  de ce grand orga-
niste f rançais  se sont révélées
d'emblée dar is le jeu monu-

mental de Pierre du Mage et dans
les deux Noëls de Louis Claude Da-
quin, qu'il exécuta avec autant de
majes té  que de f inesse , et une
technique incomparable.  Il  y  a, dans
les moy ens d e J . J .  Grunenwald .
une p lénitude telle, une assurance
si accomplie , qu 'on ne peut que s'in-
clinei\ sans même chercher à les
d éf inir . I ls  sont surtout f a i t s  de
l'art d 'équilibrer tous les registres,
d'en d ominer l'organisation, et par
là d 'atteindre à une aisaiice réelle-
ment inf a t i g a b l e .  C'est du moins à
f ^ e t t e  vo lupte- ia  qu 'i l nous menait ,
avec une autorit é sans appe l .

. Tenue superbe de la Toccata , ada-
gio et fugue en ut majeur de J . S.
Bach, joie suprême de ce vaste ins-
t rument , et du grand et ravissant
Prélude-Choral « Maintenant, que
vienne le sauveur des païens ! ».
Pour l 'exécutant q ui a commencé
d 'enreg istrer l oeuvre in tégra l  de
Bach , ces deux p a y e s  représentent  la
méditation> la mise au point der-
nières, et nous avons admiré les
j eux  les plu s  subtils, des pieds et des
mains, avec ce j e  ne sais quoi d'im-
pér ieux qui est dans la musique de
Bach , et se ref l é t a i t  dans les ges-
tes eux-mêmes.

Le Choral n" 3 en la mineur  de Cé-
sar Franck est lui aussi l'un des p lus
beaux du maître f rançais, qui met

en œuvre toutes les ressources de
l'orgue , toute son éloquence même,
mais bien introduit dans l'église. Il
est une architecture, compte et con-
tient des proportions qui créent en
el les-mêmes leur cathédrale sono-
re. Dans la même tradition, mais
inf in imen t  p lus  secret, Olivier Mes-
siaen , l'un des « grar ids » rie la mu-
si que f rançaise  contemporaine, avec
son Banquet céleste , d' une si rare
vertu d 'écri ture, aux sonorités inté-
rieures. Grunenwald a joué merveil-
leusement ce Banquet , et c'est peut-
être là qu 'il nous a été le plus cher:
avec ses clairs-obscurs si tendres
qu 'i ls vibraient exactement comme
les vitraux du Manncss ier, ceux des
Brezeux en tout cas.

Son Hymne aux Mémoires héroï-
ques , à lui , est admira blement pose ,
d'une f r o i d e u r  hautaine, clair et net:
un morceau de bravoure. Dans la
même per f e c t i o n , sa Sonate impro-
visée en trois mouvements, sur cinq
t hèmes proposés  par M .  R. Ma t t i o l i
mais doiinés par  Marcel  D u p r é , attire
grand exécutant, le propre maître de
Grunenwald. Virtuosité consommée
vraiment brillante, et digne de la
cé lèbre école française  d 'improvisa-
tion. Classique d'esprit , cette sonate
usa b ' des thèmes et de l 'instru-
ment , qui a amsi démontré la va-
riét é quasi illimitée des talents des
organis tes  et de la l i t térature pour
orgue.

J. M. N.

Communiqués
(Cens rubrique n 'émane pas de notre
rédaction : elle n 'engage pas le journal. )

Un film d'aventures à sensations «L'Or
du Hollandais» au cinéma Corso.
A la suite d'un concours de circons-

tances dramatiques, deux détenus d'une
prison sont libérés le même jour. L'un
est un être simple et rude, pour-vu d'un
bon fond , l'autre est un ingénieur et
géologue hollandais, détenteur d'un se-
cret : lui seul a connaissance de l'exis-
tence d'un riche filon d'or se trouvant
dans une mine désaffectée. Aidé de
son ex-compagnon de bagne, il va tâ-
cher de s'approprier cette richesse. Ce
sont les péripéties mouvementées et
palpitantes de ce vol que nous conte
«L'Or du Hollandais ;. Interprété par
Alan Ladd . Ernest Borgnine et Katy
Jurado, ce film est plein de tension , d'a-
ventures et de sensations.
Un grand film d'espionnage dès ce soir

au Ritz : «Haine, amour et trahison»
Avec Brigitte Bardot , fine et sensi-

ble dans un film spectaculaire, émou-
vant , réalisé par Mario Bonnard. C'est
un film secret qui n 'a pas de phrases-
mais qui attire... Possédant parfaite-
ment toutes les recettes du drame, apte
à émouvoir et à surprendre les specta-
teurs, cette histoire riche en incidents ,
péripéties, rebondissements de l'action
«Haine, amour et trahison» est le par-
fait film d'aventures comme il est plai-
sant d'en voir. Outre Brigitte Bardot.déjà
citée, nous trouvons le dynamique Pierre
Cressoy et la troublante Lucia Bose.
Séances : le soir à 20 h. 30. Samedi et
dimanche matinées à 15 heures.
«Les Mines du Roi Salomon» avec

Stewart Granger et Deborah Kerr , dès
ce soir au Capitole .
Cadre authentique et poignant, cause

d'étonnement et d'admiration, flore et
faune suaves et rebelles... paysages d'une
rare splendeur , Afrique riche, brillante,
parfumée, dangereuse et cruelle, Afri-
que aux mille et un visages, voilà ce
qu 'est «Les Mines du Roi Salomon» , la
sensationnelle réédition que vous pro-
pose le cinéma Capitole dès ce soir. La
scène dont chacun parle en se souve-
nant de ce film est celle des animaux
en fuite , dans laquelle des milliers d'ani-
maux sauvages de toutes les espèces se
précipitent, comme une rafale, sur la
caméra, jamai s aucun témoin oculaire
n 'a survécu à une scène pareille que
celle des «Mines du Roi Salomon». Les
enfants sont admis samedi soir et di-
manche en matinée.
Au cinéma Eden : «Orfeu Negro».

Le plus grand film de l'année, est
prolongé une deuxième semaine. Cette
extraordinaire réalisation qui fait sen-
sation partout, a également et à juste
titre, fait la conquête du public chaux-
de-fonnier.

Ce film grandiose et comparable à
aucun autre, réalisé par Marcel Ca-
mus, vient d'obtenir au Festival de Can-
nes 1959 la plus haute récompense ciné-
matographique, «La Palme d'Or» .

«Orfeu Negro» est le premier film
français entièrement tourné à Rio de
Janeiro, la," féerique capitale brésilien-
ne pendant son fantastique Carnaval.

AU îuiïféu de cette euphorie, riche en
couleurs et en costumes éblouissants se
déroule un grand drame, une histoire
d' amour très belle et très simple, de
tous les temps et de tous les pays. Cette
histoire, vous la vivrez avec ses boule-
versants interprètes, un couple d'une
inoubliable perfection : Marpessa Dawn
et Breno Mello.

Samedi et dimanche deux matinées :
à 15 h. et 17 h. 30 ; mercredi à 15 h.
Soirées à 20 h. 30.
Cinéma Scala : «L'Homme qui en savait

trop», en séances spéciales samedi et
dimanche à 17 h. 30.
Un «super Hitchcock» ! James Ste-

wart , l 'inoubliable «Glenn Miller» , Do-
ris Day, chanteuse favorite de milliers
d'Américains et Daniel Gélin , l'idole de
la jeune génération française , trois ve-
dettes les plus populaires d' aujourd'hui,
réunis dans une action survoltée, dé-
routante, émouvante comme seul le maî-
tre du genre Alfred Hitchcock sait les
concevoir. L'action vous tiendra en ha-
leine de bout en bout . Pas une séquen-

ce, pas une phrase du dialogue qui n'a-
joute à l'extrême tension... Le fil de
l'Histoire est ténu , le suspense se main-
tient du début à la fin du film. Admis
dès 16 ans.

Cinéma Scala : un film extraordinaire-
ment réaliste : «Le Procès de Nurem-
berg».
Ce film a extrait des archives tous les

importants documents relatifs au pro-
cès des grands chefs nazis, jugés par
les représentants des Quatre Grands.
Vingt et un personnages civils et mili-
taires du Reich ont comparu devant cet-
te cour unique dans les annales de la
guerre. Plusieurs ont sauvé leur tête et
trois seulement ont été innocentés. On
voit donc comparaître et se défendre les
grands criminels du nazisme, tandis que
des images nous montrent les campa-
gnes de propagande en faveur d'Hitler,
les combats sur les différents fronts,
d'horribles visions des camps de concen-
tration et la vie privée du Fuhrer.

Cette bande constitue un document
historique unique et du plus grand in-
térêt. Parlé français. Moins de 18 ans
non admis. Séances tous les soirs à
20 h. 30. Samedi et dimanche à 15 heu-
res.

Epidémie de scarlatine
à La Chaux-de-Fonds

Depuis plusieurs jour s, on parle
de l'épidémie de scarlatine qui règne
en notre ville. On avait attendu
aussi longtemps que possible, peut-
être trop, avant de fermer certaines
classes, voire un collège entier. Ce-
pendant, devant l'ampleur de l'of-
fensive de cette maladie, les auto-
rités scolaires viennent de prendre
la décision de fermer le collège des
Gentianes. Voici leur communiqué.

Af in  d'éviter que les élèves . soient
en contact en classe et en raison
du grand nombre d'absences enre-
gistrées, les autorités sco laires ont
pris la d écision d e f ermer le Co ll ège
des Gentianes dès vendredi matin
et j usqu 'à la f i n  du trimestre. Tous
les locaux scolaires des Gentianes
seront dêsiniectés et il f a u t  espérer
que l 'épidémie actuelle de scarlati-
ne sera enrayée pour la rentrée du
11 janvier 1960.

Il  est recommandé aux en fan t s  de
ne pa s pa rticiper aux diverses ma-
nifes ta t ions  organisées à cette épo-
que de l'année et d 'éviter le plus
possible de se rendre dans les en-
droits où ils risquent d 'être en con-
tact avec un nombreux pub lic.

Il  est conseillé de f a i r e  appel  à son
médecin habituel en cas d ' inf lama-
tion fébr i l e  des amydales.

Nous conseillons vivement aux
parents de bien observer les pres-
criptions que la Commission a bien
vou lu nous communiquer pour son
inf ormation.

ETAT CIVIL DU 16 DECEMBRE 1959

Promesses de mariage
Roost Alexander-Jakob, confiseur,

Schaffhousois, et Glauser Denise - An-
drée, Bernoise.

Décès
Incin , Heiniger Emile, époux de Ida-

Sophie Heiniger née Chapuis, né le 30
janvier 1885. Bernois et Neuchâtelois.
— Inhum. aux Eplatures : Weill Mar-
cel - Maurice, fils de David et de Flo-
rentine née Blum , né le ler avril 1885,
Neuchâtelois.

ETAT CIVIL DU 17 DECEMBRE 1959
Promesse!" de mariage

Perinetti Antonio, employé d'hôtel , et
Pietropaoli Giuliana, tous deux ,-de na-
tionalité italienne.

Décès
Incin. Chédel Adèle - Louisa , fille de

Charles - Paul et de Louise - Cécile née
Kuntz , née le 11 novembre- 1881, Neu-
chàteloise

Le collège
des Gentianes fermé

Une annonce dans < L ' Impar t i a l  »
fait souvent l'a f fa i re  1

Vers un nouvel accroissement

CITE DU VATICAN, 17. — UPI —
Dans les milieux proches du Vati-
can , on se demande si le pape ne
va pas prochainement au gmenter
le nombre des membres du Sacré
Collège, qu'il a déjà porté à 79,
chi f f re  sans précédent.

En effe t, au cours des cérémonies
qui se sont déroulées hier dans le
cadre du Consistoire, Jean XXIII a
déclaré :

« Les cardinaux étaient tradition-
nellement 70. mais à mesure que
l'Eglise va de l'avant , leur nombre
augmente. U a déj à presque atteint
80 et nous continuerons dans cette
voie. >

des effectifs
du Sacré Collège ?

CITE DU VATICAN , 18. - AFP . - Le
consistoire publ ic  pour  l ' impos i t i on  du
chapeau rouge à sept des nouveaux
c a r d i n a u x  présents  à Rome s'est dé-
roulé dans le cadre f a s t u e u x  de la
bas i l i que  v a t i c a n e , t endue  de tap isse-
ries de damas grena t .  Le t rône papal ,
s u r m o n t é  du dais , ava i t  été dressé de-
vant  l' autel  de la chaire , sur le fond
d' une  grande tap isserie représen tan t  la
j stice. Dans les tr ibunes étagées p la-
cées des deux côtés de l' abside avaient
pris p lace les membres du corps di-
p l o m a t i q u e  en u n i f o r m e , les paren ts
des nouveaux  card inaux  et de hau te s
personna l i t é s  ecclésiast iques et laïques.

Imposition du chapeau
rouge au Vatican

PARIS. 17. - AFP. - L'évolution de
l'état  de santé d 'Edith Piaf est jug é
très sa t i s fa i san t  par les médecins de
la clini que des environs de Paris où
la chanteuse  poursui t  ac tue l lement  sa
cure de sommeil. On la réveille régu-
l ièrement pour la nourr i r  et elle se
rendor t  aussi tôt .

Edith Piaf: cure de sommeil

D'après un savant italien

serait la conséquence
d'un tremblement

de terre
FAENZA (Italie) , 17. — UPI —

M. Raffaele Bondandi, sismologue,
géophysicien et astronome autodi-
dacte, dont les travaux ont souvent
attiré l'attention de la science off i -
cielle, estime que la rupture du bar-
rage de Malpasset a été l'ef fe t  à
retardement d'un tremblement de
terre survenu en juillet dernier et
d'une autre secousse remontant à
septembre.

Le tremblement de terre de j uil let,
dit-il , éta it particulièrement f ort
(sept degrés sur l'échelle de Mer-
calli) et son épicentre se situait
dans les Alpes françaises, non loin
de Malpasset. La secousse devait
être ressent ie j usqu'à Gènes et Tu-
rin.

« Je pense, a déclaré M. Ban-
dan di, que cet important phéno-
mène et sa réédition ultérieure ont
pu - affecter la stabilité du terrain..,
et faciliter ainsi la catastrophe. »

La rupture du barrage
de Malpasset

PARIS. 17. — AFP — Au début de
la séance d 'hier après-midi du Con-
seil ministériel de l'O. T. A. N., M.
Paul-Henri Spaak , secrétaire géné-
ral , a annoncé la démission de l'a-
miral  Jerauld Wright iU.  S. A.)
commandant  suprême dans le sec-
teur de l'océan Atlantique.

L'amiral Wright, qui était présent,
a prononcé une courte allocution
d'ad ieu , dans laquelle il a recom-
mandé un effor t  accru pour attein-
dre les objectifs fixés par l'O. T. A. N.
dans le domaine de la marine et
pour mettre sur pied des forces na-
va les aussi fortes qu'elles devraient
l'être. Il a , toutefois, soul igné , que
des progrès sensibles avaient été
accomplis en ce qui concerne l'avia-
tion de marine spécialisée dans la
détection des sous-marins.

Démission de l'amiral
Wright

Vendredi 18 décembre
CINE CAPITOLE : 20.30 , Les Mines du

Roi Salomon.
CINE CORSO • 20.30, L 'Or du Hollan-

dais .
CINE EDEN : 2- ' .30, O r f e u  Negro
CINE PALACE : 20.30. Terre sans Par-

don
CINE REX : 20 .30. François ler
CINE RITZ : 20.30. Haine , Amour et

Trahison.
CINE SCALA : 20.30 , Le Procès de Nu-

remberg.
MUSEE : Exposition de peinture P.

Froidevaux et Frank Chabry.

PHARMACIE D'OFFICE : Bachmann-
Weber Neuve 2.

-̂ BUliniN T O U R I S T I Q U E

%B L'IMPARTIAL
Vue des Alpes: pra t icable  sans chaînes
La Cibourg : verglas, prudence
La Tourne : verglas, prudence

r ^
Passez agréablement

vos Fêtes de fin d'année à F

HOTEL EXCELSIOR
MONTREUX

Vous y trouverez repos et détente
A

È Textile triboéleclrique

fsa Les articles sanitaires RHOVYLON
BË (chevillères , genouillères, cein-

tures, gaines, etc..) préviennent
pH et éloignent les "douleurs" 1

H A IA CHAUX-de-FONDS
les articles sanitaires RHOVYLON
sont en vente à l'adresse

Ĥ ^̂  
MAISON RUCH0H

;̂ 8 / articles sanitaires ,
0M I 92, rue Numa-Droz

fljg^gf Vente en gros : MULTITEXTILE

||S M 16 , rue Dancct , GENÈVE

Communiqué par l'UNlON DE BANQUES SUISSES

Zurich : Cours Ho

Obligations 17 1B

3*4 % Féd. 48 déc. 11n d  lnn  d
2\T" Fédéral 50 «"X 1 Oll .nnd
3% Féd. Si/mai 97': \d 97
3"'c Fédéral 1952 97 = 97 = <'2%% Féd. 54 i . 92 4l) 92 ',d
3 ch C. F. F. 1938 97 ,- 97 '"t
4 e'. Aust ra l ie  53 10u > 11»' '
4% Belgique 52.  9?"* "'-
4 <Tr France 1939 lul -° ln1
4 r ; Hollande 50 1f!7, «j 1l)l
3%% Suède 54m 94 "' d 95
3*4 % B.Int. 53 n. 93 , 9-''
4% Banq. Int .  59- 98 '* 98 *
4%% Housing SS 91 ,d 91
4*4% Caltex 55 lra „' 1 I"4 O
4%% Ceca 56 nX !18
4*4 % Ofs i t  52 94 * 94 -'
4*4% West Rcl 54 121 122
V- 1. B. M. 58 1l)2 102
4 ' -.- r; Italcem. 56 ln .1 "» ¦'¦'
4 '^

r r Montée. 55 ll)2 ', '' ll l : l
4*4% Olivet.  56 101 " K.'l d
4*4 % Péchiney 54 Ul4 „ - 1()4 "1
A r'r Pétrof i na  54 9H 4 98
4'4% Pirelli  55 . 1[),1 ln1 "'
5% Tauernkr. 58 1n4 ld  1M!4

Actions

Union B. Suisses 2260 2265
Soc. Bque Suisse I 94H 1975
Crédi t  Suisse 2030 2035
Elec t ro-Wal t  1H40 I 905
Inle rhanc le l  3500 3570
Motor Columhus MRS 1473
Elec. & Tract , ord. 285 d 285 d
Indelec 910 912
Italo-Suisse 783 783
Réassurances 2335 2315
Winter thour  Ace. 890 890
Zurich , Assur. 5050 5000
Aar-Tessin 1265 d 1260 d
Saurer 1240 1240 d
A l u m i n i u m  4100 4150
Bally 1450 1450
Brown Boveri 3200 3290

Cours du 17 18
Fischer 1580 o 1555
J e l m o l i  688 680 d
Lonza 1400 d 1515
Nestlé Port. 2040 2050
Nestlé Nom. 1350 1340
Sulzer 2740 2690
Bal t imore  & Ohio 173 '-4 174
Pennsylvanie RR 67:!4 66 *4
A l u m i n i u m  I.ld 150 149
I la lo-Argent ina  48 47
Ofsil  63*4d 63'2
Ph i l i ps 946 933
Royal  Dutch  184 183
Sodec 97 'i 97
Standard  Oil 208 207
Union Carbide 639 641
A. E. G. 455 447
Amer Tel. & Tel. 331 331
Du Pont de Nem. 1141 1145
E a s t m a n  Kodak 471 474
Genera l  Eleclr.  404 404
General Foods 448 d 455
Genera l  Motors 23(1 227*4
Goodyear  Tire 625 023
In te rn .  Nickel 473 474
I n t e r n .  Paper Co 580 r,fln d
Kennecott 418 413
Montgomtry  W. 224 223 1'-
N a t i o n a l  Dis t i l l .  14g ^ 48
Pacif ic  Gas & El. 274 'i 277
A l l u m e t t e s  «B» 115 j ^511, S. Steel 432 429
VVoohvor th Co 282 ¦<()'>
AMCA S fi6 .65 "

HB.65
CANAC $ C ,26*2 126*1SAFI1 £ 13 11.0 1:1.12.6
FONSA 274 274'

"
SIMA 1205 1205
'TAC 197 202
EURIT 140 140 i/t
FRANCIT 108*4 108%
Bâle :
Actions
Ciba 7110 7100
Geigy. nom. 12550 12100
Sandoz 7150 7150
Hoffm. -La Roche 19350 1935C

New-York : Cours du

Actions 16 17
Allied Chemical ils 117' ,'s
A l u m .  Co. Amer 104 104!/.-
Amer.  Cyanamid  59*4 59,»/j
Amer. Europ. S. 3B% 39'/!.
Amer.  Smelt ing 49 *2 49 '/»
Amer. Tobacco 106*4 106 'a
Anaconda  65*/8 65
Armco Steel 76*4 75 :!-i
Atchison Topeka 265/s 263/s
Bcndix Av ia t i on  71 72
Beth lehem Sleel 5414 54
Bœing Airplane . grj s/, 30-'i
Canadian  Pacific 25*2 25*4Calerp i l la r  Tract. 33% 34 14
Chrys le r  Corp. 701;, ggi/ H
Col gate  41 i'£ 4] i;,
Columbia  Gas ig :iA -ig:i ~

Consol. Edison 59% 5g
Corn Products 53% _
Curtiss Wri ght . 30% _
Douglas Ai rc ra f t  3g»/, 38 i:,
Dow Chemica l  gg!/, _
Goodrich Co 6B% —
Gulf Oil m,, . ]07Vf
I lomcs lake  Min.  425/, _
'• B- M- 435 433
Int .  Tel & Tel 3B% 38i.s.
Jonos-I.aug hl.  SI. (J4 14. _
Lockheed Aircr. 32 1.!. 32V8
Lones ta r  Cément 30V2 30 'i
Monsan to  Chem. 54»/, 55 1.,
Nat .  Dai ry  Prod. 4g 4g ii ,
New York Cenlr. 2B''/s 28:Ï4
Nor lhorn  Pacific 4a 43 14
Parkn Davis 44v8 44; »
Pfizer & Co 35 341£
Phi l i p Morris  (j2 62
Rad io  Corp. BgVl gg,,,
Republic Steel 7Vh „,,,
Sears-Roebuck 48,/, 4gs/8
Socony Mobil 4914 40
Sincla i r  Oil 5(334 50%
Southern Pacific 227/* 22*4
Sperry Rand 267/> 26,;~«
Sterl ing Drug 541/, 55i$
Studebaker  24 'U 23\*
U. S. Gypsum ge gg
Westing. Elec. i 09:?i l073/s

•Le» cours des billets s'entendent poui les petits montants fixés par la convention locale.

Cours du 16 17
Tendance : • „„;„„a peine
Ind. Dow Jones soutenue
Chemins de fer . is4.gg 154.33
Services publics B7^04 87;ot
Industries 675 20 673M

Bourses étr.:
Actions
Union Min. Frb ,600 274n
A. K. U. F h 449 .;t 460
Unilever  Flh 756 i;, 783
Monlecatini  Lit  315u 317j

Lit 251 ] ''SSSAir Li quide Ffr  fil ,(|0 m(x
Fr. Pétroles F r  614n() fil00c
K u h l m a n n  Ffr BSOfJO 6390r
Michel in  «B» F r 5470Q 5500r
Pech.ney F r  2g700 3025r
Rhone-PouL Ffr  78700 8070f
Schneider-Cr F r 43600 4340c
St-Gobain Ffr 460;)0 4elor
Ugine Ffr 36250 372no
t errier Ffr 303(u| 3020( ,
Badiscne An. Dm 489^ 482 1-
Bayer Lev. Dm ~

s4- 54j
Bembcrg Dm 27|, 28!
Chemie-Ver. Dm 87n 87^Daimler-B. Dm 0590 2573
Dortmund-H.  Dm 233 03a
Harpener B. Dm -jg g 105*4Hœchster F, Dm 4g5 4gjj
Hœsch Wer. Dm 272*" 27fi
Kali-Chemie Dm 7govî 75CMannesmann  Dm 296*4 ->96 't
Metnl lges .  Dm la2(J 

'
lg4n

Siemens & H. Dm 57n s77
VTsefAh, S™ 497 «S
Zel ls toff  W. Dm 274 275

Billets étranoers : . 0em offre
Francs français 0.85 0.89
Livres Sterling 11.95 12.25
Dollars U. S. A. 4.30 4.34
Francs belges 345 8 7g
Florins hol lan d , ,350 115.75
Lires i ta l iennes  g.66 g.71
Marks a l lemands  102 511 104 50
Pesetas 6 g5 7

'
35Schill ings autr. 16 45 ,8
'
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Les cadeaux
appréciés
pour Messieurs

Chemises popeline et spor *
Pyjamas
Echarpes laine et soie

Cravates, Chapeaux, Casquettes
Gants cuir et laine
Gilets laine, Pullovers
Anoraks et pantalons ski

Vous trouverez un beau choix,
qualité et prix avantageux
au magasin

Tél . (039) 2.21.62 Léopold-Robert 47

\^fflx&tâ*rffîritiïtâu4tfà*^^-mif\tfà\'ft;, iiflffwirffiiff, i

i

B BM v&Ë&ï ¦ m̂m\ 1̂Wm il

Jambon, I
palette, i
viennes I

. . .  c'est tellement meilleur
avec un peu de moutarde ¦
qui, cn outre, a les plus heu- |
rcux effets sur la digestion. E
Ayez toujours un tube de
bonne Moutarde Thomy
sous la main et ce sera tous
les jours fête ! n/t

THOM Y
le favori des
gourmets F

Bureau technique d'une fabrique de
marque universellement connue,
cherche pour augmenter ses possi-
bilités de construction , un

TECHNICIEN
HORLOGER

capable, énergique et possédant ex-
périence de la construction. Salaire
en rapport avec nos exigences. En-
trée au plus vite. Région : Jura neu-
châtelois.
Paire offres détaillées et manus-
crites sous chiffre M. B. 27692 au
bureau de L'Impartial
Discrétion assurée.
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Buvez du VI N

mais du BON

i
Comparez les prix

et la qualité ! !
Algérie Bénadir le litre 2 —
Algérie Messager le litre 2.20
Algérie Maroufa le litre 2.40
et un prix spécial

Marc de Raisin à 6.50 le litre

Aux caves de Verdeaux
Daniel-Jean-Richard 29

Service à domicile Tél. 2 32 60
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B ê ÂZ-'::~Lzœàm IMP0RTATEU,i ; SË̂ iÉàis ŜÉH
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apprêtés par des cuisiniers français

Ja boîte

Bouillabaisse marseillaise 3.40
Bisque de homard 3.30
Tortue 2.85
Volaille au riz 2.20
Potée du Périgord 1.80
Pot au feu 1.80
Crème d'asperges 1.80

A . Escompte 5 %
N M Grand choix de

j a H Lux 3 clochers DeJaTdez"̂ ™
WALTHER CAT T IN Prix courant
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Votre chevelure, ondulée ou bou- ^^ t̂i4/f\. ŷ
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On s 'abonne en tout temp s à «L 'Imp artial »

Pour les Fêtes

Grand choix de
MILIEUX DE CHAMBRES

Stragula
et PASSAGES

imprimés et Stragula

Beaux dessins en Balatum
en incrustés, etc.

A. GIRARDIN
Le spécialiste du Hno

Premier-Mars 5 Tél. 2 21 89
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A propos des allocations familiales
Un préavis négatif de la Chambre neuchàteloise

du Commerce et de l'Industrie

La C. N . C. I .  nous communique :
En 1957, plusieurs motions ont été

déposées au Grand Conseil neuchât e-
lois demandant d' une part d'étudier les
voies et moyens d'introduire des allo-
cations familiales en faveur des per-
sonnes de condition indépendante et ,
d'autre part , d' augmenter l' allocation
familiale de Fr. 25.- à Fr. 30- par
enfant  et par mois. Ces motions seront
probablement développ ées lors d' une
prochaine session du Grand Conseil
neuchâtelois.

Toutes les associations profession-
nelles et interprofessionnelles fonda-
trices de caisses de compensation pour
allocations familiales exerçant leur
activité dans le canton , ont été convo-
quées par la Chambre neuchaleloi.se
du commerce et de l 'industrie à Neu-
chàtel pour discuter ce problème très
important  et prendre position avant
tout nouveau débat politique.

Allocations aux personnes
de condition indépendante

Les associations estiment qu 'il ap-
partient aux organisations profession-
nelles de résoudre ce problème , et qu 'il
ne convient pas de faire intervenir
l'Etat dans ce domaine. Les associa-
tions qui ont procédé sur le plan suisse
ou sur le plan cantonal à une enquête
auprès de leurs membres pour savoir
s'ils seraient d'accord de financer une
caisse de compensation permettant de
verser des allocations aux personnes
de condition indé pendante ayant charge
de famille , ont toujours constaté que
la grande majorité , sinon l'unanimité
de leurs membres , y était opposée. Si
les autorités veulent à leur tour procé-
der à une enquête de ce genre auprès
des intéressés , elles arriveront certai-
nement à des conclusions identiques.

Augmentation des allocations
familiales de Fr. 25- à 30.-

II est bon de rappeler que bien des
caisses d'allocations familiales ont été
instituées librement par des associa-
tions professionnelles b ien -avant  l'ex-
istence de toute législation cantonale
en la matière. D' emblée certaines asso-
ciations ont résolu le problème sur
le p lan paritaire démontrant ainsi toute
l'utilité , des conventions . collectives
réglant les conditions de travail. Le
législateur neuchâtelois n 'est intervenu
qu 'ensuite pour généraliser cette insti-
tution due ' à l'initiative privée et en
faire bénéficier tous les salariés du
canton. Toute nouvelle intervention
de la politi que allant au delà de ce
but ne peut avoir qu 'un effet néfaste
sur les contrats collectifs. Toutes les
caisses professionnelles et interprofes-
sionnelles étant gérées paritairement , il
appartient à celles-ci (et p lusieurs l' ont
déjà fait) de décider des améliorations
qui peuvent intervenir  cn tenant
compte des réalités économiques.

Il serait regrettable de s'écarter du
principe que les allocations familiales
ne doivent pas être versées en lieu et
place d'un salaire. Celui-ci doit corres-
pondre à une rémunération équi table
de l' activité et des capacités du salarié.
Or, toute augmentation injustifiée des
allocations familiales risque d'entraî-
ner un certain blocage ou nivellement
des salaires au détriment évidemment
des éléments les plus qualifiés. Les
allocations familiales ne doivent être
ni un oreiller de paresse pour les
bénéficiaires ni une primo à la nata-
lité.

Les allocations de Fr. 25.— imposées
actuellement par la loi neuchàteloise
sont les plus élevées de Suisse à
l'exception du canton de Genève où
elles sont échelonnées de Fr. 25.— à
Fr. 35.—. Dans aucun canton de Suisse
alémanique les allocations familiales
ne dépassent Fr. 15.— par mois et par
enfant. Les expert s chargés de rédi ger
un projet de loi fédérale en la matière
(dont l'opportunité est contestée par de
très larges mi l ieux)  se sont eux-mêmes
arrêtés à des allocations de Fr. 10.-
et Fr. 15.-.

Au moment où les charges sociales
vont considérablement augmenter en

raison de l'introduction de l'assuran-
ce-invalidité et des allocations pour
perte de gain aux militaires d'une part ,
et de l'augmentation du droit aux va-
cances ainsi que de la réduction de la
durée du travail d'autre part , il est
particulièrement inopportun d'imposer
encore à l'économie neuchàteloise une
charge supplémentaire. Pour financer
le relèvement des allocations familiales
de Fr. 5— par enfant et par mois , il
faudrai t  compter une contribution nou-
velle de l'ordre de 0,4% des salaires.

Toutes ces revendications ont im-
manquablement des répercussions sur
les prix et doivent être, partiellement
tout au moins, supportées par les con-
sommateurs. D'autre part , elles affai-
blissent aussi la capacité de concur-
rence des entreprises neuchâteloises
qui se trouvent en compétition avec
celles des régions voisines. Le canton
de Bern e par exemple ne connaît ni
loi sur les vacances payées obli gatoi-
res, ni loi sur les allocations familiales.

Pour toutes ces raisons , les associa-
tions fondatrices de caisses d'alloca-
tions familiales exerçant leur activité
dans le canton de Neuchàtel sont arri-
vées à la conclusion que les motions
tendant à relever les allocations de
Fr. 25.— à Fr. 30.— ne sont pas confor-
mes aux intérêts de l'économie neu-
chàteloise et devraient être purement
et simplement rejetées par le Grand
Conseil.

Une nouvelle hypothèse sur
l'origine du nom de La Chaux-de-Fonds

Entrée de La Chaux-de-Fonds côté Neuchàtel (f in  du XVI I I e  siècle).

(Suite et tin)

Fontaine et Font
Nous croyons tenir en main le

lieu-dit qui nous intéresse. En effet ,
pour les mêmes raisons qui ont
causé la disparition de Fontaine,
dans notre Fontaine Ronde, un au-
tre vieux mot a lui aussi été aban-
donné. Fontaine, comme je l'ai ex-
pliqué plus haut , a détrôné , puis
définitivement éliminé le vieux vo-
cable Fonz.

Nous pouvons dès lors, en nous
basant sur plusieurs analogies, ad-
mettre que Fontaine Ronde est le
remplaçant d'un lieu-dit primitif ,
remontant au Xlle ou XlIIe siècle,
qui serait « Fonz roonde ou ronde ».

Comme Fontaine André recouvre
un plus ancien « Fons Andreae » ou
comme Pierre fontaine est l'équiva-
lent, dans des couches onomastiques
plus jeunes, du noble ancêtre Pier-
refonds.

Font ronde
Le terme Fonz ronde restera ce-

pendant une hypothèse aussi long-
temps que nous n'aurons pas eu la
chance de le trouver dans quelque
cartulaire de couvent . Dès qu'il
s'agit des Xlle ou XlIIe siècles, les
seules sources se situent , en effet ,
dans les inventaires de biens de cou-
vents. C'est dans les cartulaires de
Haut Crèt , de Montheron , qu 'on a
trouvé les plus anciennes mentions
de Fons pi'ès d'Estavayer , de Freide
Fons. Je me garderai bien d'oublier
la première mention du Locle et des
Prés d'Amens au Xlle siècle.

Ce vieux nom de notre Ronde ,
nous oblige à penser que la source
reçut son nom bien avant que la
vallée ne fût habitée et justement
à l'époque où Le Locle s'appelait
« Losculo » et les Prés d'Amin
« pratum apud Amentem ».

Nous ne devons pas oublier non
plus que si ces Montagnes n 'étaient
pas habitées et colonisées , elles
étaient entourées de plusieurs cou-
vents dont les moines furent des
défricheurs et sans doute aussi des
« découvreurs ». Il n 'est pas du tout
téméraire d'admettre les premières
explorations dans les Noires Joux
dès le Xlle siècle , date de la fonda-
tion de couvents, comme Fontaine
André , Cormondrèche, Môtiers ,
Morteau ou Saint-Imier.

Des noms comme Chasserai ,
Chasseron , Tête de Ran , Pouillerel ,
les Noires Joux, Mont ou Pré d'A-
min , peuvent parfaitement remon-
ter à cette époque et même au-delà.

Fons atteste au XlVe siècle
Fons est en tout cas attesté au

XlVe siècle dans Chaz de Fonz , ce
qui est très important.

Dès lors, rien ne nous empêche
d'admettre que les premiers esti-
vants de troupeaux aient appelé un
de leurs pâturages Chaz de « Fon2

ronde » (Pâturage de Fontaine ron-
de). Puis par raccourcissement et
surtout au moment où Fonz n'est
plus compris , Chaz de Fonz.

Lorsque le toponyme, vu l'impor-
tance prise par le village, désignera
non plus seulement le pâturage qui
environne la source , mais toute la
« Mayorie de La Chaux-de-Fonds.
celui-ci devra changer de nom et
il s'appellera La Vieille Chaux (cf,
carte de la reconnaissance d'Abra-
ham Robert.) Le terme de Vieille
indique le premier pâturage et sans
doute le premier défrichement. La
toponymie connaît de nombreux
exemples de ce phénomène.

Certes, nous sommes ici en pré-
sence d'une hypothèse, un chaînon
important nous manque (Fonz ron-
de) et il est peu probable qu'un nom
comme Chaz de Fonz roonde (Cal-
mis de Fonte rotunda) ait quelque
chance d'être découvert quelque
part.

Mais nous possédons Fontaine
Ronde et Chaz de Fonz. Ce sont des
indices importants. N'a-t-on pas
reconstitué des palais à partir de

: quelques' murs, des vases avec des
tessons ? La première mention de
Fontaine ronde se trouve au XVIIe
siècle, ce qui n'est pas mal pour
un pays dont l'histoire ne remonte
guère au-delà du XlVe siècle.

N'oublions pas, d'autre part , que
toutes les archives du pays de Neu-
chàtel sont loin d'avoir été dépouil-
lées. En attendant et faute de
mieux, il est évident que la décou-
verte d'un « Fonz ronde ou Font
ronde » serait un indice extrême-
ment précieux. Je ne désespère pas
qu 'il puisse être découvert , pour
autant que la prospection porte sur
une aire linguistique et géographi-
que suffisamment vaste. C'est ainsi
que doivent être menées toutes les
enquêtes de toponymie.

A vous lecteurs de vous mettre en
chasse, tout renseignement peut être
utile aux chercheurs !

André TISSOT.

Un dessinateur américain perd sa place...

(Suite et f i n )

Critiques européennes
Son ouvrage serait-il considéré

comme un acte de . lèse-majesté
contre les coutumes et traditions
qu 'il dénonce comme surannées ? Il
est certain que l'auteur, en résu-
mant ses conversations avec ses
collègues d'Europe, souligne que tous
les dessinateurs qu 'il avait vus
avaient la plus mauvaise opinion
du niveau de l'esprit et du style
des caricatures paraissant comme
« complément » dans les quotidiens
U". S. Tandis que le dessinateur grec
Demetriades insistait sur les lignes
simples et l'élimination de tout trait
superflu , caractéristique essentielle,
correspondant au rythme de la nou-
velle école des illustrateurs, Jean
Eiffel , son collègue français ne ca-
chait pas à quel point il trouvait
déplacés les innombrables et impos-
sibles explications dont sont lardés
les dessins américains. — «Un Fran-
çais considérerait toutes vos légen-
des comme des insultes », ajoutait-
il...

Selon M. Ivey, la raison pour
laquelle la caricature européenne
est cent fois supérieure à celle des
U. S. A. est que chez nous, les dessi-
nateurs disposent d'une liberté
d'action et d'expression totale, ce
qui n'est pas le cas aux Etats-Unis.

En Angleterre, écrit-il , des artistes
tels que Vicky (d'origine hongroise ,
de son vrai nom Victor Weisz) qui
travaille pour le « London Evening
Standard », David Low (du « Guar-
dian » de Manchester , Michael Cum-
mings (du Daily Express») ou Les-
lie Illingworth (du « Daily Mail »)
peuvent suivre leur inspiration et
détiennent tous les droits , ¦ y com-
pris d'adopter une ligne opposée à
celle du journal qui les emploie.

Toujours près de l'événement
Ils peuvent lancer les flèches de

leur ironie , non seulement contre
les adversaires politiques , mais en-
core contre les hommes qui dirigent
le parti ou le groupe dont le journal
est le porte-parole. Us peuvent mo-

difier leurs opinions et formules ;
leurs dessins changent au fur et à
mesure que les événements se préci-
pitent. Ainsi Vicky est à ce point
consciencieux qu'il fait et publie
trois ou quatre dessins par jour (un
pour chaque édition de son quoti-
dien) , dont chacun est une déclara-
tion signée traduisant la philosophie
et les-tendances personnelles de son
signataire, de même que les articles
reflètent souvent Ta conviction du
rédacteur.

La plupart des interlocuteurs
d'Ivey s'étaient montrés surpris, du
fait qu 'en Amérique les employeurs
et directeurs n'accordent pas les
mêmes libertés aux dessinateurs
qu'aux éditorialistes.

James Ivey termine son compte-
rendu par la constatation que les
Etats-Unis sont bien en retard sur
la « vieille civilisation européenne
quant à la forme et au contenu de
leur presse. Cela malgré le fait frap -
pant et symptomatique que le « New-
York Times » (pour ne pas men-
tionner les autres) paraît tous les
dimanches sur près de 400 pages,
tandis que le « Times » de Londres
se contente modestement de 36 ou
40 pages, même lors des occasions
les plus solennelles.

G. A.

...pour avoir ridiculisé les
défauts de sa patrie

BUCK
RYAN

Détective

t 
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Radio©
Vendredi 18 décembre

SOTTENS : 18.00 Promenade dans la
Venise médiévale. 18.20 L'Orchestre
Claude Yvoire . 18.30 Rendez-vous à
Genève. 18.59 L'horloge parlante. 19.00
Micro-Partout. 19.15 Informations. 19.25
La situation internationale. 19.35 Le
Miroir du monde. 19.45 Trois pages de
Charles Gounod . 20.00 Indiscrétions.
20.15 Musique aux Champs-Elysées. 21.30
Routes ouvertes . 22.00 Deux pages de
Brahms. 22.30 Informations. 22.35 Les
chemins nouveaux de la poésie. 22.55
Musique contemporaine. 23.12 Musique
patriotique.

Second pro gramme : 19.00 Emission
d'ensemble. 20.00 Voyages musicaux.
22 10 Micro-Magazine du soir.

BEROMUNSTER . 17.30 Pour les jeu-
nes. 18.05 Rythmes et chansons. 18.20
Concert choral. 13.40 Actualités. 19.00
Chronique mondiale. 19.20 Communi-
qués. 19.30 Informations . Echo du temps
20.00 Mélodies anciennes du Nouveau
monde. 20.30 Album de cabarettistes.
21.00 Mélodies de R. Bénatzky. 21.30 A
la lumière de 1̂  rampe. 22.15 Informa-
tions. 22 .20 Semaine Bach.

TELEVISION ROMANDE
20.15 Météo et télé journal. 20.30 Sa-

vez-vous skier ? 20.45 Qui est-ce ? 21.45
La Passerelle. 22 .10 Dernières informa-
tions.

EMETTEUR DE ZURICH
20.15 Téléjournal . 20.30 Commentaires

et reportages. 20.35 Inspecteur Garrett.
21.00 Variétés américaines. 21.30 Soirée
d'étude. 22 00 Informations et téléjour-
nal.

Samedi 19 décembre
SOTTENS : 7.00 Bonjour ! 7.15 Infor-

mations. 7.18 L'heure. Le bulletin d'en-
neigement . 7.20 Disques. 11.00 Emis-
sion d'ensemble. 12.00 Le Quart d'heure
de l'accordéon.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
6.20 Disques. 7.00 Inform ations. 7.05 Dis-
ques. 7.20 Nos compliments. 10.00 Cours
d'anglais. 11.00 Emission d'ensemble.
11.20 Musique symphonique. 12.00 L'art
et l'artiste.

— Christophe... vilain garçon...
veux-tu le rapporter tout de suite
où tu l'as pris...

Si votre intestin

incline à la paresse
ne le brutalisez pas avec un laxatif
trop énergique , au risque de coliques
et autres inconvénients. Prenez plutôt
un ou deux GRAINS DE VALS à base
d'extraits végétaux et opothérap iques.
Doucement agissants , ils font mieux
que libérer l'intestin , ils le réédu-
quent. 25 grains : Fr. 1.75 : 50 grains :
F''- 2TO -  ©G.nS., 9
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\ BÏRDS EYE
Ls contenu complet du paquet BIRDS EYE peut fttr»
servi — sans déchat , sans «pluchoga «t tout* la

L valeur nutritive ! ,

On s'abonn e à « L'Impartial »
en tout temps I
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vous offre N
ses cravates 3
pour messieurs M

29 , av. L. -Robert JU

Combien de fois déjà
n'avez-vous pas souhaité
de servir sur des assiettes bien
chaudes les repas que vous avez
préparés avec tant de soins pour
votre famille ou vos hôtes?

Le chauffe-assiettes SOLIS
vous offre la solution idéale.
Placez les assiettes dans les plis —
10 minutes après, elles ont déjà
obtenu la chaleur voulue. C'est si
simple et si hygiénique.

Fr.49.-

Les appareils chauffants SOLIS
garantissent une qualité maximale,
perfectionnée pendant plus
de 50 ans.

En vente dans les magasins spécialisés

Mr^^ A^J Or m̂ ''̂ '"

| Offrir des cadeaux Q>v 1
I mais avec des fleurs "iflt |

H Serre 79 H. R E D I G E R  Tél. 21231 %

l? vous piésente dans sa devanture et à l'intérieur du magasin , un 
^

*& " /™

|| Superbe choix de fleurs coupées |»
]t Plantes vertes et fleuries #

Belles décorations de Noël pour la table %

f
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POUR LES FÊTES
à vendre

lapins gras
S'adresser D. Jeannet,

tél. (039) 6 73 51.

GARA GE
à louer tout de suite, rue
du Temple-Allemand 20
— Téléphoner au <039i
2 06 68, aux heures des re-
pas.

Acneveur-
remonteur

est demandé de préfé-
rence en fabrique . En-
trée tout de suite. Ecrire
sous chiffre L D 27535.
au bureau de L'Impar-
tial.

Canaris
citrons, rosés, rouges, bons
chanteurs sont à vendre.
— S'adresser rue Numa-
Droz 94, 2e étage à droi-
te.

Par suite du renvoi à une date ultérieure
du match au loto F. C. La Chaux-de-Fonds

L'Hôtel de la Vue des Alpes
RESTE OUVERT

Achetez l'horaire de *l IMPAR II AL >

|| Comme

I cadeau appréc ié

un beau tissu
en laine ou en soie
pour une jupe
ou une robe
ou un manteau

acheté chez le spécialiste

I C Mo d̂
M COMPTOIR DES TISSU*

i SERRE 22
1er étage

AMBIANCE!!
Lambrusco doux lt. 2.60 m!»
Muscat , délicieux vin fpMi

doux vieux bt. 3.20 |§|1
Asti  « Rimuss » sans alcool bt. 2.85 fÊSS
MOSCATO D'ASTI

naturel dep. bt. 3.80 §|»
Mousseux « MAULER s> Kgfl

Bombes de table S

Livraisons rapides à domicile |§

4k 4, r. Fritz Courvoisier Tél. 2 18 34 JSk HP

( >Tous les appareils SOLIS sont en vente
au magasin spécialisé

OUEST-LUMIERE - NAEGELI & CO
LÉOPOLD-ROBERT 114 Tél. (039) 2.31.31\ J• •
POUR VOS CADEAUX !

Bas nylon normalisé
La permatisation est le plus grand
progrès depuis l'invention du Nylon.

-̂  Meilleure résistance aux
accrochages, diminution des
fils tirés.

•̂  C'est un bas qui vous durera
vraiment plus longtemps.

it C'est un bas « Esge».

K 90
La paire xj f m

A TRIANON
LA MAISON DU BAS

22, avenue Léopold-Robert

* *
FIANCÉS

Jean Theurillat , Cressier-ameublement . Cres-
sier, vous offre 1 mobilier complet pour Fr.
3240.—, comprenant : 1 magnifique chambre
à coucher noyer ou bouleau avec armoire 4
portes ; 1 superbe salle à manger . 1 salon . 1
milieu de salon . 1 tour de lits. 1 couvre-lits , 1
table de cuisine et 4 tabourets , 2 lampes de
chevet , 1 lustre, 1 plafonnier. Livraison franco
domicile. Grandes facilités de paiement. Entre-
oosage gratuit jus qu'à la livraison.
N'hésitez plus, prenez rendez-vous avec nous
dès aujourd'hui et une voiture sera . mise à
votre disposition pour vous prendre à votre
domicile , sans engagement d'achat de votre
part . Téléphone (038) 7.72.73. 

SMAariin
i Val-de-Ruz)

A louer , tout de suite
ou à convenir logement
modeste, 3 chambres ,
évent. deux , cuisine, dé-
pendances. Proximité trol-
leybus. — S'adresser M
Maurice Descombes.

Alimentation USEGO
M. BALMER
A. -M . Plaget 29
Tél. 2 42 39

Grand choix de

SAPINS
de Noël

dès Fr. 2.50
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PATINS
Ira jJj lfcX j j  Ef auss i  bien cn p a t i n s  de HOCKEY que pour le

\8 1 n W/ patinage ARTISTIQUE , nous vous proposons les

^5*Sf lj jjjç #Vj» marques agréées par les champions.

Chaussures avec patins M Q  
Patins de Hockey -A

montés dès Fr. 48.- 
deS Fr- ™

HU

Box blanc, hauts contreforts a lion- Box .f oir ' lan8uettes rembourrées ,
gés, languettes fortement rem- garnitures cuir blanc, protège-
£n„__ÎI" chevilles, montes avec patins Gill-UUL1IIL.CS. i

bergs.
LUGES tubes acier dès Fr. 27.- Pucks - Cannes de hockey - Gants

A. & W. KAUFMANN & FILS iMiM^ma»»
1—* 

Menus avantageux ^^m.
J$f§' Ragoût de bœuf Fr. 3.20 lËffl

WM- Ragoût d'agneau f r. 2.75 1

$$$£ Ragoût de veau Fr. 2.80 MËÊ

ta* ¦*-
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Réceptions et festivités

Immédiatement après son élection , le conseiller fédéral von Moos (le premier
mag istrat  fédéral de la Suisse primitive) est fêté par les Unterwaldiens de

Berne , avec une petite fille en costume. A gauche , Mme von Moos.

M. Max Petti pierre rend
hommage

aux démissionnaires
BERNE , 18. — A l'issue de la

séance de jeudi matin de l'Assem-
blée fédérale , le groupe parlemen-
taire radical - démocratique s'est
réuni à l'Hôtel de Bourgeoisie pour
déjeuner en commun , en présence
du Président de la Confédération ,
M. Chaudet , des conseillers fédéraux
Petitiperrè et ' Streuli, ainsi que de
nombreux membres des tribunaux
fédéraux et de hauts fonctionnaires
de l'administration fédérale . Le con-
seiller national André Guinand , pré-
sident du groupe , félicita les conseil-
lers fédéraux Petitpierre et Chaudet
de leur brillante réélection et rendit
hommage au conseiller fédéral dé-
missionnaire, M. Streuli, pour les
services rendus au pays. M. Eugène
Dietschi , président du parti radical-
démocratique de Suisse, retraça le
déroulement des discussions au sein
du parti , avant l'élection du Conseil
fédéral

Le conseiller fédéral Petitpierre
releva qu'en quelques années seule-
ment , il a passé de plus jeune con-
seiller fédéral au plus ancien et est
devenu le doyen du gouvernement,
et grâce aussi à la stabilité de notre
régime, le ministre des Affaires
étrangères du monde qui soit de loin
le plus longtemps en fonctions. Il
se félicita de l'excellente collabora-
tion qui caractérisa l'exécutif fédé-
ral sortant et rendit hommage aux
services rendus au pays par les
conseillers fédéraux Etter , Streuli ,
Holenstein et Lepori. Il assura le
groupe qu 'il fera tout ce qui est en
son pouvoir pour que l'esprit collé-
gial soit sauvegardé au sein de la
nouvelle équipe gouvernementale.

A son tour , M. Streuli , après avoir
remercié , remarqua qu 'il avait ren-
contré au Conseil fédéral une colla-
boration collégiale et une vraie ami-
tié. Il motiva sa décision de démis-
sionner par le fait qu 'une importante
série d'imposants travaux peuvent
être à fin 1959, considérés comme
achevés. Les tâches futures de la po-
litique fédérale ne pourront se réali-
ser que grâce à une coopération
étroite et confiante entre le Conseil
fédéral et l'Assemblée fédérale et
les forces vives de la démocratie qui
se trouvent derrière elle.

M. Bourgknecht accueilli
avec enthousiasme

à Fribourg
FRIBOURG, 18. — Le canton et la

ville de Fribourg ont ménagé jeudi
soir un accueil enthousiaste à M.
Bourgknecht , élu le matin conseiller
fédéral.

Arrivant de Berne par train spé-
cial et accompagné notamment du
conseiller fédéral Phili ppe Etter et
de MM. Clottu et Despland. respec-

tivement président du Conseil na-
tional et du Conseil des Etats. M.
Bourgknecht a été salué, arrivant à
Flamatt, sur la terre de son canton
d'origine, par le préfet du district,
M. Arnold Waeber , et c'est en alle-
mand qu 'il a remercié la population
de la Singine et ses autorités, en
soulignant que leur réception reflé-
tait bien l'harmonie entre les ré-
gions linguistiques et entre les con-
fessions religieuses qui; doivent unir
la iSuisse Jtout entière??-^v

^
'

Salué au passage des ga-rfe 'inter^-
médiaires par la population portant
des drapeaux , le train est arrivé à
Fribourg, alors que tonnait le canon .
Toute la population de la ville était
massée au long du parcours du cor-
tège pour applaudir son syndic , et
c'est triomphalement qu 'il se rendit
sur la place illuminée de l'Hôtel de
Ville. Le conseiller d'Etat Pierre
Glasson , président du gouvernement ,

traduisit à M. Bourgknecht les fé-
licitations, la fierté et la liesse du
peuple fribourgeois.

Acclamé par la foule massée sur
la place de l'Hôtel de Ville, M. Bourg-
knecht prit la parole pour exprimer
sa profonde gratitude de l'accueil
émouvant de sa ville de Fribourg.
Puis il émit quelques idées sur la
manière dont il entend remplir son
mandat , disant notamment : « J'en-
tends , dans la mesure de mes possi-
bilités, veiller à ce que soit freinée
la tendance actuelle qu 'on a de
charger les corporations publiques,
la Confédération en particulier , de
tâches qui ne sont Pas les leurs. »

Après un Te Deum à la cathédrale
de St-Nicolas, où Mgr Charrière ,
évêque de Lausanne, Genève et Fri-
bourg, prononça une harangue à la
fois chaleureuse et paternelle , la
manifestation prit fin par , le ban-
quet officiel au cours duquel plu-
sieurs discours en l'honneur du
nouveau conseiller fédéral furent
prononcés.

Bâle pavoise pour
pour le conseiller f édéra l

Tschudi
BALE , 18. — Avec le conseiller fé-

déral Tschudi , c'est la deuxième fois
depuis 1848 que Bâle-Ville a l'hon-
neur de posséder un membre du
Conseil fédéral (le premier Bâlois
à faire partie du gouvernement fut
le conseiller fédéral Brenner , 1897-
1911). Aussi cette élection représen-
te-t-elle pour ce canton un événe-
ment tout particulier . Bâle a abon-
damment pavoisé. Jeudi et vendredi
toutes les écoles ont congé.

Le conseiller fédéral Tschudi , ac-
compagné des autres membres bâlois
de l'Assemblée fédérale et de nom-
breux hôtes bernois , arrive par train
spécial à Bâle , vendredi à 11 h. 27.
Un banquet a lieu au Casino, auquel
le Grand Conseil bâlois a également
été convié. Le parti socialiste de
Bâle-Ville a organisé pour vendredi
soir, à la grande salle des fêtes de
la Foire d'échantillons, une cérémo-
nie publique à laquelle le conseiller
national E. Herzog, le nouveau con-
seiller fédéral ainsi que des repré-
sentants d'autres partis et de di-
verses sociétés prendront la parole.

M. von Mods .j eçïiàtlj ourH'lnii
dans son canton d'origine

•v ,SARNEN, 18. — Le conseiller fé-
déral vbn Moos part de Berne ven-
dredi matin, à 9 h. .28 , pour son
canton d'origine , Ob\vald. i Le train
spécial s'arrête successivement à
Escholzmatt , Lucerne, Hergiswil ,
Alpnach - village, Kerns - Kaegiswil ,
Sarnen , où a lieu un cortège et une
réception sur la place de l'Hôtel de
Ville, et enfin , arrivée à Sachseln
à 13 h . 26 (cortège , manifestations) .

EN PAYS NEUCHATELO IS
Au Noël des Maisons

de Malvilliers
Le Comité de la Société neuchà-

teloise d'Utilité publique , marraine
des maisons de Malvilliers , Le Va-
nel et Les Sorbiers , dont il est inutile
de dire les mérites ni les services
qu 'elles rendent , assistait hier, con-
duit par son président M . William
Béguin, au Noël des jeunes pension-
naires, préparé avec un soin extrê-
me par M . et Mme Rudolf et leurs
collaborateurs- Sur une scène impro-
visée , nous assistâmes au plus gen-
til Noël qui se puisse imaginer , fai t
de chants, de danses, de mystères
et de musique , sous les f eux  étince-
lants de l 'arbre , et l'égide colorée
d' un vitrail solidement composé. La
cérémonie, que nous vous conterons
un jour , se termina, tout naturel-
lement , par la distribution attendue,,
un beau récit du curé de Cernier et^une fervente prière du pasteur âe
Valangin. Enf in , les spectateurs —
f ê té s  eux aussi — s'en allèrent ad-
mirer les travaux exécutés , durant
le semestre, par les enfants , qui dé-
montrèrent la variété des leçons
qu 'ils reçoivent. N.

Val-de-Trav ers

Nos établissements publics.
(Corr.) — Etablie par la Brigade de

gendarmerie du Val-de-Travers, la
liste des établissements publics dans
notre district donne les indications
suivantes : sur 87 établissements pu-
blics : 20 hôtels, 47 cafés-restaurants,
9 cercles , 8 buvettes et 3 pensions.

La vie j urassienne

Le Rassemblement Jurassien nous
communique :

La semaine dernière , un tract a été
distribué dans toutes les boîtes aux
lettres du Jura. Les auteurs , qui ne
sont pas connus , s'en prenaient en
termes virulents aux membres diri-
geants du Rassemblement Jurassien. Ils
si gnent « Comités jurassien s contre le
séparat isme » et le t ract  émane de
l 'Imprimerie Torriani , à Porrentruy.

Le Comité directeur du Rassemble -
ment Jurassien , s'es t imant  injurié , a
décidé unanimement  de déposer une
p lainte pénal e contre les auteurs de ce
pamphlet.

Encore une plainte pénale
contre les auteurs d'un tract

Le Conseil national accorde.

BERNE, 18. — Vendredi matin, le
Conseil national , sur rapport écrit de
la commission, commence par ac-
corder , par 102 voix sans opposition ,
la garantie fédérale à la Constitu-
tion revisée du canton de Neuchà-
tel (institution du s u f f rage  fémi-
nin) .

Sur rapport de MM . Waibel (cons.
Berne) et Al fre d Borel (rad. Genè-
ve) , le Conseil adhère tacitement
aux décisions des Etats concernant
l'école de langue françai se de Ber-
ne (fixation d'une subvention maxi-
mum de 300-000 francs , à titre de
participation de la Confédération à
la fondation de cet établissement
scolaire .

Bud get des C. F. F.
MM.  Stadlin (rad. Zoug) et Berger

(soc. Neuchàtel)  rapportent sur le
budget des CFF pour 1960 . Le bud-
get du compte de pr of i t s et pertes
234.205.000 francs . Le budget d' ex-
ploitation laisse un excédent de pro-
duits de 219.200.000 francs. Le bud-
get du compte dl prof i ts  et pertes
fa i t  apparaître un bénéfic e net pré-
sumé de 10.476.000 francs .

M. Olgiati (rad., Tessin) intervient
en faveur d'une adaptation des ta-
rifs de la ligne du Gothard tenant
compte des intérêts vitaux particu-
liers du Tessin .

La suite de la discussion sur cet
objet est renvoyée à la semaine
prochaine .

Par 118 voix sans opposition, le
Conseil accepte la clause d'urgence
dont est muni l'arrêté concernant
le versement d'allocations de ren-
chérissement au personnel fédéral
en 1960.

Sur rapport de MM. Ritschard
(soc. Soleure) et Favre-Bulle (rad. ,

Neuchàtel) , le Conseil adhère taci-
tement aux décisions du Conseil des
Etats concernant la revision des
statuts des caisses d'assurance du
personnel fédéral.

...le droit de vote
aux Neuchâteloises

Fracture du crâne
(Corr.) — M. Charles Rollier-Rol-

lier , agriculteur , fit une chute si gra-
ve dans sa grange qu 'il subit une frac-
ture du crâne. Sa femme, inquiète de
ne pas le voir revenir pour diner , alla
à sa recherche et le trouva inanimé.

M. Rollier fut alors immédiatement
transporté à l'hôpiial de Neuchàtel , où
nous lui souhaitons de se rétablir ra-
pidemen t et complètement.

NODS

Le comité directeur de l'Union des
patriotes j urassiens s'est occupé
dans sa dernière séance de l'affaire
du tract confessionnel lancé quel-
ques j ours avant la votation du 5
juill et par un membre du comité
central du Rassemblement sépara-
tiste.

La lumière étant faite sur cette
affaire , le comité directeur de l'U.
P. J., désireux d'apaiser les esprits
dans le Jura , a décidé de retirer la
plainte qu'il avait déposée en son
temps contre le journal « Le Pays -o
dont le rédacteur a reconnu , depuis ,
que « l'U. P. J. n 'encourt pas la res-
ponsabilité de ce tract ».

L'U. P. J. retire
sa plainte

Elections communales.
(Corr.) — Les électeurs de la com-

mune du Bémont devaient élire diman-
che derni er deux membres du Conseil
communal et l'adjoint au maire. Une
lutte serrée a précédé le scrutin puis-
que ce sont 102 citoyens sur 117 qui se
sont présentés aux urnes. M. Robert
Varin , agriculteur , a été nommé mem-
bre du Conseil communal pour la sec-
tion des Communances par 60 voix.
Quan t à -M. Roger Froidevaux , agri-
culteur à la Bosse, il a été élu mem-
bre du Conseil communal par 60 voix
et nommé adjoint par 55 voix. Nos fé-
licitations aux élus.

LE BEMONT

Le Noël des Aînés
(Corr.) — Les écoliers ont fêté les

Aines du village par des chants et de
jolies saynètes. La collaboration entre
l'Eglise et l'Ecole s'est encore accentuée.
Le quatuor de chanteurs guitaristes

dont les productions sont chaque an-
née plus étonnantes recueilli de vifs
applaudissements. On entendit un jo -
dle par une institutrice, Romande pour-
tant. Et en intermède le Choeur des
organisatrices, les Femmes protestantes,
aux voix desquelles toute l'assistance se
joignit.

La présidente. Mme Berthoud , pronon-
ça une allocution, puis un souper se
déroula parmi les chants et le scintil-
lement des bougies. Les participants re-
gagnèrent leur logis, avec le beau et
chaud souvenir que les Femmes protes-
tantes leur ont tricoté. Chacun empor-
ta aussi le Message du pasteur Ber-
thoud , celui du président de Paroisse
M. Nussbaum et celui du porte-parole
des « Aines » que l'âge a enrichis d'ex-
périence. ^^^^

RENAN

Le Conseil gênerai adopte
le budget

(Corr.) — Le Conseil général de la
comune des Ponts-de-Martel s'est réu-
ni sous la présidence de M. Alfred
Emery .

En récapitulation générale , le budget
1960 présente fr. 578.449.— aux dépen-
ses et fr. 558.003.— aux recettes, fai-
sant présumer un déficit de fr. 20.446.—.

Un entretien intéressant renseigne le
Conseil général sur différents points
du budget , lequel est finalement voté
à l'unanimité.
Nomination à la Commission scolaire

En remplacement de M. André Veil-
lard , qui a quitté la localité , M. Geor-
ges-André Montandon est nommé mem-
bre de la Commission scolaire. En le-
vant la séance, M. Alfred Emery re-
mercie le Conseil communal et l'admi-
nistrateur pour le bon travail accompli.

LES PONTS-DE-MARTEL

ras de manifestation
officielle

(Corr.) — La brillante élection de
M. Max Petitpierre à la présidence
de la Confédération a suscité hier,
à Neuchàtel , une fierté légitime. On
s'est demandé, dans le public, si
une manifestation officielle serait
organisée à l'occasion du retour du
chef du département politique fé-
déral dans son domicile neuchâte-
lois. Renseignements pris, il n'en
sera rien.

La fête de Noël de la ville
On ne célèbre plus, à Neuchàtel , le

« Noël des chômeurs » qui fut institué
durant les noires années de la crise.
Mais on réunit néanmoins les modestes
et les humbles pour une fête qui est
devenue traditionnell e et que la ville
elle-même organise. Cette fête s'est dé-
roulée hier avec un plein succès au ca-
sino de la Rotonde où M. Jean Liniger ,
conseiller communal , a apporté à la
nombreuse assistance les vœux de l'au-
torité communale.

Extension d'un droit de superficie
On sait que la ville de Neuchàtel a

accordé en 1956 à une société qui dé-
sirait construire un hôtel sur le quai
Léopold-Robert , un droit de superficie
de 854 m2 pendant 75 ans et moyen-
nant le versement d'une indemnité de

fr. 80.000.—. Or, deux ans après sa cons-
truction , l'hôtel doit être agrandi. Il
faudra donc étendre le droit de super-
ficie de 235 m2 moyennant une indem-
nité de fr. 22.000.—. Le Conseil général
se prononcera ces jours prochains sur
ce projet.

Candidatures socialistes
au Conseil communal

de Neuchàtel
Le parti socialiste de la ville de

Neuchàtel a décidé de présenter la
candidature de M. Fritz Bourquin , se-
crétaire de la Fédération des ouvriers
du bois et du bâtiment et conseiller
général , à la succession au Conseil
communal de M. Jean Liniger , socialiste
également , démissionnaire.

L'autre représentant socialiste à l'ex-
écutif de la ville , M. Fritz Humbert-
Droz , a annoncé qu 'il serait de nouveau
candidat .

NEUCHATEL

Une camionnette sort
de la route

(Corr .) — Jeudi matin à 10 heures,
une camionnette qui se rendait à La
Chaux-de-Fonds a quitté la route peu
avant le passage sous-voie du Crêt après
avoir dérape sur le verglas. Le véhicule
est monté sur le talus pour se renver-
ser un peu plus loin. Fort heureusement
le chauffeur est sorti indemne de cette
aventure.

Avec la jeunesse de l'Eglise
Mercredi soir , à la Maison de Paroisse,

les jeunes de l'Eglise réformée ont pré-
senté aux aines «Le Noël sur la place»
d'Henri Ghéon. Excellente soirée fort
appréciée des parents.

Le Noël des agents
La traditionnelle fête de Noël des

agents de police s'est déroulée mercre-
di soir en présence de M. André Tingue-
ly, conseiller communal, de M. Paul
Zurcher , lieutenant de police, et des fa-
milles de nos sympathiques représen-
tants de l'ordre . Une magnifique am-
biance a régné tout au long de cette
soirée qui a été marquée par de nom-
breuses productions et jeux.

Le nouvel horaire de travail
des employés communaux

Dès janvier prochain , les employés
de l'administration communale ne tra-
vailleront plus le samedi matin. Ils au-
ront un horaire hebdomadaire de 42
heures réparties sur cinq jours, soit de
7 h. 45 à 12 heures et de 14 heures à
18 h in

..LEX.OCLE .

« L'Impartial > édition du matin
ou du soir, vous apporte le reflet

de la dernière actualité

BIENNE

(Corr.) — Le Conseil de Ville de Bien-
ne a siégé hier soir, sous la présidence
de M. A. Schwar. Pour la deuxième fois
il s'est occupé du budget , qu 'il a accep-
té après y avoir apporté certaines modi-
fications ; mais il a refusé d'augmenter
la quotité d'impôt, comme le proposait
le Conseil municipal , de 2,0 à 2,1. Dans
cette question , les socialistes se sont
abstenus de voter Le budget prévoit
alors un déficit d'environ 1,700,000 fr..

Le Conseil de Ville a voté une résolu-
tion demandant au gouvernement ber-
nois de prendre les mesures utiles afin
que l'école des arts industriels (qui , par
manque de place , doit quitter le Tech-
nicum) conserve son statut cantonal et
que son siège demeure à Bienne.

Pas d'augmentation
des inin ôts
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EN COULEURS — PARLÉ FRANÇAIS et en matinée

: et "rahison des scènes IN°UBLIABLES- —™— ;
Les danses rituelles des géants... l'attaque mortelle des éléphants...

Et si nous allions Un fum à l'intrigue savante et imprévue... La fuite à travers le désert brûlant... L'épouvante semée par les tribus T 01 9] ''
prendre un Café DE L'ESPIONNAGE mêlé à un roman d'AMOUR ! païennes... f i
exquis au BAR L'AFRIQUE AUX MILLE ET UN VISAGES... voilà ce que sont , ,

Séances : le soir à 20 h. 30 LES MINES DU RQI SALOMON
Samedi et Dimanche matinées à 15 h. Séances : le soir à 20 h. 30 — Dimanche matinée à 15 h. 30
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| PROLONGATION | | 2e SEMAINE |
UNE EXTRAORDINAIRE RÉALISATION QUI FAIT FUREUR PARTOUT

Le premier film français entièrement tourné à Rio de Janeiro
durant le plus grandiose des Carnavals sud-américains

Marpessa Dawn - Breno Mello
le couple inoubliable du film de

MARCEL CAMUS

ORFEU NEGRO
La Palme d'Or du Festival de Cannes 1959

En COUleUrS La plus haute récompense cinématographique Efl C0UlelirS

• UN FILM A LA GRANDEUR D'UN CONTINENT *
-, s-itj j s-3v.(jiv: , i .-.. , : .  .. .. , . . 'rAsjk '

Séances : tous les soirs a 20 h. 30 Mercredi matinée à 15 h.

SAMEDI et DIMANCHE 2 MATINÉES à 15 h. et 17 h. 30
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UN GRANDIOSE FILM D'AVENTURES EN CINÉMASCOPE

Tension 1 Aventures ! Sensations !

ALAN LADD - ERNEST BORGNINE - KATI JURADO

dans

L'OR DU HOLLANDAIS
Un vol d'or des plus audacieux

Un drame dynamique , dur par son action , grandiose par sa mise en scène,
explosif par ses rebondissements

MATINÉES : samedi , dimanche, mercredi à 15 h. Tél. 2 25 50
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|| Ce film extraordin airement réalisé...
comporte des scènes d'horreur d'un caractère très

particulièrement réaliste et dramatique...
La direction recommande aux personnes sensibles de s'abstenir

PARLÉ FRANÇAIS —
H Tous les soirs à 20 h. 30 Samedi et dimanche à 15 heures
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FORREST TUCKER ¦ BRUCE BENNETT - — EIâIHE SIRIIOI

vr-nni- AIIIA Mnnnu EN TECHNICOLOR

TERRE SANS PARDON JL.
Parlé français 

CASINO - MONTREUX . — Nous cherchons un

apprenti-croupier
AU JEU DE BOULE

Conditions : âge minimum 20 ans, nationalité
suisse, bonne éducation. — Faire offres à la
Dir. du Casino de Montreux, tél. (021) 6.24.70.

On cherche à reprendre

tabacs ou commerce
pouvant convenir à exploitant disposant de
capitaux. Achat immeuble possible. Discrétion
assurée. — Offres sous chiffre P 7459 N. à
Publicitas, Neuchàtel. _ . _._ _

Employée
de fabrication

consciencieuse est demandée par fabrique
(Branches annexes de l'horlogerie), pour
entrée immédiate .
Ecrire sous chiffre L S 27673 , au bureau
de L'Impartial.

MATCH AU COCHON
(Kreutz )

Vendredi à 20 heures

Cercle des Armes- Réunies
Paix 25

Invitation à tous Tél. 2 27 49



B W Séances spéciales B

B Ĵ
222 01 Samedi et dimanche à 17 11. 30 I

B Un super HITCHCOCK |
D avec James STEWART - Doris DAY - Daniel GÉLIN D

B L'homme qui en savait trop B
Des «suspenses» inouïs... Une action sans cesse rebondissante...
Un film follement passionnant Un film policier sensationnel
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Même qu'il fait très froid,

le Kèkè
est là

ne l'oubliez pas. Choco-
lat , tablettes, cigarettes.
Toute commande est exé-
cutée avec soin Toujo urs
devant le «Printemps».

r 1

Nous engageons
pour entrée immédiate

ou à convenir

I

des

mécaniciens de précision
des

ouvriers sur machines
des

manœuvres

Fabrique de machines SCHAUBLIN S.A. BÉVILARD

S è

Un cadeau assuré d'un grand succès

^̂ ^̂m^^  ̂L'armoire frigorifique Electro-lux
ilsÉf^K̂ T | n̂ Sïï! X avec dispositif E PLUS, frigorifique très

;||||*?==B"*7 | UÉyJxf économique, consommation de Fr. 2.50

^1315 ] * l̂ lWpl à Fr, 2.70 par mois. Facilité d'obtenir les

ïîlllSp̂  '¦ IpBÉyyyl n- températures les plus basses dans toute

ÇjiË^LsL Xulfaw l' armoire. Construction intérieure en tôle

T̂IPL ** I J «r I il émaillée , d'où plus grande diffusion du froid

> Ĵ TTTH * .
"T^V^^^ f̂e- ' Modèle 110 I. Fr. 595.-

I =H =H I il ' liJU ^1/ Modèle 50 I. Fr. 345.-

A. & W. KAUFMANN & FILS Marché 8-10 - Tél. 31056

|t Doublées Teddy-Baer Jil| AUTO-COATS - DUFFEL-COATS j ||
||| &v Fr. 108. - ^Él ||| VESTES DE SKI - FUSEAUX

MAISON MODERNE , L.-Robert 62, La Gbx-de-Fonds X RtST
AARAU - BADEN - BALE - BIENNE - COIRE - FRIBOURG - LUCERNE - NEUCHATEL

ST-GALL - THOUNE - ZURICH
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Jusqu 'à DIMANCHE f l  C VV Dès lundi 21 décembrefous les soirs à 20 h. 30 SERRE n Tni]„ ,„„ «.-i-. à 20 h ,„ |
Samedi et Dimanche à Tous les soirs' a 20 b' 30

15 h. 30 et 20 h. 30
EN COULEURS

I Fernandel Si Paris S
dans François 1er nous était conté J

Un film de Christian JACQUE, avec Film conçu , écrit et réalisé j

I

Mona GOYA — Alice TISSOT par Sacha Guitry
o
Z !¦REX Parlé français REX £ REX Parlé français REX

; < BV 

Pour les jeunes ! g Séances de familles ! ^fl
Samedi et dimanche, à 13 h. 30 S Samedi et dimanche, à 17 h. 30

' 9 Mercredi , à 15 heures

I Le fils VERTIGE BLANC !

| de Robin des Bois Les fL&^r
ver 

1
Parlé français En couleurs En couleurs Parlé français

NOËL

Les cadeaux utiles *|hj
présentés dans nos SNl
emballages de fêtes ll'll

i Sf ^ 29, av. Léopold - Robert jpJ

meubles
à vendre, provenant d'é-
change, 1 bureau d'ap-
partement, très joli noyer,
160 fr., 1 commode dessus
marbre, 45 fr., 1 grand lit
de milieu, parfait état,
crin blanc, 160 fr., 1 lit
turc avec matelas, 70 fr.

— Chez H. Hourlet, meu-
bles, Hôtel-de-Ville 37, té-
léphone 2 30 89.

/  ̂EPICERIE

( /7tfe4cA£ùu<MyM*,

Serre 1

ASTI
Moscato naturale

la bout. Fr. 3.80
Manzioli 4.20

avec escompte



Nécessaires de toilett e A U  l l imm Sacs El servie ,,es d école

ê 

Porte monnaie ^ n̂ I. H W r n r  K ^* Serviettes d'attaires S
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Valises t^&^
^ " v7~ \3fi llfcâ  ̂ Manucures wp|

^T ^^5f Art/c/es de voyage ^%/ ^e>-*' /y ïii ĵ

* CHOIX * 12, rue Fritz-Courvoisier * Q U A L I T É * ¦*¦* ¦

Joyeux Noël, Bonne • Année !, ) |̂̂̂ p|
A ceux que vous recevez, pour vos cadeaux , offrez rWH

Di.spcnsamce de bonne h u m e u r , la saveur moelleuse de i X ^f*
^ 

THB
ces vermouths — «Classico», «Punt  e Mes» ou le nou- Il
veau « C a r p a n o  Dry », idéal pour les cocktails — sera le K^^uth d' r> " Hf
prélude d'heureux réveillons. E ' ̂ Vo-«t *W
Les mervei l leux emballages de fétc de une , deux , trois et IL Xw&jjB
qua t r e  boutei l les  assorties, que vous trouverez dans tous fc Wr̂ ÉÊ
les bons magasins  de la branche, seront les messagers \wrnm. ^^ tûW^a
somptueux  de vos VœUX . IllI^^^ âLà ^SÉ^F

^ADAÀIIA ^H F̂31 â I ir w.à I àm\ 1 i IPwlaWlIvifUlv f Y  Wm
CLASSICO - PUNT E MES - DRY V *(|ji

appréciés des connaisseurs • aimés par tous < ^.J^^J^
•HR^fe'^ 1 50 HH^tS^m\ • -

'Importa* rftriTi* pit G, Bt Carpin» S.A. CtlUffo (™i

Cadeaux durables
à prix agréâmes

Sellette Fr. 6.—
Oreiller 8.50
Descente de lit 9.—
Traversin 12.50
Porte-journaux 14.50
Pouf à linge 16.—
Chaise 21.—
Travailleuse 22.—
Jetée de divan 25.—
Lustre 28.—
Table de radio 28.—
Etagère 29.—
Lampadaire 32.—
Guéridon 35.—
Duvet 38.—
Fauteuil rembourré 44.—
Bahut 45.—
Armoire à chaussures 65.—
Tour de lit 85.—
Commode 85.—
Couvre-lit 89.—
Tapis de milieu 95.—
Bureau 98.—
Armoire 2 portes 148.—
Table à rallonge 155.—
Salon 175.—

AC BUCHERO N
TOUS LES BONS FILONS

DE L'AMEUBLEMENT
LEOP.-ROBERT 73 TEL. 2.65.33

B U R G E R  & J A C O B I
BABEL

S C H M I D T - P L O H R
B L U T H N E R
B E C H S T E I N

G R O T R I A N  S T E I N W E G
F O R S T E R

S T E I N W A Y  & S O N S
S C H I M M E L

R I P P E N
Z I M M E R M A N N

Pianos neufs à partir de Fr. 2030.—
Grandes facilités de payements

LOCATION - VENTE - ECHANGE

I®
HUG & CO

MUSIQUE. NEUCHATEL

V /
f 

^Un
C A D E A U

utile est toujours apprécié ,
vous trouverez ce que vous désire*
en beaux tissus pour

MANTEAU - ROBE
JUPE - BLOUSE, etc.

AV. LEOP. -ROBERT 81
1er ETAGE

TOUR DU CASINO

On réserve pour les fêtes,

v J

Toute la BELLE ARGENTERIE
Du classique flllk / / 0 *m*

moderne ! ^J » Mi II
V7 W Jg£.

à la COUTELLERIE

CH. KAELIN
LA CHAUX-DE-FONDS

Rue Neuve 8 Tél. (039) 2.21.74
1

"' le dire 
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est aussi simple que de faire tenir |s|
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un œuf debout sur une de ses 
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— Quelle sottise ! Et moi je prétends , Ma-
ria, que cette robe porte bonheur. Le soir où
j e m 'en suis parée pour la première fois, j ' ai
eu autant d'admirateurs qu 'il y a de perles sur
ce corsage !

— Eh bien , j ' espère , my lady, que vous aurez
la même chance aujourd'hui , dit Maria.

Caroline sortit de sa chambre , traversa le
couloir et , la tète haute, descendit le grand
escalier . Elle était un peu en retard. Le salon
semblait déjà plein de monde. La jeune fille
remarqua que les invités de lord Brecon s'en-
tretenaient par petits groupes et paraissaient
gênés par la présence des gentilshommes cam-
pagnards et de leurs femmes qui , bien que
mal fagotés , n 'en étaient pas moins de bonne
naissance et montraient cette aisance que
donne seule l'éducation reçue dans les vieilles
familles.

Après avoir jeté un regard circulaire , Caro-
line découvrit , dans un coin du salon , Harriet
et Mr. Stratton. Elle s'avança vers eux et s'a-
perçut avec satisfaction qu 'Harriet , étrange-
ment à l' aise dans la compagnie de Mr. Strat-
ton. était fort jolie dans sa robe rose.

Quand la fille du pasteur vit Caroline , elle
poussa une exclamation de joie .

— Oh ! Caroline, comme je suis heureuse !
Au dernier moment, papa a fait une scène
terrible, et j'ai cru qu'il allait m'interdirè de
venir. Il trouvait ma robe trop décolletée et
il ne m'a laissée quitter la maison qu 'après
m'avoir jeté sur les épaules une vieille écharpe '

— Et cette écharpe, où est-elle maintenant ?
demanda en souriant Caroline.

Harriet rougit et répondit :
— Au ' premier étage, avec mon manteau.

J'ai honte de mon indiscipline. Mais cette
écharpe est si vieille , si usée ! Pourvu que papa
ne sache rien ! ajouta-t-elle en perdant brus-
quement ses couleurs.

Caroline se hâta de la rassurer :
— Comment . le saurait-il ? Ne vous mettez

pas dans cet état , Harriet . Nous ne trahirons
pas votre secret , n 'est-ce pas, monsieur Strat-
ton ?

— Ce soir, il faut oublier votre père et ses
brutalités , dit Mr. Stratton en se penchant sur
Harriet avec une expression affectueuse et
presque protectice. Pensez plutôt à ceux qui,
comme moi-même, ont pour seul dessein de
contribuer à vous distraire.

— Comme vous êtes bon ! répondit Harriet
en le regardant avec ses beaux yeux bruns de
chien fidèle.

Soudain Caroline découvrit , à l'autre extré-
mité du salon , une silhouette qui lui parut
vaguement familière. Elle se demanda où elle
avait bien pu voir ce grand jeune homme très
élégant qui la regardait fixement. Ces yeux
sombres , ces sourcils froncés , cette bouche
railleuse et méprisante... Puis, tout à coup, elle
se souvint . Elle eut l'impression qu 'une main
glacée étreignait son cœur et que les murs du
salon vacillaient autour d'elle. Comme dans
un cauchemar elle vit Mrs. Miller se détacher
d'un groupe, se rapprocher du jeune homme et
murmurer quelques mots à son oreille. Tout en
écoutant Mrs. Miller , le jeune homme ne ces-
sait de regarder Caroline , et le pli sarcastique
de ses lèvres s'accentua.

D'un mouvement brusque Caroline lui tour -

na le dos. Lorsqu'elle eut maîtrisé son émo-
tion , elle demanda à Mr. Stratton :

— Qui est donc cet homme, là-bas, près de
la fenêtre ?

— Lequel ?
— Celui qui a la jaquette de velours lie de

vin.
— Comment , vous ne le connaissez pas ?

C'est le cousin de Vane: Gervase Warlingham !
La jeun e fille ne marqua aucune surprise.

Elle s'attendait à cette réponse. Maintenant,
elle revoyait ce personnage aux sourcils trop
rapprochés, au nez mince et pincé, qui s'était
levé lorsqu 'elle était entrée à l'auberge « Le
Chien et le Canard ». Elle l'entendait encore
demander , d'une voix qui trahissait à la fois la
surprise et la colère : « Que faites-vous ici,
Reversby ? »

Oui , à n 'en pas douter , c'était bien le même
homme. « Comme j'ai été stupide ! pensa Ca-
roline . N'aurais-je pas dû établir plus tôt un
lien entre cet individvu et le cousin de Lord
Brecon ? Pourquoi ai-je conclu si rapidement
qu 'il n 'avait pas eu le temps de quitter l'au-
berge et de tuer Latimer pendant que je tra-
versais le bois en direction du cottage en
ruine ? Mais est-il vraiment coupable ? Réca-
pitulons. Plusieurs minutes se sont écoulées
entre le moment où j'ai gravi l'escalier de
l'auberge et celui où l'aubergiste m'a laissée
seule dans ma chambre, après m'avoir révélé
sans le vouloir , les intentions de Sir Montagu.
Plusieurs autres minutes se sont encore écou-
lées entre le moment où j'ai pris ma décision
et celui où je me suis laissée tomber de la
fenêtre . Sotte ! Triple sotte ! Mais bien sûr
qu 'un homme marchant rapidement a eu le
temps d'atteindre le cottage avant mon arri-
vée, de tuer Latimer et de s'enfuir ! Cepen-
dant, comment le prouver ? Qui me croira si
je déclare que Gervase Warlingham se trou-
vait à l'auberge « Le Chien et le Canard » pen-
dant la nuit du crime ? Il a si bien brouillé ses
traces que Lord Milborne lui-même n'a pas eu
vent de sa présence dans l'auberge. Vous êtes

intelligent, Monsieur Warlingham. Mais mon
témoignage garde toute sa valeur et, un jour ,
peut-être, si l'on veut bien m'écouter... »

C'est dans un état voisin de l'hébétude que
Caroline entra dans la salle à manger. Elle
entendit à peine les propos de ses voisins. Elle
ne s'aperçut même pas que la table, ornée de
plats dorés et de candélabres, était décorée
d'orchidées jaunes et de longues branches de
smilax.

Le repas, somptueux, faisait honneur aux
cuisiniers qui l'avaient préparé. On servit suc-
cessivement, avec des sauces succulentes, des
rôtis de venaison, de boeuf et de veau, des
poulets, des pigeons, des oies truffées , des huî-
tres et des épices rares. On mangea, froids, un
cochon de lait, une hure de sanglier , plusieurs
jambons, un pâté aussi colorié qu'une mosaï-
que orientale, une pyramide de gelée et une
douzaine encore d'autres plats. Quant au des-
sert, il fut composé de fruits de serre si abon-
dants et si beaux que Caroline n 'en avait ja-
mais vu de semblables, même à Sale Park.

La jeune fille mangea peu , s'efforça de com-
prendre ce qu'on lui disait, d'écouter attenti-
vement ses voisins et de leur faire des réponses
intelligibles, sinon intelligentes. Mais elle ne
cessait de se questionner sur la présence de
Mr. Warlingham, sur ses relations avec Sir
Montagu, sur le sens qu 'il fallait donner à son
étrange regard de tout à l'heure.

« M'a-t-il reconnue ? songeait-elle. Si je me
souviens bien , dès que je l'ai vu dans la salle
de l'auberge, j'ai tourné la tête. Ma capote a
dû projeter alors une ombre sur mon visage
Peut-être ne sait-il pas qui j e suis. D'autre
part , s'il a quitté l'auberge au moment où je
gagnais ma chambre, il est bien improbable
qu'il y soit revenu après l'accomplissement de
son crime. Il a dû s'enfuir aussi rapidement
que possible et il n'a sans doute pas su que
Sir Montagu me cherchait dans le bois. Pour-
quoi aucun témoin n'a-t-il fait mention de sa
présence dans l'auberge ? Pourquoi Sir Mon-
tagu n 'en a-t-il pas soufflé mot devant Lord
Milborn e ? On peut interpréter son silence de

Dern.er .oto de l'année aux Brenets ;  ̂
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une JEUNE MAISON
continue une VIEILLE TRADITION

ff-jÏEEj i machines à laver

B#  

Toute une gamme
depuis la machine semi-automatique mo-
bile, jusqu 'au dernier cri du progrès :
notre modèle entièrement automatique à
programme sélectif.

Automates 4 et 5 kg.

Semi-automates 3 à 6 kg.

Essoreuses de 2,5 à 4 kg.

• La plus grande sécurité garantie par l'em-
ploi de matériel irréprochable et une
construction parfaitement étudiée.

• Economique à l'emploi.

0 Lessivage très efficace tout en ménageant

La meilleure qualité ,e linse
Si plus de 40 000 ménag ères suisses ont

Notre choisi ELÏDA et l' ont adoptée avec en-
Servlce d 'entretien thousiasme ce n 'est pas sans raison.

Service d' entretien de premier ordre
Démonstrations dans toute la Suisse
sans engagement Zurich - St-Gall - Berne - Bienne- Lucerne

, . , . Lugano - Neuchàtel - Fribourg - Sion
Lausanne - Genève g

A. - f "
.

Magasin de vente  « Elida » : |tt'V] Y lT^ iHi jr«>3l
Bienne Tél. 032/ 7 43 89 fffiM IljW 1MI11ÏÏM IWffi
Fribourg Tél. 037/ 2 27 85 I 3 \ T ï/ îw
Lausanne Tél. 021/23 57 01 WLmdJ Âi^ M̂
Neuchàtel Tél. 038/ 560 22
Sion Tél. 027/ 2 32 40 BSKSKMI HHflHSuHHS^W&âi
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TÉL. 2 25.51 • RUE NEUVE 1
LA CHAUX-DE-FONDS

Collè ge 11

Pruneau pur
Extra vieux

le litre s./v. Fr.l 1.50
5*%- d'escompte

BPR MADAME,
tes plus grands parfums de GUEklAIN

sont présentés dans un êlégpnt flocon go/né cuir
pour le sac :

ODE, SHALIMAR, MITSOUKO, L'HEURE BLEUE,
VOL DE NUIT, SOUS LE VENT, JICKY, FLEUR DE FEU.

Un cadeau élégant, —^ rtapprécié GWi&im
EXCLUSIVITÉ 

^^^ 
PARIS

JOUETS
Articles pr arbres de

Noël

COTILLONS
Bombes de table
Farces - Attrapes
Ma nouvelle adresse:
M. P. GANGUILLET
Jardinière 105.

CHIENS
A vendre chiots «Esqui-

mau» de 2 mois, avec pe-
digree, très doux, suppor-
tant tous les climats. Ca-
talogue à disposition. —
L. Fatton , Le Locle, Mont-
Pugin 1,

/3450.-\
/ MOBILIER COMPLET A
/ comprenant: \

' "  / ' CliiSine: I table pieds chromés, dessus Formica avec \
/ 4 tabourets assortis. 1

I 1 magnifique chambre à coucher en bouleau '
doré 1959. 2 sommiers, 2 protège, 2 matelas, 2 duvets (in-
térieur duvet pur) 2 traversins, 2 oreillers; 1 couvre-lits,

1 1 pouf assorti à couvre-lits, 1 tour de lits, 1 plafonnier .

\ et 2 lampes de chevets, 1 tableau. J

\ 1 chambre à manger avec joli buffet, table à rail. /
\ et 4 chaises, 1 fond de chambre, 1 lustre, 1 tableau, /

\ le tout neuf de fabrique, garantie 10 ans. Taxi /
\ gratuit pour visiter. M
\ Télép hone (038) 9.22.21 ou 9.23.70 I

\ ODAC-ameuhlements Fantî & Cie/
\ C Q UVET / NE ./



deux façons : ou bien il est de mèche avec
Warlingham, ou bien cet homme lui inspire
une aversion si totale qu 'il n'a même pas dai-
gné se souvenir qu'il l'avait vu. Si cette der-
nière explication est la bonne, on peut aussi
en conclure que Sir Montagu a jugé plus pru-
dent de n'impliquer dans cette affaire qu'un
nombre aussi restreint que possible de témoins.
Mais on dit que voleurs et brigands se tiennent
les coudes. Pourquoi Sir Montagu n'aurait-li
pas une sinistre raison de ne pas trahir War-
lingham ? Mon Dieu, comme tout cela est
compliqué !... »

Ainsi Caroline s'efforçait sans trêve de com-
prendre les faits, de les classer dans un ordre
cohérent. Mais elle n'y parvenait pas et elle
éprouva une sensation de soulagement lors-
que, le dîner terminé, les dames se retirèrent
de la salle à manger.

— Ne nous abandonnez pas trop longtemps,
my lord , dit Mrs. Miller en s'adressant à Lord
Brecon, car il est entendu que nous danserons
dans la grande salle de bal, et nous ne pou-
vons rien faire sans nos cavaliers !

Lord Brecon acquiesça d'un bref signe de
tête, et Mrs. Miller , après avoir lancé Un sourire
étincelant à Mr. Warlingham, se retira à son
tour.

Sa robe, ainsi que 1 avait remarque Maria ,
était d'une élégance vraiment provocante. Elle
était faite de satin vert serpent et si décolle-
tée que, lorsque Mrs. Miller se penchait en
avant ou s'asseyait , on aurait juré qu 'elle était
nue jusqu 'à la ceinture. Cette superbe créature ,
dont la chevelure frisée s'ornait de plumes rou-
ges, agissait comme si elle avait voulu persua-
der tous les invités qu'elle était la vraie maî-
tresse de maison. On aurait dit qu 'elle répé-
tait le rôle qu 'elle jouerait plus tard quand elle
régnerait définitivement sur ce grand château.

Les dames bavardèrent dans le salon pen-
dant plus de deux heures avant que les hom-
mes se décidassent à quitter la salle à man-
ger. Caroline, qui était restée assise près d'Har-
riet, s'était très bien rendu compte que son

amie ne cessait de surveiller la porte. Quand
Mr. Station apparut, elle profita de l'occasion
pour laisser Harriet seule avec lui et se glisser
dans une antichambre.

Cette pièce, étroite et rarement utilisée, était
généralement froide et peu engageante. Mais,
ce soir-là , de nombeuses fleurs, disséminées un
peu partout, corrigeaient la rigidité des meu-
bles massifs et l'éclat sombre des tapisseries
pendues aux murs. Caroline s'approcha des
deux grandes portes-fênêtres qui donnaient
sur la terrasse et, pendant quelques instants,
regarda le jardin. Dans les allées, autour du
château, des lampadaires clignotaient dans la
brise nocture. Plus loin, on distinguait la
nappe argentée de la pièce d'eau et les hautes
silhouetes des arbres.

Mais Caroline était insensible à la beauté du
jardin et elle n'entendit même pas les premiers
accords des violons au moment où commença
le bal. Elle était si profondément plongée dans
ses pensées qu 'elle sursauta lorsqu'une voix,
derrière elle, dit tout à coup :

— Bonsoir, Lady Caroline.
La jeune fille se retourna d'un seul mouve-

ment. Mr. Gervase Warlingham se tenait sur
le seuil de l'antichambre. Ses lèvres souriaient ,
mais ses yeux avaient un regard si inquiétant
que Caroline, tout en s'efforçant de jouer la
surprise, ne put maîtriser un frisson.

— Je ne comprends pas, monsieur, dit-elle.
Pour toute réponse, Warlingham ferma la

porte dans son dos et fit quelques pas dans
la pièce :

— J'ai dit : « Bonsoir, Lady Caroline. »
— Vous faites certainement erreur , mon-

sieur. Mon prénom est bien Caroline, mais je
suis Miss Fry, dame de compagnie de Lady
Brecon.

— C'est une plaisanterie que je croirais vo-
lontiers... si je n'avais déjà eu l'occasion de
vous voir ! répindit-il avec un rire désagréable
Ainsi, vous vous êtes déguisée en dame de com-
pagnie de Lady Brecon ! Voilà une anecdote
qui fera rire tous les clubs de Londres !

— S'il en est ainsi, monsieur, c'est que leur
sens de l'humour n'est pas aussi sûr que par
le passé. Car je ne vois rien de particulière-
ment amusant dans ma position.

Warlingham s'accouda à la cheminée, re-
garda Caroline, fit entendre de nouveau son
rire sarcastique.

— Vous êtes une joueuse hardie ! Mais vous
n'ignorez sans doute pas que j'ai un as dans
mon jeu .

— Je ne l'ignore pas, répondit froidement
Caroline.

— En fait , poursuivit Warlingham, nous
pourrions facilement conclure un accord. Vous
détenez une seule carte qui pourrait vous être
très utile, chère Lady Caroline, mais j'ai en
main tout le reste du paquet.

— Je ne comprends pas vos énigmes, répon-
dit Caroline sur le même ton de glace, et, pour
parler franc, je ne tiens pas à les comprendre.
Excusez-moi, monsieur. Il faut que j e me re-
tire.

— Ayez la sagesse, Lady Caroline, de res-
ter dans cette pièce et de m'écouter , dit War-
lingham sur un ton si étrange que la jeune
fille s'arrêta au moment où elle allait attein-
dre la porte.

— La sagesse ? demanda-t-elle. Pourquoi ?
— C'est vous surtout qui êtes intéressée à

cette affaire. Puis-je parler à cœur ouvert ?
— Je vous en prie, répondit Caroline. A la

condition toutefois que vous cessiez de vous
exprimer par énigmes.

— Alors, droit au but ! Je ne suis pas abso-
lument stupide, Lady Caroline, et je sais fort
bien pourquoi vous êtes ici. Vous êtes amou-
reuse de mon estimable cousin. Mais j'ignore
pourquoi vous avez choisi de changer de per-
sonnalité pour vous introduire dans cette mai-
son. Ce ne sont pas les raisons de votre con-
duite qui m'intéressent, mais le prix que vous
êtes prête à payer pour que je ne porte pas
à la connaissance de mon cousin votre indis-
crétion

— Quelle indiscrétion ?
— Vous désirez vraiment que je sois plus

précis ? demanda Warlingham. Très bien ! Je
vais être si clair que vous me comprendrez
certainement. Ecoutez-moi bien, Lady Caroli-
ne : donnez-moi deux mille guinées, et je vous
promets de ne révéler ni à Lord Brecon, ni à
qui que ce soit que la personne recherchée
dans le bois de Sevenoaks par Montagu Re-
versby, la nuit où Latimer a été assassiné,
n'était autre que vous-même.

— Deux mille guinées ! s'écria Caroline. Où
voulez-vous, monsieur Warlingham, que Miss
Fry trouve une pareille somme ?

— Cessez cette comédie ! lança Warlingham
en se redressant de toute sa taille. Vous ne
réussirez pas à me tromper ! J'ai eu tout le
temps de vous voir, cette nuit-là, dans l'au-
berge , bien que vous ayez tenté de dissimuler
votre visage. En outre , tout Londres parle de
l'escapade de Lady Caroline Faye avec cette
canaille de Sir Montagu !

— Vous le savez d'autant mieux que c'est
vous qui avez répandu ces rumeurs ! répondit
sèchement Caroline.

— Peut-être. Reversby les dément , je le sais.
Mais personne ne le "croit . Les gens aiment les
potins, surtout lorsque ceux-ci concernent des
jeun es femmes ou jeunes filles dont le succès
a éveillé bien des jalousies ! Mais je m'écarte
de mon sujet . Pour acheter mon silence, Lady
Caroline , remettez-moi deux mille guinées.

— Et si je refuse de vous les remettre ?
— Vous n'oserez pas !
— Je suis prête à tout oser , répondit Caro-

line. Vous ne me faites pas peur , Monsieur
Warlingham. Voyons, que diriez-vous si je ré-
vélais, aux personnes intéressées à cette affai-
re, que vous vous trouviez , la nuit du crime ,
à l'auberge « Le Chien et le Canard » ? Que di-
riez-vous si je dévoilais que vous avez intérêt
à faire condamner votre cousin pour meurtre ?

(A suivreJ
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Bureaux et expositions à Lausanne, 1, rue Beau-Séjour,
et à Genève, 13, rue Rôtisserie
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Quand toute la famille est à table...

"~au Jus de raisin de Neuchàtel
élaboré uniquement avec du raisin de chasselas de nos coteaux.
Boisson non alcoolique, saine et rafraîchissante, le Jus de raisin
de Neuchàtel est la boisson familiale par excellence.

O. P. V. N.

il
i Beaux buffets de (
» service ,
> Tables à rallonges i
i Chaises '
* Vaisseliers '
' Belles salles à '

manger en noyer,
érable, derniers
modèles

i i
Bureaux ministre,

I
un succès

. Ottomanes

i Matelas à ressorts ,
i Duvets, traversins, ,
i oreillers etc., etc. i

• Toujours la qualité <
l à prix très étudiés (
» <

; MEUBLES ;
: ANDREY :
» <

Tapissier

, ler-Mars 10 a {
, Tél. 2 37 71 ,
i Notre but : : i• •;¦<
I des clients i
» satisfaits *
1 On réserve pour les <
1 fêtes 4

i

Poussette
pour jumeaux

est demandée à acheter
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 27415

Hôtel-Restaurant de Fontainemelon
Crêpes du Jura F* 3.— , % poulet garni
Fr 5.50 Repas de noce Banquets Cham-
bres coût conlort Jeux de quilles autom
Tél. (038) 7 11 25 A BROILLKI

chef de cuisine
-

Sapins de Noël
sont en vente au magasin de fleurs Mme Gue-
nln-Humbert, Parc 33, vis-à-vis du Parc de
l'Ouest. Tél. 2.10.60.
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A LA C H A U X - D E - F O N D S
Pendant les fêtes, les programmes se-

ront adaptés à leur esprit. Les specta-
teurs y trouveront la ration de rires et
de plaisanteries qui leur parait agréable
pour une soirée de fin d'année.

D'autre part , ces fêtes restent, malgré
tout, dominées par le message de Noël
auquel beaucoup d'entre nous sont pro-
fondément attachés. Bien entendu, on
ne le trouvera pas sur les écrans, ce
message. On aurait tort cependant de
croire qu 'il en est totalement absent. Au
risque de paraître sacrilège, tant nous
sommes habitués à séparer radicalement
le monde des plaisirs de celui des choses
sérieuses, je vais pourtant essayer de
souligner quelques aspects du cinéma
qui me paraissent rejoindre les aspects
les plus évidents de l'Evangile.

Ainsi , la semaine passée, on pouvait
voir à La Chaux-de-Fonds, La Chaîne,
de Stanley Kramer. C'est l'histoire de
deux malheureux, un nègre et un blanc ,
étroitement liés dans la même détresse
et incapables, totalement incapables en
raison de leurs préjugés, de se supporter
mutuellement. Au lieu de se porter aide
et secours, comme ils devaient le faire
pour échapper au sort qui les attend , ils
ne cessent de s'injurier et de s'infliger
les pires souffrances. Mais, quoi qu 'ils
fassent, ils restent liés , leur chaîne de
forçats est indestructible dans l'état de
dénuement où ils se trouvent. Il y a là
une situation assez exceptionnelle, mais
elle reste vraisemblable. Elle est saisis-
sante par sa fin: au moment où les deux
forçats arrivent enfin à briser leur
chaîne, ils se découvrent tellement liés
par l'épreuve commune que tous leurs
préjugés s'évanouissent ; ils se traitent
en hommes.

Que de situations identiques où les
hommes ne cessent de se maltraiter sans
pouvoir se séparer. Que de haines irrésis-
tibles : entre l'Est et l'Ouest à l'échelle
du monde, entre la France et les Algé-
riens à l'échelle de l'Europe et de l'Afri-
que, entre welsches et « staufifres » dans
notre pays. N'en est-il pas de même
entre patrons et ouvriers dans un autre
domaine ? On se juge sévèrement, on se
condamne, mais on est inséparables. Les
chaînes résistent. Et elles résisteront
jusqu 'au jour où nous aurons découvert
que , si le mot humanité signifie quelque
chose , il y a plus de grandeur et de pos-
sibilité d'épanouissement dans nos liens
que dans tous nos individualismes et
nos particularismes. L'Evangile de Noël
nous montre de même Dieu forgeant
entre lui et toutes ses créatures une
chaîne indestructible. On s'énerve par-
fois d'en sentir le poids. Il nous arrive
de la nier ou de la croire chimérique.

Colle rubrique oous esl offerte chnque semaine
« Coopérai/on ». Nous nous excusons auprès ri<
spéciales , cet orlicle n 'a pas t iouvé pince dans

L'essentiel est qu 'elle tienne j usqu 'à ce
que nous ayons compris.

La même semaine, on pouvait tirer des
conclusions à peu près identiques du film
de Mulligan, Prisonnier de la peur, qui
nous conte l'histoire d'un jeune sportif
brisé par les exigences d'un père abusif.

Ici encore, des liens indestructibles
entre deux êtres très proches l'un de
l'autre. Et , partant de là , qu 'il est facile
de revenir à Noël : Dieu ne se donne
pas, à l'instar de ce père, comme un
tyran qui réclamerait de ses sujets une
totale soumission mais comme une
source inépuisable de compréhension.

Je ne sais s'il est permis de voir
sous cet angle les films qui nous sont
présentés en ce moment. Mais pourquoi
ne le ferait-on pas ? Ceux que je viens
de citer se prêtent facilement à cette
expérience. Quoi qu 'il en soit, dès qu 'un
film atteint une certaine grandeur, il
suscite toutes sortes de réflexions. Selon
les spectateurs, elles peuvent être fort
diverses, chrétiennes ou non. Celles que
je viens d'esquisser rejoignent Noël. Elles
n 'excluent par les autres me semble-t-il.

Sous cet angle, il serait intéressant
d'examiner encore l'un ou l'autre des
films, excellents, que je cite ci-dessous.
Us seront aux prochains programmes :

A La Chaux-de-Fonds :
*/***Sept ans de reflexion, en 5-7 au

Ritz. Les rêves de l'inénarrable Tom
Ewell en proie au fantôme de Marilyn,
tels que les raconte George Axelrod , tels
que les voit Billy Wilder. Séance orga-
nisée par la Guilde du Film.

Au Locle :
'Indiscret , jeudi et vendredi au Casi-

no. Une comédie qui doit son charme au
jeu d'Ingrid Bergman et de Gary Grant
autant qu 'à la très bonne mise en scène
de Stanley Donen : Il triche en lui di-
sant qu 'il l'aime, elle triche pour se ven-
ger. Ils sont bien faits l'un pour l'autre.

***La Soif du Mal, samedi et diman-
che au Casino. Un film d'Orson Welles
ne se manque pas, même si c'est un film
policier. Ses œuvres sont parmi les plus
importantes du cinéma : Citizen Kane ,
La Dame de Shangaï, Les Ambersons,
Othello, Macbeth , Le Dossier secret. Il
apparaît dans La Soif du Mal ( rôle de
l'inspecteur Quinlan) avec Charles Hes-
ton , Janet Leigh, Marlène Dietrich. Cette
œuvre puissante s'élève avec force con-
tre la tentation majeure de notre temps,
selon les propres termes du réalisateur :
« Quinlan représente à mes yeux tout ce
que je hais le plus au monde : la vo-
lonté de puissance autorisant la pour-
suite d'une fin par n 'importe quel
moyen. » . W. F.

par la Cité du Liore et DOUS In trounerez dans
: nos lecteurs mois par suite de circonstances
« Coopéralion ».

Films à voir
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Entourages de divans
avec coffre à literie, por-
tes et verre à glissoires
en noyer de fil ou py-
ramide, en frêne clair
ou en couleurs, Fr. 140.—,
195.—, 270.—, 300.—, 330.—
380.—, 450.—. .,
Couches métalliques avec
traversins mobiles, pro-
tège-matelas et matelas
à ressorts depuis 190 fr.
DoubIe-lits complets,
Fr. 290.—, 340.—, 450.—.
Lit basculant contre la
paroi , prenant peu de
place le jour, Fr. 270.—.

LE ITE NBERG

||H|
:VOu s offre le plus grand
choix de meubles combi-

nés pratiques
Fr. 420.—, 490.—, 550.—

680.—, 750.—, 980.—
10'JO.—, 1350.—

Mobiliers complets

LEITENBERG
Grenier 14 Tél. 3 30 47
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Encore du choix dans les

Jouets pour petits et grands
Garnitures  pour arbres de Noël : boules, bougies

Garnitur es pour décoration de tables : bougies fantaisie
BOMBES DE TABLE

depuis Fr. 1.70 à Fr. 3.30, plus de 20 genres différents
Tous les livres pour la jeunesse :

Bibl iothèqu es : Idéal - Rouge et Or - Verte- Rose
Livres i llustrés , grand choix

Librairie - Papeterie

JEAN ROBERT
Balance 16

V J

PRÊT S
iervice de Prêts S.A.

L i i c i n q p  16

LAUSANNE
Té! (021 )22 52 77
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A LOUER

LOCAUX
(immeuble moderne, sis av. Léopold-
Robert , proximité de la Poste ) à
l'usage de bureaux et atelier d'hor-
logerie ou autre. Surface 190 m2.
Libre selon entente . — Ecrire sous
chiffre L R 27526. au bureau de
L'Impartial .

A VENDRE
avantageusement

Chambre
à coucher

moderne , Saint-Imier, té-
léphone 4 18 58.

TAPIS
tous genres

ne vend que
le tapis
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I PIERRE PAUL!
I Expert-Com ptable

reprend le Bureau fiduciaire de feu Emile Roemer ,
expert-comptable A. S. E.,

avec lequel il a eu le privilège de collaborer pendant
douze ans.

Il se recommande pour l'exécution de tous mandats
fiduciaires :

Organisations et expertises comptables
Revisions — Comptabilités — Gérances

La Chaux-de-Fonds Avenue Léopold-Robert 49
Téléphone 3 43 80
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Tél. (039) 2.77.76
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*$ Pour vos cadeaux de Noël £4B& ê*

|| i Venez voir no^e grand choix en $*

% CHEMISES ||
» CRAVATES il
& ECHARPES g
S PARAPLUIES 5

*| Nous réservons pour (es fêtes çtt

1 A L'EDELWEISS |
 ̂

B. Perregaux Avenue Léopold Robert 35 
ĵ*
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La Boucherie
GRUNDER

BALANCE 12 TEL. 2.17.75

VOUS OFFRE DES MAINTENANT
ET PENDANT LES FETES

POULETS
ORANJE

FRAIS
extra - blancs, primés à l'HOSPES,
avec médaille d'or en premier rang.

V J \

Cuisinier
EST CHERCHE pour tout de suite dans
restaurant de la ville.
Faire offres écrites sous chiffre T Z
27676, au bureau de L'Impartial. |

LA GRANDE VOGUE 1960 \
M La chaussure %
S assortie à la robe H
i LA C O R D O N N E R I E  J O S E T T E  JKl Serre 9 Tél. '2 82 i!!! M

la est à môme de vous les confectionner sur mm
«k mesure , en peu de temps. Demandez tous  JB

^  ̂
rensei gnements et voyez nos devantures. Mo

MÊME UN ÉLÉPHANT...
peut les écraser ! 1 ! car elles sont Incassables, avec cheveux
implantés, ce qui permet de les laver.
C'est donc la vraie poupée pour petites filles qui aiment à coiffer ,
friser et habiller leurs meilleures compagnes.

Av. Léopold-Robert 84 LA CHAUX-DE-FONDS



A vos casseroles...

Arrangez-vous pour n'avoir pas à être
immobilisées pour tous les repas de fê-
tes. Vous avez été invités chez vos en-
fants pour Noël , voyez de les recevoir
à Nouvel-An

Menu de Noël :

«Tout-y-va».
l'otage aux aspcrgcs et croûtons

au beurre.
Poulet farci (ou poularde farcie)

ou poitrine de veau farcie .
H.-ricots verts ou choux-de-

Bruxelles au beurre.
Fromages divers (y compris du

fromage frais) et coupe de fru it s
(raisin , caki , bananes , poires,
pommes rouges) .

Tartelettes meringuées.
Cafc (ou autre boisson chaude en

cas de régime.) Si vous offrez
des vins, ayez aussi du ju s de
raisin .

Pour le hors-d'oeuvre Tout-y-va , dres-
ser harmonieusement une salade verte,
une tomate, des endives, du fenouil en
fines lanières, des carottes râpées (as-
saisonnées séparément à l'huile , citron,
arôme, oignons , ail et persil hachés) ;
garnir d'olives noires, de rouelles d'oeufs
durs, de poisson court-bouillonné re-
couvert de mayonnaise.

Pour les tartelettes meringuées, vous
aurez préparé d'avance des tartelettes
ainsi que de la crème cuite, de façon à
n'avoir plus qu'à garnir les tartelettes
de la crème que vous garnirez de grains
de raisin frais ou de confiture. Recou-
vrir le tout des blancs d'oeufs battus
en neige ; saupoudrer de sucre et faire
meringuer rapidement soit au four (mo-
déré) soit sous cloche. i

P.

...cordons meus

TJne mère de famille n 'est Jamais as-
sez prévoyante. Elle ne doit pas négliger
le côté pharmacie de son organisation
ménagère. Ce qui ne veut toutefois pas
dire qu'avec les précautions suivantes,
vous deviez vous passer de médecin au
moindre signe alarmant.

1. Ayez une petite bouteille d'alcool à
SOo, un flacon de teinture d'iode ou,
mieux encore, une «Iode-plume» qui
s'emploie comme un crayon , un peu de
mercurochrome et de l'éther. Une boîte
de gaze stérilisée, du coton et une ban-
de Velpeau , ainsi qu 'un paquet de spa-
radrap avec gaze stérilisée. Ces produits
vous permettront la désinfection et le
pansement de toute plaie sans gravite
et même d'une blessure plus importan-
te. Une pommade à base d'antibiotiques
est toujours utile.

2. Pour les brûlures légères : une crè-
me à base de sulfamide ou un liquide

|= | T R O U S S E
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antibrûlures (vous avez le choix entre
plusieurs marques ) . Pour les brûlures
plus graves, voir toujours le médecin
sans tarder .

3. Pour les maux de gorge : l'aspi-
rine ou une boîte de cachets contre la
grippe. U y en a maintenant qui s'ab-
sorbent sans eau et qui sont vitaminés
Ils sont meilleurs pour- les enfants. Ayez
un thermomètre et un flacon d'eau oxy-
génée à 20 volumes pour un gargaris-
me. Ayez un sirop contre la toux
et une crème nasale.

4. Pour une indigestion (les enfants
mangent trop de fruits ou abusent de
gâteaux ) il faut prévoir une bonne
tisane, une boite de pastilles à
base de lactéol et un liquide qui arrête
les coliques, de préférence à base de
parégorique.

5. En cas de foulure , un Uniment cam-
phré et un peu d'huile camphrée con-
tre un lumbago.

6. Il vous faut encore une pincette, des
ciseaux , des épingles de nourrice, un peu
de bicarbonate de soude et quelques
bouts de tissu propre , des morceaux de
vieux draps par exemple sont parfaits.

En résumé, votre trousse d'urgence
doit être composée de désinfectants pour
plaies et blessures, de médicaments —
cachets (suppositoires pour les enfants)
— pour une grippe , une angine, une in-
digestion et un accès de fièvre. Le tout,
peut être rangé dans une pharmacie mu-
rale ou dans une trousse spéciale en
cuir que l'on trouve chez les pharma-
ciens ou dans les magasins spécialisés.

SBI3BB9HtSBBHBBÂ SBQBBB AU FIL nn LA MODE \
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Les associations féminines vien-
nent de créer la Commission ro-
mande des consommatrices. Elle
servira de trait d'union entre ceux
qui produisent et celles qui achè-
tent .

Si l'on en croit Mme Erica Car-
rard , qui s'occupe en tant que « mé-
nagère » des prix du lait , du pain ,
des importations de tomates, il est
obligatoire pour la consommatrice
de connaître avec quoi ont été fa-
briqués tels biscuits, flans ou gar-
nitures de vol au vent .

Et , ce qui nous intéresse davan-
tage encore dans cette rubrique
parlant de mode, par conséquent de
tissus également, la Commission
romande des consommatrices désire
voir mentionner sur des étiquettes
fixées aux textiles et aux vêtements ,
si l'on a affaire à de la pure laine
de tonte ou si le tissu est fait de
laines récupérées, et à quel pour-
centage. Pour l'instant, seuls les
fabricants sont au courant , et, Mes-
sieurs les fabricants : « nous ne
sommes pas curieuses , mais nous
voudrions savoir !... »

Il n'est pas facile de nos jours
d'être un consommateur ! Nous
sommes sollicitées de tous côtés par
la publicité, les affiches lumineuses,
les dessins au néon éclairant nos
rues. Nous recevons des conseils,
chacun s'efforce de nous flatter , de
nous influencer par des arguments
sans réplique.

Ainsi, la qualité de la laine qui
paraissait à nos parents et à nos
grands-parents une chose aussi na-
turelle que le jour et la nuit , on ne
peut plus s'y fier. Depuis quelques
années, le nombre de fibres textiles
a augmenté à un rythme extraordi-
naire ; des produits mélangés offerts
sous le nom de « laine » jettent la
confusion dans les esprits, parce que
l'on se garde bien d'indiquer la quan-

tité de laine contenue dans ces pro-
duits ; la laine récupérée obtenue de
vieux habits, uniformes et déchets
divers, sert à la confection de vête-
ments que l'on offre au profane
sous le nom de pure laine, et même
le vendeur n'y voit que du feu .

La laine récupérée a toujours
existé. Car à cause de ses qualités
exceptionnelles, la laine est la seule
matière pouvant être régénérée et
utilisée de nouveau pour la fabrica-
tion d'étoffes.

Mais ce que ne se lasse pas de cri-
tiquer la plupart des acheteuses,
c'est que même les tissus les plus
chers sont vendus sans aucune indi-
cation quant à leur structure, et il
en est de même des objets d'habille-
ment. Or, sous ce rapport , les ven-
deuses sont incapables de renseigner
le client, qui , bien entendu, en sait
encore moins. Seul le laboratoire
pourrait déterminer la nature exacte
de ce que l'on a acheté.

La nouvelle commission a appris
avec satisfaction qu 'un premier pas
a été fait cet automne sur l'initia-
tive d'importants tissages de laine
suisses, fabricants de draps , de cou-
vertures et de produits de laine.
Ainsi, le client qui , à l'avenir voudra
faire l'acquisition d'une étoffe de
laine ne laissant aucun doute quant
à la qualité, aura soin de noter la
marque de qualité agrafée , ou cou-
sue sur le tissu. L'étiquette est noir-
or pour les articles contenant 100 °/o
de pure laine de tonte. Puis il y a
quatre autres étiquettes de couleurs
différentes servant à désigner les
étoffes contenant tel ou tel pour-
centage de pure laine.

Mesdames les acheteuses, vous
saurez dorénavant ce que vous êtes
en droit d'attendre de l'article dont
vous aurez fait l'acquisition.

Magni fique manteau de pure laine en
troeed, d' un genre très nouoeau.

Est-il besoin de vous vanter les
mérites de la pure laine de tonte ?
Nous préférons vous laisser juges et
vous présenter ce magnifique man-
teau avec chapeau assorti en tweed
de tissage très nouveau .

Simone VOLET.

Les acheteuses revendiquent / \

L'hypothèque sur femme .se pratique
encore couramment dans le sud de
l'Inde, où le prêteur acquiert pendant
un temps tous les droits conjugaux .
Très commode pour les maris aux-
quels il arrive parfois, dit-on , de met-
tre leur épouse en gage alors qu'ils ne
sont talonnés par aucun besoin d'ar-
gent.
De «Petit Laurent», 2 ans, au Locle,
entendant une génisse meugler : «Ma-
man !... elle tousse la vache... acheter
sirop.»
Sus aux bigoudis... on va relancer le
bonnet de nuit ! Qu'en pensent les
femmes ? Danielle Darrieux est con-
tre, Colette Renard pour . Qu'en di-
sent les hommes ? Maurice Cheva-
lier a déclaré : «Ça dépend des têtes
et des bonnets.» Et Gilbert Bécaud :
«Je suis pour , si les femmes ne por-
tent rien d'autre...» Sacré Gilbert !

Au cours de la visite qu 'il fit récem-
ment aux Etats-Unis, le chef du gou-
vernement russe visi ta , sous la con-
duite d"Ezra Taft Benson, ministre
américain de l'agriculture , une ma-
gnifique ferme-modèle. Pendant qu 'il
examinait une bergerie , l'homme poli-
tique russe déclara que ces bêtes et
l'élevage ovin l'intéressaient tout par-
ticulièrement : «car , ajouta-t-il, j'ai
moi-même commencé par être ber-
ger». A son profond étonnement. Ben-
son répondit : «Moi aussi.» On assure
qu'à la suite de ces révélations inat-
tendues, les deux interlocuteurs menè-
rent une conversation exempte de tou-
te contrainte... Conclusion ?

i Dans son roman utopique. le roman-
cier anglais Aldous Huxley a dépeint
en 1932 déjà la société issue d'une
civilisation surcultivée, dans laquelle
les bébés viennent au monde dans les
éprouvettes d'instituts d'incubation et
les adultes s'en vont passer le week-
end en Californie, en utilisant la fu-
sée du Pacifique , ou prennent l'avion
pour Baden-Baden pour y jouer une
partie de golf électro-magnétique.
Huxley a décrit sa vision prophétique
dans tous les détails. Bref le lecteu r
peut apprendre ce que les gens font ,
ce qu'ils mangent et comment ils
s'habillent. L'un des personnages, par
exemple, porte un gilet violet en vis-
cose, l'autre est fier de sa chemise
d'acétate verte. Et les vêtements de
dames, quelle fantaisie ! Il y a long-
temps qu'on ne travaille plus des étof-
fes qui n 'aient été créées dans l'a-
lambic du chimiste 1

¦ Avez-vous pleuré ? Faites vite dis-
paraître les traces de vos larmes en
vous lotionnant les yeux à l'eau froi-
de, puis à l'eau chaude. Terminez avec
de l'eau ae roses.

Sntf ialcLe i
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Qui signifie tout simplement, com-
me nous le dit le dictionnaire « s'ai-
der mutuellement ». Mai s que re-
présente notre grand élan d 'entr '-
aide pour le malheur qui a f rappé
cette Côte d'Azur , jusqu 'à présent
synonyme de soleil , de bonheur, de
vacances ? Bien peu de chose , mal-
gré nos portefeuilles largement ou-
verts , nos cœurs débordan t de sym-
pathie! Et pourtant , cette aide spon-
tanée des privilégiés , voisins immé-
diats de la catastrophe , dont les
maisons sont restées debout , on ne
sait par quel miracle ; ce secours
bénévole apporté par l'armée, l'a-
viation , la marine, au péril de leur
vie , témoin ce jeune o f f i c i e r  ; le ra-
massage de vivres , de couvertures,
les collectes et nous ne pouvons tout
énumérer ; toute cette solidarité
pour un coin de notre terre qui souf-
f r e , cette bonté , cette bonne volon-
té qui se manifeste spontanément
est en contradiction f lagrante avec
la haine , l'envie, la jalousie qui sé-
par e souvent hélas , des gens d'une
même famille , de deux peuples.

Cette nature qui f rappe  ind i f f é -
remment les bons et les mauvais, les
justes et les fourbes réussit le mira-
cle de nous unir tous dans un seul
mouvement d'amour envers ceux
auxquels l'eau dévastatrice a tout
pris.

Les réconciliations autour du cer-
cueil d'un être cher ne se comptent

plus , les gestes d'amour en face  des
catastrophes ne peuvent être énu-
mérés ; ne pourrions-nous nous ai-
mer tout aussi bien dans la paix,
le bonheur en nous entr 'aidant les
uns et les autres, même sans ca-
tastrophe ?

Ah ! si tous les enfants du monde
voulaient se donner la main... Mais
en attendant que se forme cette
ronde, je  veux croire en notre bonté,
en notre amour pour ces habitants
du Fréjus auxquels nous envoyons
toute notre sympathie , et pour eux
nous ouvrirons bien grands les cor-
dons de notre bourse. Ce n'est pas
qu'une aide, qu'un geste que nous
devons leur o f f r i r , et la conscience
apaisée retomber dans notre égoïs-
me. Il se passera longtemps avant
qu'ils ne retrouvent un semblant de
bonheur ; pensez-y!...

MYRIAM.

...pour son éducation civique

VII I
I

La Cliaux-de-Fonds, i
le 18 décembre.

En fa i t  d'événements
politiques , sur le plan na-
tional , vous n'en aurez
certainement pas été pri-
vée, ces jours derniers, de
l'élection de M.  Clottu à
celle de M.  Despland , en
passant par celle de M.
Petitpierre , sans oublier le
f a i t  dominant de cette an-
née : le renouvellement
du Conseil fédéral  *)

Le moment ne pouvait
guère mieux être choisi
pour parler de nos auto-
rités fédérales .

Je ne vous parlerai au-
jourd'hui que du pouv oir
législatif (Conseil natio-
nal et Conseil des Etats) ,
me réservant de vous par-
ler , une prochaine fois , de
l' exécutif (Conseil f édé-
ral) .

Pourquoi , me direz-vous
peut-être , avoir deux
chambres — ou , pour em-
ployer le terme précis ,
avoir le si/ stème bi-càmê-

Un éventail de listes, dans lequel vous
n 'aurez qu 'à choisir... la bonne. (Photo ]ec )

rai — cela ne fa i t  que compliquer
les choses ?

Je vous répondrai , tout d ' abord
que ce n'est pas là une particularité
de notre régime , mais que d' autres
démocraties — la France , les Etats-
Unis , la Républi que fédérale  alle-
mande , par exemple — connaissent
ce système.

Pour bien comprendre l'institu-
tion de ces deux chambres, il f au t
remonter à 1848 et se reporter aux
délibérations des auteurs de notre
Constitution. Elles sont dominées par
le souci de maintenir l 'équilibre en-
tre les grands et les petits cantons
du nouvel Etat fédéral .  C'est la rai-
son pour laquelle on créa , d' une part
le Conseil national , composé des re-

*) Voir «L'Impartial» des 30 octobre ,
6, 13, 20, 27 novembre et 11 décembre
1959.

présentants du peuple (1 député
pour 24 ,000 habita iits) et d' autre
part le "^rseil des Etats , où chaque
canton délègue deux représentants.

Les deux Conseils siègent séparé-
ment. Pour qu'une loi fédérale soit
acceptée , il faut , qu'elle le soit tant
par le Conseil national que par le
Conseil des Etats.

Les deux chambres se réunissent ,
sous la présidence du présiden t du
Conseil national , pou r l 'élection du
Conseil f édéra l , du général en cas
de mobilisation et du Tribunal f é -
déral. Elles constituent alors l 'As-
semblée fédérale.

En voilà assez, me semble-t-il ,
pour aujourd'hui !

Tout à vous. J.-Pierre.

Pour copie conforme.
Ch.
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— Nous avons acheté cette mai-
son-là parce qu 'Hubert est tombé
littéralement amoureux du jardin I
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NOUVEAUX ABONNES i
pour l'année 1960

recevront gratuitement 1
yiMMRTIAl i

dès ce jour

Prix de souscription :
3 mois Fr. 9.25
6 mois Fr. 18.25

12 mois Fr. 36.—
payables à l'avance au
compte de chèques postaux
IV b 325.

(Prière de mentionner au
dos du bulletin de verse-
ment : nouvel abonné.
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Jeune homme
Maison d'exportation cherche ieune homme
comme magasinier. — Faire offres avec photo
sous chiffre P H 26932, au bureau de L'Im-
partial.

Bien manger à Neuchàtel
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N'importe quoi ne convient pas à
n'importe qui... surtout quand il
s'agit de cravates.
C'est pourquoi notre assortiment est
aussi vaste et varié, notamment en
cravates de pure soie. Nous vous
montrerons volontiers les plus
récents motifs et couleurs à la mode,
et nous nous réjouissons de pouvoir
vous conseiller et vous servir.

Av. Léopold-Robert 31
La Chaux-de-Fonds

i CINÉMA
à remettre dans importante ville du
canton de Neuchàtel.
Capital nécessaire pour traiter , Fr.

• 80.000.— . Long bail.
Offres sous chiffr e P 7463 N, à Pu-
blicitas, Neuchàtel.

MEUBLES
d'occasion

En suite de reprise à vendre très jolie
chambre à coucher avec literie com-
plète Fr. 1000.-.

1 buffet de servie moderne Fr. 475.—.

1 splendide buffet de service, long.
25(1 cm., riche modèle, valeur Fr. 2000.-,
à l'état de neuf , Fr. 1250.-.

ODAC
Ameublements Fanti & Cie
COUVET Tél. (038) 9 22 21

l Noël à l'Etranger
FLEUROP vous transmet vos cadeaux fleuris

dans le monde entier.
Mme P. Guenin Humbert, Service Fleurop,

Parc 33, Tél. 210 60

B
Compléter un repas de Fêtes
par un dessert de FROMAGES

c'est faire preuve de bon goût

Choisissez-le parmi toutes les spécialités que vous offre

LA LAITERIE
* Kernen

Suce. Al. SIERCHI

Serre 55 • La Chaux-de Fonds
Téléphone 2.23.22

V J

Bock-Bier

\ I
Comèfe

U
BLONDt et BRUNE

 ̂ ~J

Collège 13
Le spécialiste de? liqueur.'-

m pur
DL' FRICKTAL

, U t V Fr 16.50
6 % escompte

Au Musée des Beaux-Arts

EXPOSITION DE PEINTURE
P. Froidevaux et Frank Chabr;

JUSQU'AU 20 DECEMBRE

Semaine : 14-17 h. Dimanche : 10-12 et 14-17 h
(Fermé le lundi)

r \

€  

La véritable sandale de gymnastique

du célèbre orthopédiste le Prof. Dr

Thomsen fortifie les pieds et active

la circulation du sang.

Indispensable à tous

Vente et •,°nselqnements à la

mm/mimoÊÊmÊiÊÊÊÊÊÊEEffiEEl
EfflECEffl

Rue Numa Droz 92

Téléphone 2. 43.10 Zurcher-Kormann suce.
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Am-ti
Madame découvre chez PKZ vingt cadeaux / ' "" -', 7 - - -
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a. dans toute l'Europe, la réputat ion d' ê t re  a | fi ' 1 5  ' ' 'lir / ^5^̂ 5*-ïli*\ ̂  /^V^'I
la tè te  de la mode mascul ine.  -««—»«—* W?:^-. ':' ' ' * ' '

"l: - ifflF / \ X̂>"X k̂ : ' ' .v l  X \ : fl
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d'intérieur des heures de détente. Ss S< *«̂  - - ¦<•¦—. ... ,-.- ¦•¦¦:¦ ..,.- . i M f «K ' ' <• 'V-Sâ^*-^. %'< \ t \.7l l '*'.Mr
aux tons discrets , des Fr. OO.— *"* X̂ZI:: 

". /* w .* L J 
"
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s  ̂ ""\ ' F;* ^A
imperméable à la neige Fr. OU. W 'W^^ m̂Wg f 
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<̂ >i***m*^̂ PKZ LA CHAUX-DE-FONDS.  58 Av . Loopold Rober t
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I P. MULLER-KOHLI i
fr ,. .. c
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fr GRAND STUDIO MODERNE C
O 3
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Un coup d' œil dans nos vitrines «S
i j |/ vous aidera à faire votre choix *p» V» v»

il RiBOil f» Hf TAPISSIER-DECORATEUR Vi J g
• || Ronde 1-3 Place du Marché %
ï J? Téléphone 2 38 16 J?
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Achète voitures occasion

* modèles récents , dédouanés ou sans
| douane. Paiement comptant.
îs Garage de Drj ze. Carouge - Genève,

Téi. f022 > 24.42.20.
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A Kloten , la Sroissair a exposé une maquette du DC. 8 qui sera mis en service l'année pro-
chaine sur plusieurs lignes de notre compagnie nationale d' aniation.

i

wLe pétrole d'Hassi Messanud arrive main tenan t  par pipe- line jusqu 'au port de Bougie fnotre
plioloj où il est embarqué dans des pétroliers qui le transposent dans les poils français.

Le général Crions, commandant de l 'EOKA , est très populaire en Grèce, où il prononce
des discours que la fou le  oient entendr e en masse.

Le <¦ centri ' spiriluel de Lir.den » était équip é d' un oéritable atelier de cinématographie et de
j udiu dont  un se demande à quoi il pouoait bien seroir.

Les dioers prix Nobel ont été remis aux lauréats , de gauche à droits : J. rleyrooyky (Tchéco-
slooaquie) pour la chimie ; E. Sagre et O. Chamberlain (U. S. A.) pour la physique ;
S. Quasimodo (Itolie J pour la littérature ; A. Kornberg et S. Ochoa (U. S. A.) pour la médecine.

Une soirée de gala a marqué la réouverture de la saison à la Scala de Milan , où fut  présenté
« Othello », de Verdi.

Malgré son long ooyage à tianers le monde , le Président Eisenhoroer ne paraît nullement
fatigué. Jl arrioe aujourd'hui même à Puris où il aura des entretiens auec le général de Gaulle.



P A T I NO I R E  DES M É L È Z ES_ _ 
Samedi soir 19 décembre, dès 20 heures précises organisé par le Club des Patineurs de La Chaux-de-Fonds

M

gpg m. Le coup le Gerda et Ruedi Johner , champ ions suisses 1959 I l luminat ion de l' arbre sur la glace et visite orig inale
W~ de Berne du Père Noëi
BBSI Les 4 participantes aux championnats suisses

et un programme de gala
M Prix des places : Adultes Pr. 2.—. Enfants jusqu'à 16 ans Fr. 1.—.

***** ^̂ Hi Cortège aux flambeaux sur la glace par tous les juniors Supplément de tribune Pr. i.—.
du Club Location d'avance a. la caisse de la patinoire.

Un cadeau pour la vîe! Km K^H\ r "" * \m une machine à café en verre j ura.
U :,, rr , DO^^ 
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Elle 
donne 

un 

café 

mervei l leuse-
jura-Record est une macnine univer- y m rJ ^f f ^ ^S m  mk\S /M

lange , coupe, râpe, moud le café etc. B̂r>— Ûwi 5̂* ŜZlJ*S H ' i  H I =; '

Complète, 5 pièces Fr. 395.— ¦//If àmMm\ f U
^^

\Tl *̂M modèle standard 5 pièces Fr. 54.50

Aut^modôies: 
pr ie9^ 

¦// j  i|̂ ^̂^ i5l Avec !e 

moulin 

à café jura

Les toasts SOnt L̂ Ŝ^̂ BB< Ĵ B̂-v. Contenu: 50/60 gft Fr. 29,50
beaucoup plus légers! mL3 fc Bylr^̂ ŵtfsra: œzœxœxmxxzm

C'est pourquoi vous désirez pour Noël Rg» S«  ti^^-^  ̂SSiil̂ ^̂ ^ fl
le merveilleux grille-pain automatique | WÂm \mmmmm\ P$£« S*̂ ^iura Fr" 89 " ^«^!̂ l|lilli: iilllModèles simples à Fr. 29.-.37.50 et 49.- ^̂ C^̂ N^^^^"™£$$1
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Chaussure
distinguée!

711.1249.

Monsieur sera très
4^*k mt ^

m\ àP^k élégant et portera

- "j  I &r5^—M avec plaisir ce
soulier bas très
avantageux.

MEILLEUR MARCHÉ GRÂCE A LA RISTOURNE

COOPÉRATIVES RÉUNIES
CHAUSSURES

La Chaux-de-Fonds Le Locle
Rue Neuve 9 Place du Marché

I Buffet de la Gare CFF '
LA CHAUX-DE-FONDS

VEILLE ET SOIR DE NOËL

I Diner aux chandelles *
* Nouveau No de téléphone : 3.12.21 *

W. Schenk

I ¦

Employé
de fabrication

ordre et dynamique , connaissant le re-
montage complet de la montre, habitué
aux responsabilités et à traiter avec le
personnel cherche pour date à conve-
nir : PLACE STABLE avec responsabi-
lités. Branches annexes pas exclues.
Références de ler ordre à disposition.
Faire offres sous chiffre E. A. 27363 au
bureau de L'Impartial.

Boîtier
chef de fabrication

capable , expérimenté, ayant fait h
représentation, lié avec la clientèle
désire changement de situation.
Association pas exclue.
Offres écrites sous chiffre L E 27685
au bureau de L'Impartial. pour 3 ans, plus 95 et. par âge , coûte

notre pantalon long de fille en dix
nuances et dessins différents, d'un
shettland pure laine. Grandeurs 3 à
18 ans.

. UNE FINITION

Htefak
SAINT-IMIER

La Maison de l'Homme chic i
Repr pour La Chaux-de-Fonds et en».:
M Chs Degen Doub* 9 tel 2 39 94

''v y

Achetez l'horaire de « L ' IMPARIIAL >

Employée
de bureau

français , anglais, notions
• allemand , bonne sténo-

dactylographe, cherche
emploi . Demi-journée. —
Paire offres sous chif-

' fre T G 27624, au bureau
de L'Impartial .

3" L Fr. 1.- pièce
Prière de se munir d'un récipient

BOULANGERIE -PAT ISSERIE
E. SCHNEEBELI
Hôtei-de Ville 3 Tél. 2 21 96

On porte à domicile

k i

A LOUER
poui le 30 avril 1960 , quar t ier  Sud-
Ouest de la ville , magnifique

APPARTEM ENT
DE 4 PIÈCES

tout confort. Faire of f res -so us  chiffre
B. Z. 27167, au bureau de L'Impartial.

/ ___——-——————_J

EÉlîlI
qualifié , entreprendrait
séries pressantes ou au-
tres. Travail soigné —
Tel (039 ) 2 06 86.



H ^rn| Jl AI O 811 ^
es p?us ksaux idéaux en chemiserie

U il |U 111 lu je les trouve toujours à la chemiserie «TR IANON»
¦¦ ¦ 

' 
¦'¦¦ '¦l. W •%#¦'¦ m B Chemises DIAMANT ¦ Gilets et pullovers en cachemire

I C  H E M C F P F" ¦ Gilets et pullovers italiens et suisses e Cravates italiennes et françaises
¦ Blousons et chemises pour ie ski ¦ Boutons manchettes mod. exclusifs

¦ 22, av. Léopold - Robert ¦ Pyjamas et robes de chambre ¦ Ceintures et Bretelles, etc.

fms
ko j o iVuToh

MwUetabbW
en transparent comme \"**^ —-̂

Résiste au feu _^x^aa= ¦̂ ^j ^Résiste au choc \t^" *̂ nTellement plus propre Wh Jl
ciaux adaptés ^^.uy^

-.es électriques —- ; ; 

Exigez le PYREX S E D L E X  de votre fournisseur d'articles de ménage
Vente en gros : Guido Meyer S. A. - Lausanne - Tél. (021) 22 01 72

portrait d'art . ¦
un cadeau I fl

apprécié [ m |j \̂ -£>> f

JEAN FRÔHLICH
31, AV. L.-ROBERT
2e ETAGE
LA CHAUX-DE-FONDS

GARAGE
chauffé, électricité, quar-

tier Bel-Air , est à louer.

Prix 40 fr. par mois. —

Tél. 2 44 07.

AVIS
Nous portons à la connaissance de
notre fidèle clientèle que les salons
de coiffure de la ville seront ouverts
toute la journée les

LUNDIS 21 et 28 DÉCEMBRE

ainsi que le

SAMEDI 26 DÉCEMBRE

Le samedi 2 janvier, fermeture à
12 heures

Association des Maîtres Coiffeurs
La Chaux-de-Fonds

Montremo S. A.
engage

PERSONNEL
pour différents travaux d'atelier.
Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offre ou se présenter,
Emancipation 55
La Chaux-de-Fonds.

LAMPES AU NÉON
â visser dans la douille
de chaque lampe, 32
watts. 220 volts , 30 cm
de diamètre Luminosi-
té équivalant une
lampe de 150 watts
Prix 50 fr.

PLAFONNIERS l

complets 22U volts
longueurs : H0 . 100, 120
cm. Prix Fr. 28.-.

L GROGG & Cle
Lotzwtl

Tél. (063) 215 71

Restaurant des Chasseurs
Dombresson

cherche

SOMMELIÈRE
Tél. (038) 7 14 25.

Caniches
A vendre petits cani-

ches noirs, pure race, 250
francs. Tél. (038) 5 38 05.

* ==* ¥ ¦ »
i

LE NOËL DES SPORTIFS...
W I N D J A C K S

pour dames , messieurs et enfants , dernières nouveautés

F U S E A U X
gabardine et extensibles pour dames , messieurs et enfants

-K L O N G S  P A N T A L O N S  M
pour dames et fillettes

M A N T E A U X  3/4
avec ou sans fourrure , se portent avec le long pantalon

PULL-SPORT - JAQUETTE S LAINE • BONNETS

G A N T S  - C O L L A N T S  - ETC.

Un cadeau sera offert à chaque client pour tout achat
5̂ - à partir de Fr. 5.— *r

Rr ' T̂ÎU tĴ r i  *Gr /^Ç/Z T̂H
BKœSS8§£J * X̂ _̂^̂  Î* -̂ j

Place Hôtel-de-Ville La Chaux-de-Fonds

* - — * ==.+ == *

LEITENBER G

Fr. 210.—
Bureau d'appartement,

comme le cliché, face et
dessus noyer , 3 tiroirs int.,
et tirette plumier pour
Fr. 210.-.

D'autres modèles depuis
Fr. 175.-, 280.-, 345.-, 440.-.

En frêne clair 270.-.
Bureaux commerciaux en

chêne clair.

mism0 £b

s " \ EPICERIE

A/TÇalcACUium *.

Serre 1
le litre

Eau de vie fruit 5.25
Pomme pure 5.80
Poire pure 5.80
Marc du Valais B.—
Grappa av. herbe 9.50
Pruneau 10.80
Prune 12.50
Kirsch de Bâle 16.90
Whisky la bout. 14.60
Poire William 12.50

avec escompte

Fabrique d'Horlogerie de Bienne cherche pour entrée
1er février 1960 ou date à convenir

secrétaire -corres pondante
expérimentée , expérience pratique dans la branche ,
apte à assurer un travail indépendant. Bonne corres-
pondante de langue maternelle française , ayant des
notions de l'anglais et de l'allemand .
Adresser offres manuscrites accompagnées d'un curri-
culum vitae , avec prétentions de salaire , sous chiffre
P 40715 U , à Publicitas S. A., Bienne , 17, rue Dufour.

V J
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I Grâce à la formule «LIBRE CHOIX , faire ses achats de Noël, à Neuchàtel,

i est un vrai plaisir chez

I S~\
1 ' / ĝ%.tf 

rue Saint-Honoré 5, à Neuchàtel

| O ŝ»*  ̂
Une des 

librairies-papeteries 
les plus modernes de Suisse

FORMIDABLE ! 1
SAMEDI 19 DECEMBRE

UN FLACON DE LIQUEUR I
GRATIS  1

pour tout achat dès Fr. 15 —

Profitez — Faites vos achats
Des cadeaux pour tous les goûts et pour toutes les bourses

WHISKY écossais :
Abbey 18.50 Johnnie Walker 25.75

Century 16.50 King John 20.70
Bells 23.15 Bells luxe vieux 29.-

Long John 23.75

WHISKY canadien :
Seagrams 24.25

WHISKY américain :
Bourbon Bellows 21.80

Bourbon Grand Dad 29.80

MARC :
Dôle 13.50 Bourgogne 18.75

POIRE WILLIAM :
Germanier 18.50

COGNAC :
. Duras 17.85 Roffignac 24.25

Rémy Martin 26.50 Martell 24.25
Chesnel 19.75 Camus 22-

KIRSCH :
Bâle Général Sutter 20.20 Zoug 9.25-16.75

APERITIFS :
Suze 10.50 Rossi 8.80

Martini 6.50 Picon 12.-
Campari 10.50 Appenzeller 12.40

LIQUEURS DOUCES :
Liqueur de Sapin 14.80 Kirsch rouge ' 13.80, etc. etc.

D R 0 G II E RIF 
^7 /̂ r̂ Â̂̂  

*¦ Hmm 1

VOYEZ NOS 8 VITRINES

I

— j j

Métropole

Pour Fr. 265-
Superbes

entourages

Autres modèles tle pui >
Fr 145.- , 160.- . 195.-
310.-. 240.- 275.- 300.-
340.-

FACILITÉS
de paiement

LIVRAISON
franco

MEUBLES
MÉTROPOLE
Av Léopold-Robert ioc

l'él 2 43 65 00 2 54 9t

CUISINE POPULAIRE
Collège 11 Tél. 3 10 38

A la demande générale
SAMEDI 19 DÉCEMBRE

Vol-au-vent
les derniers de cette année

AU RESTAURANT, l" étage

Spécialité de chasse
SAMEDI SOIR 19 DÉCEMBRE

SOUPER à Fr. 3.50
Potage

Civet de Chevreuil Chasseur
Nouillettes — Salade

Dessert
DIMANCHE 20 DECEMBRE

DINER à Fr. 3.50
Potage

Civet de Chevreuil Chasseur
Nouillettes — Salade

Dessert
VENTE A L'EMPORTER :

Civet de Chevreuil Chasseur
la ration Pr . 1.5t

*
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I Pour vos CADEAUX i
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* i IMPAR1IAL > est lu partout el pai tous

' Des prix sensationnels *
Bolets secs , sachets 25 gr. net -.75

Champignons de Paris, 1er choix, boite 1/8 -.75

Cèpes au naturel, coupés boîte 1/4 -.90

Pointes d'asperges «Fowler's» bte pic-nic 1.30

Asperges «Fowler's> boite 300 -1/2 1.60

Thon espagnol «Serrais» huile d'olive 1/8 -.65

Thon espagnol 4errats> huile d'olive 1/4 1.20

Sardines Amieux-Maroc , huile d'olive 1/4 -.65

Ananas «Palermo» boîte 2/3 - 20 demi-tranches 1.60

Pêches blanches moitiés, boite 2/3 1.25

Salade de fruits boite 2/3 1.60

Abricots moitiés «Economica» boite 1/1 2.30

Poires moitiés «Economica» bdîte l/1 1.95

Pruneaux moitiés - Economica » boite 1/1 1.60

liiiiil ]
\ TIMBRES RISTOU RNb - 19 MAGASINS EN VILLE /%. M

]P P̂ X̂ 
Pour 

les 
jours

Ê^Cik^ ^ e *̂
tes 

~ Pour -
l l l w\y >v_ c1c toute ^a
igy f̂ f im tf çS .  famille - une
^J f f k  4 ) magnifi que
7nv®$&k$S tresse achetée

Société des Patrons
Boulangers - Pâtissiers
La Chaux-de-Fonds

f Pour l'échange
f \  de vos

bracelets cuir
Tous genres

| Adressez-vous à la maison spécialisée

LA BOUTIQUE
MAROQUINERIE

Daniel-JeanRichard 33 Tél. 2 64 91
i-

A HEP
bas prix , au plus vite , ré-
gulateur moderne, 45 fr.,
divan turc d'une place
avec matelas. 75 fr., joli
buffet , de service ancien
modèle , pour 65 fr., ma-
gnifique potager combiné
bois et gaz, 180 fr . — Té-
léphoner au 2 75 68.

Sommelière
serait engagée début Jar

vier . — Se présenter

Hôtel du Cheval Blan

Hôtel-de-Ville 16, téléphc

ne (039) 3 40 74.

AIGUILLES
Ouvrières et jeunes fil-

les sont demandées Pla-
ce? stables- Semaine de
5 lours — Se présente!
à UNIVERSO No 19,
Buissons 1.



La France bat l'Espagne par 4buts à 3
A Paris, devant 40.000 spectateurs

La recette de ce match a été versée pour les sinistrés
de Fréjus

Dans un parc des Princes comble, le
match France-Espagne qui a été orga-
nisé au bénéfice des sinistrés de Fréjus,
débute par un temps gris. Le coup d'en-
voi en est donné par le jeune Jean-Louis
Dorange, capitaine des cadets de l'E. S.
Fréjus , après qu 'une minute de silence
eut été observée.

Sous les ordres de l'arbitre anglais
Leafe, les équipes se présentent dans les
compositions suivantes :
FRANCE : Remetter ; Wendling, Kael-

bel , Muller , Jonquet , Ferrier ; Guillas,
Douis , Kopa , Fontaine, Vincent.

ESPAGNE : Ramallets ; Olivella , Gra-
cia ; Verges, Garay, Segarra ; Arteche,
Kubala , di Stefano, Suarez, Gento.

Les premières miutes sont jouées à pe-
tite allure mais peu à peu le ton mon-
te. On note à leur actif , sur l'instigation
de Kopa , des percées de Guillas <6e mi-
nute ) , Jonquet (8e) , Fontaine (9e) et
Vincent (14e).

Aux attaques françaises, les Espagnols
répliquent par de vives contre-attaques
et, à deux reprises, Remetter est en
danger : à la lie minute, un centre de
Suarez est repris par Kubala ; Remetter
ne peut se saisir de la balle mais Kael-
bel la repousse du corps. A la 15e mi-
nute, sur tir puissant et soudain de Sua-
rez, des 20 mètres, le gardien français
doit encore mettre en corner.

Réaction espagnole
Une pluie fine fait son apparition au

moment même où les Espagnols accélè-
rent l'allure, après un tir de Guillas,
peu précis, à la 17e minute. A la 22e, sur
centre de Gento, Kaelbel veut repren -
dre en ciseaux. Il dégage la balle , mais

touche Arteche à la tête, lui-même
ayant été blessé au genou , à la suite
d'un «tacle» sur Suarez, il est rempla-
cé par Marche tandis que Arteche cède
sa place à Mateos . Sur le coup franc
sanctionnant la faute de Kaelbel , Ku-
bala donne en retrait à Suarez qui , de
20 mètres, bat imparablement Remet-
ter et ouvre le score à la 23e minute.

Avantage à la France
Les Français réagissent aussitôt et,

à la 27me minute, ils égalisent par l'in-
termédiaire de Muller qui , de très près,
reprend un centre de Kopa dévié de la
tête par Fontaine. Les deux équipes ac-
célèrent alors l'allure et, l'engagement
des joueurs est total. A la 33me minute ,
sur coup-franc , Kopa donne sur la gau-
che à Vincent , qui recentre pour Fon-
taine, dont le tir fait mouche (2-1) .

Après une magnifique action Guillas-
Kopa-Vincent-Kopa qui échoue de peu ,
les « tricolores » obtiennent un troisième
but à la 38me minute par Vincent , le-
quel , ayant reçu une passe de Kopa ,
tire instantanément et trompe Ramal-
lets. Ce dernier, à la 40me minute,
sauve encore in extremis son camp de-
vant Douis en conclusion d'un remar-
quable relais Wendling-Muller. La mi-
temps est sifflée sur le score de 3-1
après deux vives réactions ibériques par
di Stefano et Kubala.

Les Espagnols
désorientés...

A la reprise, Martinez joue inter
droit dans l'équipe espagnole, Kubala

étant resté sur la touche. Les Fran-
çais, eux, débutent avec la même for-
mation, mais à la 51me minute, Douis
cède sa place à Vincent tandis que Ra-
his entre comme ailier gauche. Les vi-
siteurs se montrent très entreprenants
et, à la 53me minute, un violent tir de
Gento est repoussé en corner par Re-
metter. Deux minutes plus tard , le
gardien « tricolore » doit à nouveau dé-
tourner un essai de Suarez. Ce dernier ,
à la 59me minute, centre impeccable-
ment, mais Martinez ne peut repren-
dre. Sur ce centre, Marche descend jus-
qu 'aux 30 mètres, talonne sur Fontaine
qui lui redonne sur la gauche et l'ar-
rière français, d'un tir. en cloche, bat
Ramallets , inscrivant ainsi le premier
but de sa longue carrière internatio-
nale (4-1) .

...mais qui se reprennent
Les offensives des Français restent

dangereuses et l'une d'elles, à la 75e
minute, échoue de peu : un centre de
Kopa sur Vincent amène la balle en
retrait devant Ramallets . Fontaine tire
mais sur le poteau ! Dans la minute
qui suit, une passe de Segarra en pro-
fondeur parvient à Martinez qui tire
par-dessus Remetter , battu. Ferrier, sur
la ligne de but , dégage, mais l'arbitre
accorde le point , estimant que le bal-
lon avait pénétré dans la cage , ce qui
ramène le score à 4-2.

Pendant les dernières minutes, la balle
voyage d'un camp à l'autre, maintenant
les gardiens en état d'alerte. Les Fran-
çais paraissent fatigués et en particu-
lier Guillas, qui traîne la jambe. Les
Espagnols fournissent un ultime effort.
Ils obtiennent un corner et , sur celui-
ci-tiré par Mateos, Verges, à l'affût ,
marque à bout portant à la 88e minute,
fixant ainsi le résultat final à 4-3 en
faveur de la France, qui confirme de
belle façon son récent succès sur l'Au-
triche.

Une belle recette
La recette du match international

France-Espagne organisée au bénéfice
des sinistrés de Fréjus a été de 24.595.700
francs pour 3S.622 spectateurs. D 'autre
part une collecte fa i t e  parmi les jour-
nalistes présents au match au p rof i t
des victimes de la catastrophe s'est éle-
vée à près de 50.000 francs.

m* Vieilli*\ Le coin
des jeunes espoirs

Ç HOCKEY SUR GLACE
: 

.* S* ' 
¦

« , ¦ . ¦¦¦ . .

Les matches suivants se joueront
demain samedi 19 décembre :

A 18 h. 45, Les Pieds nickelés - Les
Vautours ; à 19 h. 20, Les Inconnus -
New-York-Rangers.

Le match de Coupe
Martigny -

Chaux-de-Fonds aura lieu
La presse a annoncé très récemment

le forfait du H. C. Martigny, qui devait
se rendre à La Chaux-de-Fonds pour y
disputer sa rencontre de Coupe suisse
(huitième de finale). Or, renseigne-
ments pris auprès des dirigeants des
deux clubs, il s'avère que pareille nou-
velle est dénuée de tout fondement vala-
ble. Le club valaisan, dont le calen-
drier de championnat est très chargé
et qui ne peut par ailleurs se déplacer
dans la cité horlogère en semaine, a
demandé de retarder le match, qui aura
lieu probablement au début de janvier,
à La Chaux-de-Fonds ou à Martigny,
suivant entente entre les clubs. II est
fort probable que cette date sera fina-
lement retenue avec l'accord des res-
ponsables de la L. S. H. G.

Nussbaum jou era
de nouveau

A la suite d'un arrangement avec
les diri geants et l'entraîneur du H. C

La Chaux-de-Fonds, le joueur Nuss-
baum a repris place au sein de l'équipe
et participera à ses prochains matches.
Cette nouvelle réjouira tous les ama-
teurs de hockey qui le verront évoluer
avec plaisir dans le prochain match
de notre équipe locale contre Servette.

Championnat suisse de Ligue nat. B

d Qr^qppers , :- ;Klqten 5-2 [3-0, 1-1,
-*- ~ -M* fet

C s K ,_ 
Avant les J. O.

Le classement
intermédiaire
des Suisses

Au slalom spécial pour dames qui
comportai t  43 portes pour un parcours
de 190 m. de dénivellat ion , Madeleine
Chamcl-Berthod et Annemar ie  Waser
ont net tement  dominé .

1. Madeleine Chamot-Berthod (Châ-
teau-d'Oex) 98"8 (50" et 48"8) ; 2.
Annemarie  Waser (Bannal p) 99" (49"7
et 49"3) ; 3. Lilo Michel (Interlaken)
103"9 (53"5 et 50"4) ; 4. Marg. Gertsch
(Wengen) 106"3 [55" et 51"3) ; 5. Rosa
Waser (Bannal p) 107"2 . (537 et 53"5);
6. Yvonne Riiegg (Arosa) 105"5 ; 7.
Hedi Beeler (Arosa) 112".

A la suite des résultais enreg istres
jeudi , les classements intermédiaires
des épreuves de sélection (quatre  pour
les messieurs et deux pour les dames
ayant  déjà été disputées) étaient les
suivants :

Messieurs : 1. Adolf Mathis , 22 pt. ;

2. Willy Forrer , 20 ; 3. Roger Staub , 19 ;
4. Georges Schneider, 12 ; 5. Nando
Pajarola , 8.

Dames : 1. Madeleine Chamot-Ber-
thod , 20 ; 2. Lilo Michel , 11 ; 3. Anne-
marie Waser , 9 ; 4. Hedi Beeler , 4.

Petzi. Riki
et Pingo

Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilhelm HANSEN

— Regardez, voilà notre beau bateau ,
notre «Mary» , qui nous attend ! Nous
allons pouvoir reprendre nos occupations
favorites : les petits recommenceront à
jouer aux cartes . Barbe à se balancer
dans son fauteuil à bascule, Pingo à
faire la cuisine, etc.

— Bonjour , mes petits amis, où avez-
vous trouvé ces jolie s carottes ?

— Dans les champs ! Et nous ne les
avons pas déracinées, elles ont sauté
toutes seules hors de leur trou !

— Bizarre ! Il faut que nous retour-
nions à la ferme pour voir s'ils ont
vraiment des carottes de cette espèce...
Nous avons vu pas mal de choses, mais
des carottes sautantes, c'est original.,
le promets !

Le but était bon !
Après un nul redoublé...

II existe une différence essen-
tielle entre les erreurs judiciaires
et les erreurs d'arbitrage sportif , qui
peuvent parfoi s causer un préjudice
réel...

C'est qu 'il y a recours possible
pour les premières alors qu 'un re-
cours est d'avance impossible ou
rejeté pour le second , sauf le cas
où , sur les hippodromes ou les vélo-
dromes, par exemple, voire lors-
qu 'un chronométrage enregistré ou
un film font foi , la partie lésée peut
apporter la preuve de l'erreur com-
mise.

En football en particulier la dé-
cision de l'arbitre est définitive.
Elle fait foi . Et l'on revient rare-
ment sinon jamais, sur la chose ju-
gée.

Or il n 'est pas de dimanche peut-
on dire où l'on n 'assiste à une
erreur d'arbitrage.

Voire en semaine...
Ce fut  le cas mercredi soir lors

du second match de Coupe La
Chaux-de-Fonds - Servette. Me
Eric Walter , qui assistait à la ren-
contre , a confirmé, en effet, à la
radio que le troisième but chaux-
de-fonnier, annulé par l'arbitre,
était parfaitement régulier, le
joueur Pottier étant parti de der-
rière la ligne et du ground chaux-
de-fonnier même pour prendre de
vitesse les arrières servettiens
jouan t l'offside , et mystifier le gar-
dien grenat. Le but donc était va-
lable. Tout arbitre impartial , con-
naissant le règlement ou ayant,
comme dit le langage populaire, les
yeux en face des trous, l'aurait ad-
mis. Ou bien donc le référée en
question a perdu la claire vision des
choses ou il s'est trompé, de bonne

foi sans doute, mais indubitable-
ment en faussant le résultat du
match. Ce que des milliers de spec-
tateurs ont constaté lui ne l'a pas
vu, et il a ainsi porté un tort con-
sidérable à une équipe qui méritait
incontestablement la victoire, une
victoire dont elle a été injustement
frustrée.

Ainsi une fois de plus se révèle
une carence dont le public lui-
même se rend compte mais que
les « autorités sportives » se refu-
sent généralement à admettre.
Lorsqu'on adresse aux spectateurs
trop bruyants ou chauvins des re-
proches parfois mérités, il est nor-
mal qu'on invoque à leur décharge
le sentiment d'injustice suscité par
des erreurs impardonnables.

Certes le football n'est qu'un
jeu...

Et ce qui se perd un jour peut
être regagné le lendemain.

En l'occurrence les caissiers eux-
mêmes ne se plaindront pas et le
F. C. Chaux-de-Fonds a toutes les
chances de gagner à Berne un
match qu'il s'était déjà adjugé ré-
gulièrement au stade de la Char-
rière.

Néanmoins le fait est là : l'er-
reur d'arbitrage est patente, recon-
nue, établie.

Et le résultat lui-même est faus-
sé.

Ce n'est, hélas ! ni la première,
ni la dernière fois vraisemblable-
ment que pareil cas se produit.

Dommage pour la justice.
Et dommage pour le sport.

X.Une tradition chaux-de-fonnière :

Depuis deux a?is — c'est la troisième année qu'il se produira — les spor-
t i f s  chaux-de-fonniers ont une nouvelle perle à leur couronne : le Noël
sur glace que le Club des patineurs organise chaque année . C'est à son
président , M .  Marcel Bloch , qu 'on le doit , et il sait ménager la curiosité
et le plaisir des petits et des grands , en variant avec soin le genre des
divertissements. Neige , en l'occurrence glace, et Noël vont si bien ensem-
ble que leur mariage s'opère tous les ans avec plus de fa s t e , et que de la
blanche et gracieuse apparition des petites patineuses aux performances
des grands artistes et enf in  à la féer ie  où anges, Père Noël , bougies
illuminées (dans la nuit qu 'on espère étoilèe) , on s'en va (on glisse,

plu tô t)  de délices en ravissements.

Le Noël des patineurs
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I MAGGI
le spécialiste du consommé
vous offre Gril

...depuis des années
le

consommé
le plus nouveau

-garanti exempt de graisse (spé-
cialement important pour les
sportifsettous les intellectuels)

-prêt en un instant

Gril un excellent consommé
pour chacun!

Le seizième de finale de la Coupe de
Suisse entre Servette et La Chaux-de-
Fonds, à rejouer pour la seconde fois,
aura lieu mardi 22 décembre, en noc-
turne, sur le terrain du Wankdorf , à
Berne.

Soixante nations à la Coupe
du Mondev19̂ 2 \

A l'exp iration "du 'délai d'insti'riptloh
pour la Coupe du Monde 1962 qui aura
lieu au Chili , l'engagement de soixante
nat ions  était  parvenu ,' en date du 15
décembre 1959, au secrétariat de la
F. I. F. A. à Zurich .

Coupe asiatique
A Ernakulam : Inde - Israël 1-2 (mi-

temps 1-1).

Le match Servette -
Chaux-de-Fonds à Berne
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>fli6 ŜeLjlk -̂..JLwi"' ..X.KSII IIIIIIIWI»»»'̂

GYMNASE ET ECOLE SECONDAIRE
La Chaux-de-Fonds

MISE AU
CONCOURS
un poste de professeur

de latin-prec
(degré inférieur et supérieur) .

Titre exigé : licence es lettres
classiques ou titre équivalent.

Un poste de professeur
de culture physique

(degré inférieur et supérieur) .
Titre exigé : brevet cantonal spé-

cial pour l'enseignement de la cul-
ture physique ou titre équivalent.

Obli gations et traitement : légaux.
Entrée en fonctions : 25 avril 1960.
Pour de plus amples renseigne-

ments s'adresser à M. André Tissot,
Directeur du Gymnase, La Chaux-
de-Fonds.

Les candidatures , accompagnées
des titres et d'un curriculum vitae ,
doivent être adressées jusqu 'au 31
décembre 1959, à M. Maurice Fayot ,
Président de la Commission scolaire ,
rue Numa-Droz 77, La Chaux-de-
Fonds, et annoncées au département
de l'Instruction publique , à Neu-
chàtel.

COMMISSION SCOLAIRE.

Famille suisse avec bébé et fillette de 10 ans
vivan t campagne près New-York , Etats-Unis,
cherche

bonne pour aider ménage
et enfants

Faire offre sous chiffre P 10.281 DE, à Publi-
citas, Lausanne.

i L'I MPARTIAL > est lu partout et pai tous

A VENDRE

deux

immeubles
mitoyens, 21 locataires , 10
garages , loyers modestes
Centre ville. — Ecrire sous
chiffre R K 27401, au bu-
reau de L'Impartial .

Clinique
du ski

Rue du Locle 69
Tél. 2 70 24

Grand choix en skis
diverses marques
Skis métalliques

Skis d'occasion et fond
Echange

Wàlti Frères.
Trolleybus 2 et 4

Vieux meubles
Vos vieux meubles sont

repris à de bonnes con-
dition s en achetant soit :
Salles à manger , studios,
meubles combinés , vaisse-
liers , bureaux , commodes ,
peti ts meubles, fauteuils ,
divans-lits, couches, lits
turcs , tapis, etc.. — Chez
H. Houriet-Meubles , rue
de l'Hôtel-de-Ville 37, té-
léphone 2 30 89.

Splendide
occasion

provenant de reprise , 1
chambre à coucher mo-
derne à enlever tout de
suite au prix de 995
francs. Facilités de paie-
ment. — Clausen Meu-
bles, avenue Léopold-Ro-
bert 79, tél . 2 70 66.
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RICE MAC CHEPPEE

Roman d'amoui
•t d' esp ionnage

S'il me voyait filant au pas de course, nul
doute que son attention serait éveillée... et
celle de tout le quartier en même temps. En
dépit de mon impatience , je réfrénai l'impé-
tuosité qui bouillonnait en mol. Aucune illu-
sion ne m'était permise. D'avance je jouais
perdant , sauf un coup de pot extraordinaire.
De fait , lorsque j' arrivai à l'endroit où mon
énigmatique personnage avait disparu , il était
trop tard. Le bougre avait eu largement le
temps de se perdre dans la foule anonyme.

Pestant, maugréant et rageant, je fis demi
tour. Dans ma garce de vie, je n'ai jamais été
particulièrement verni. Si j' avais pu l'oublier

un instant, cet incident me l'aurait opportu-
nément rappelé.

En désespoir de cause, j' eus un haussement
d'épaules machinal. Tout n'était pas perdu
pour autant. Le zèbre ne devait-il pas se repré-
senter le lendemain ? C'était une occasion
unique de forcer cette chance qui me fuyait
avec une persistance digne d'une merveille
cause.

Arrivé devant la maudite bicoque de Dia-
mantopoulos, je heurtai le battant. Il y eut un
bruit de pas furtifs de l'autre côté , puis le
visage de mon hôte apparut derrière l'espion
grillagé.

— Vous, M. Van den Bulck ? s'étonna-t-il.
Auriez-vous oublié vos clés ?

— Vous l'avez deviné, répondis-je l'air pro-
fondément ennuyé. Je vous demande pardon
pour le dérangement... Je suis navré...

— De rien , de rien, M. Van den Bulck , ré-
pliqua-t-il en me cédant le passage. Quelle
chaleur , n 'est-ce pas, aujourd'hui ?

Je sortis mon mouchoir et m'épongeai le
front tout en l'observant. En vain. Ce sale
hypocrite ne trahissait pas le moindre trouble.
Il est vrai que même si son visage en avait
recelé, ses courbettes qui n'en finissaient plu?
m'eussent empêcher de m'en rendre compte.

— Il est vraisemblable que je ne sortirai
plus de la soirée, enchainai-je. j e suis trop
vanné. Bonne nuit donc, M. Diamantopoulos.

— Bonne nuit , M. Van den Bulck .

Je montai les quelques marches menant au
premier étage et , sitôt arrivé chez moi, jetai
un regard pénétrant sur les objets qui m'en-
vironnaient . Rien n 'avait été dérangé. Dans le
placard , mes valises occupaient leur place ha-
bituelle. Dans les valises, les papiers étaient
rangés dans l'ordre exact où je les y avais mis.
Une seule erreur : le fil de soie blanche que
j' avais inséré entre deux chemises était tombé
au fond d'une des malles ! A cela près, il n 'y
avait pas à tortiller , le coco qui avait « tra-
vaillé » chez moi n 'était pas un débutant.
Crédié non !

II

J'avais passé une partie de la nuit à faire
travailler mes petites cellules grises, pour re-
prendre une expression chère à Hercule Poirot.
J'aurais aussi bien fait de m'épargner cette
peine . De mes fébriles cogitations, il n 'était pas
sorti grand-chose. Certes, je savais, pour le
lui avoir entendu dire , que Diamantopoulos
possédait les doubles de mes clés. Qui les lui
avait fournis ? Car je n'envisageai pas un ins-
tant qu 'il les eût fabriqués lui-même. C'étaient
des clés qui , sans être d'une sorte rarissime,
ne se trouvaient pas couramment dans le
commerce. Tout au plus pouvais-je supposer
qu 'il avait personnellement pris les empreintes
des serrures. Et encore... Enfin , au fond , cet-
détails étaient sans intérêt.

Puis, je m'efforçai de me remémorer dans

quelles circonstances ou à la suite de quel
enchaînement de faits j ' avais été amené à
prendre logement chez le Grec plutôt qu 'ail-
leurs. Maintenant que je « savais » ce qui se
tramait autour de moi, cela pouvait revêtir
une certaine importance. Cette fois encore, je
me torturai les méninges en pure perte. C'était
le hasard , le hasard seul d'une promenade
sans but , qui m'avait amené devant sa mai-
son, m'avait fait apercevoir l'écriteau accro-
ché au mur, poussa à m'informer des condi-
tions de location et de logement. Le cas se fût
produit dix maisons plus loin, le résultat se-
rait demeuré le même. Donc, Inutile de broder
un roman. Donc , aussi , Diamantopoulos n'a-
vait commencé à s'intéresser à ma personne
qu 'après mon emménagement chez lui et sur
l'instigation d'un tiers.

J'avoue honnêtement que je ne connaissais
rien aux mœurs policières séoudiennes. Après
tout , c'était peut-être une de ses méthodes à
elle de se documenter sur ceux qui venaient
s'établir sur son territoire. Car j e me refusais
à tout prix à admettre que j'ét ais brûlé. Nos
services sont soigneusement organisés. Deux
ou trois personnes seulement étaient au cou-
rant de ma mission : il était Impossible que les

< autres » m 'eussent démasqué.
De guerre lasse, j ' avais chassé ces soucis de

mon esprit et m'étais abandonné aux  bras de
Morphée,

(A suivreJ

drôle de
pétrole !
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TERMINAGES
Termineur demande à entrer en rela-
tions avec fabricant pouvant sortir
régulièrement 1500 pièces par mois.
Cal. 3 3/4 à 8 3Ai. Qualité soignée ou bon
courant. Travail consciencieux garanti .
Faire offres sous chi I I  ru D. F. 27445, au
bureau de L'Impartial.

Lits doubles
composés de 2 divans su-
perposables, 2 protège -
matelas, 2 matelas à res-
sorts (garantis 10 ans),
pour Fr. 258.—.
W. Kurth , av . de Mor-
ges 9, Lausanne. Tél. (021)
24 66 66.

Av. Léopold-Robert 39 - Tél. 2.44.60
LA CHAUX-DE-FONDS

Pour les fêtes
PIGEONS - PINTADES - FAISANS
PERDREAUX - CANETONS - OIES

POULETS - DINDES
de toute première qualité

CAVIAR, toutes grandeurs de boîtes.
Foie gras de Strasbourg. Artzener ,

blocs, massifs, terrines. .

CAISSETTES DE CHOCOLAT

Livraisons à domicile de plats tout
préparés, de langoustes, homards,

dindes et oies aux marrons,
canetons à l'orangé, poule au riz,

poulets grillés
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LIQUEURS DE MARQUE
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Piiisle
qualifié , contrôleur de fa-
brication , et 40 ans de
pratique, cherche chan-
gement de situation. —
Offres sous chiffre G R
27623, au bureau de L'Im-
partial.

W.vimj C aM t d
8, Place Neuve - LA CHAUX DE-FONDS - Tél. 2 26 76

vous propose ses

Pâtés maison
Terrines

Foie gras Artzner frais
Saumon fumé

Votre commande aura tous nos soins

Jeune fille
est demandée comme aide
dans ménage romand,
avec deux enfants, rési-
dant en Suisse alleman-
de ; vie de famille et bon
traitement assurés. Faire
offre de service à Mme
E. Martin , Bellevuè 16, Le
Locle. Tél. 5 20 85.

ON CHERCHE

t fille
ou

I garçon de cuisine
Entrée à convenir. S'adr
à l'Hôtel de la Croix-d'Or ,
Le Locle, tél. (039)
5 42 45.

Employée
de maison
On cherche pour tout

de suite ou à convenir

Jeune fille
de toute moralité, sa-
chant cuire et tenir seu-
le un ménage de trois
personnes. Vie de famil-
le. Place stable. — S'adr.
Magasin Ambiihl, avenue
Léopold-Robert 7.

Employé
de bureau

consciencieux, diplômé
école de commerce, VA an
de pratique, cherche place
pour se perfectionner
dans la langue française.
— Offres sous chiffre
A 12383 Gr, à Publicitas
S. A., Granges.

Manufacture Boîtes
de Montres Huguenin S. A.
Le Locle

cherche

EMPLOYÉ E
DE BUREAU

pour entrée immédiate.
Faire offres avec curriculum
vitae.

i

^~&* failli 5Î S™̂ ^^^

Cafe - Resfaurant TICINO
René Emery

Parc 83 Tél. 2 72 73

Jeudi , Veille de Noël , Menu à Pr. 8.—
Veloufé Argenteuil

Dinde rôtie aux Marrons glacés
Choux de Bruxelles au beurre

Pommes Dauphins
Salade Mimosa

Bûche du Père Noël
ou

Cassatina Chanti l ly
Prière de retenir sa table jusqu 'au

lundi 21 décembre
Les Menus du Nouvel-An sont à votre

disposition

Kirsch pur
le litre 14.50

Marc du Valais
le litre 7.50 !

Prune
le litre 11.50 j

Fine Champagne ***
le litre 15.—

Eau-de-vie de vin pure ***
le litre 10.—

Whisky
la bout. 14.—

Vermouth
le litre 3.—

CIDRERIE
DE MORAT
Parc 51 Tél. 2 23 85

r it
IMPORTANTE FABRIQUE

DE LA PLACE
cherche pour entrée tout de suite ou
époque à convenir

EMPLOYEE
DE BUREAU

QUALIFIEE, pour la correspondance
française et anglaise. Travail agréa-
ble et varié. Semaine de 5 jours.
Prière de faire offres manuscrites
détaillées, à Case postale 49.772, La
Chaux-de-Fonds.

Une annonce d?ns <L'lfiipariiai > assure le succès

On cherche P°Ur tout

de suite ou date à con-

venir

visiteuse
de cadrans
Offres édites avec

activités antérieures

à la Maison Natère,

rue de la Charriè-
re 37.

t

A vendre
1 bureau acier
1 rayonnage acier
1 bureau moderne bois
frêne
1 tapis
1 chaise bureau
3 chaises modernes
Tubes au néon avec
garniture. Matériel di-
vers à l'état de neuf.
S'adresser :
Régie Immobilière
Avenue Léopold-Ro-
bert 108 (entre-sol).
La Chaux-de-Fonds

> /

Ac!ievages
avec mise en marche se-
raient sortis à domicile
ou atelier à acheveur pos-
sédant vibrograf. S'adr.
à M. André Perret, Les
Geneveys-sur-Coffrane,
tél. (038) 7 21 52.

A VENDRE

machine
à laver

neuve, cédée à bas prix .
— S'adresser rue du
Nord 214, rez-de-chaussée
â droite.



Les caractéristiques
du nouveau Conseil fédéral

Quatre figures nouvelles. - Entrée de deux socialistes. - Trois
Romands sur sept. - Un Neuchâtelois à la présidence.

(De notre cor/ e. pondant dans la ville
f édéra le )

Berne , le 13 décembre.
Depuis hier , la Suisse a un nou-

veau gouvernement. A la surprise
générale. .. cette élection fut  sans
surprise. M. Bourgknecht l'a em-
porté nettement sur M. Tenchio et
c'est bel et bien, après trois tours
de scrutin et le désistement prévu
de M. Bringolf , le socialiste Tschudi
qui fut  élu contre le radical Schaff-
ner.

Le Conseil fédéral compte mainte-
nant quatre figures nouvelles : MM.
von Moos, Spuhler , Tschudi et
Bourgknecht , successeurs de MM.
Etter , Streuli, Holenstein et Lepori.
Nos nouveaux magistrats sont rela-
tivement jeunes : 49, 57, 46 et 57
ans ; il faut s'en féliciter .

Zurich , avec M. Spuhler , conserve
son siège traditionnel à l'exécutif
fédéral. La Suisse centrale reste éga-
lement représentée et l'Obwaldien
von Moos devient même le premier
conseiller fédéral de la Suisse primi-
tive ; digne successeur de M. Etter
(qui a onze enfants) , il appartient
à une famille de onze enfants aussi
et en a lui-même sept. Enfin, les
cantons de Fribourg (après Jean-
Marie Musy) et de Bâle-Ville ont
obtenu leur deuxième conseiller fé-
déral dans l'histoire de notre Etat
fédéral ; M. Holenstein représentait
la Suisse orientale , c'est maintenant
la Suisse nord-occidentale qui re-
prend la place perdue depuis le dé-
part de M. Stampfli.

Un collège de «sages»
Plus encore que par le passé,

notre gouvernement méritera son
nom de collège de « sages ». En ef-
fet , dès aujourd'hui , six de ses sept
membres sont d'anciens conseillers
aux Etats, l'ancien conseiller natio-
nal Chaudet étant la seule excep-
tion ; or nos sénateurs sont réputés
gens réfléchis et pondérés. En outre ,
quatre conseillers fédéraux (MM.
Petitpierre, Wahlen , Bourgknecht et
Tschudin) sont d'anciens profes-
seurs d'université. On peut enfin
souligner que M. Bourgknecht appar-
tient à la plus ancienne famille
patricienne de Fribourg, que M. von
Moos est notre premier conseiller
fédéral à particule , que M. Tschudi
descend d'une vieille et illustre fa-
mille glaronnaise et que M. Petit-
pierre (par lui-même et par allian-
ce) est lui aussi de très ancienne
bourgeoisie .

Il ne fait pas de doute que la
nouvelle équipe ministérielle est la
meilleure qui pouvait être choisie.
MM. Bourgknecht (financier de pre-
mière force) , Tschudi (distingué
professeur d'économie et de droit) ,
Spuhler ( grand connaisseur des pro-
blèmes de la radio et de la télé-
vision ) et von Moos ( type du ma-
gistrat complet d'un petit canton)
sont tous d'excellentes personnalités.
On voulait « des hommes » : on les
a trouvés, même en cherchant plus
à gauche que d'habitude... Ajoutons
que les nouveaux conseillers fédé-

Après leur élection , les Conseillers fédéraux écoutent la lecture de la formule du serment , qu 'il vont tout
à l'heure prêter , en levant le bras droite. — De gauche à droite . M.  Max Petitpierre (ancien) . Président de
la Confédération pour 1960 , M.  Paul Chaudet 'ancien) , M.  Fritz Wahlen (ancien) , les nouveaux élus : M.
Jean Bourgknecht . M . Willy Spuhler , M.  Ludwig von Moos et M-  Peter Tschudi ; put -  M.  Oser, chancelier

de la Confédération. '

raux ont tous l'expérience du légis-
latif (Conseil des Etats ) et de l'exé-
cutif (cantonal pour MM . von Moos
et Tschudi , communal pour MM.
Bourgknecht et Spuhler) .

Un événement «histori que»
L'événement essentiel — disons

même historique — c'est évidemment
l'entrée de deux socialistes au Con-
seil fédéral. Le grand parti de gau-
che avait déjà eu un représentant
à l'époque de MM. Nobs et Weber .
mais c'était à titre d'« observateur >
Aujourd'hui le parti socialiste de-
vient gouvernemental à part entière .
A la suite de longues controverses,
la représentation proportionnelle est
introduite au Conseil fédéral , avec
deux socialistes , deux radicaux deux
conservateurs et un agrarien. Ce fait
révolutionnaire pour notre politique
a été provoqué surtout par le groupe
conservateur, qui tenait absolument
à sa parité avec les radicaux et a
ainsi fait triompher M. Tschudi sur
M. Schaffner.

Le parti socialiste devient gouver-
nemental. Il a accepté sa part de
responsabilités. On espère qu 'il joue-
ra le jeu loyalement et ne se voudra
pas gouvernemental au gouverne-
ment et d'opposition au parlement
C'est un engagement de grande por-
tée que vient de prendre la gauche
Mais l'essentiel est que les conseillers
fédéraux , à quelque parti qu 'ils ap-
partiennent , soient solidaires et mè-
nent une politique cohérente.

L'opposition réduite à deux petits
groupes

L'entrée des socialistes au Conseil
fédéral ne fait du reste que consa-
crer un état de fait : depuis long-
temps, la gauche modérée (associée
déjà à la direction des affaires dans
maints cantons) ne constituait plus
une véritable opposition et soutenait
le plus souvent le gouvernement.
Dès maintenant, la seule opposition
sur le plan fédéral se réduira à deux
petits groupes passablement démago-
giques — les communistes en Suisse
romande et les indépendants de M.
Duttweiler en Suisse alémanique —
qui en tireront certainement des
avantages ; c'est un risque assez
grave à courir .

Responsabilités accrues
pour la Suisse romande

Honneur à la Suisse romande : elle
a obtenu la présidence du Conseil
national et du Conseil des Etats, la
voici maintenant avec la présidence
de la Confédération et un troisième
conseiller fédéral. Trois sièges sur
sept au Conseil fédéral — événement
encore jamais connu — c'est beau-
coup et cela implique des responsa-
bilités accrues. Mais que la Suisse
italienne ne désespère pas : elle re-
trouvera sa représentation dans peu
d'années et le sympathique M. Ten-
chio (44 ans ! ) garde toutes ses
chances.

Nous sommes particulièrement
heureux de l'élection du Fribourgeois
Bourgknecht... et lui souhaitons d'as-

Les candidats malheureux

M.  Hans S c h a f f n e r ,
radical d 'Argovie. Docteur honoris
causa de l'Université de Berne, M-
S c h a f f n e r  est ministre plé7iipoten -
tiaire , directeur de la division f é d é -
rale du commerce et à ce titre

responsable de notre politique
économique étrangère.

Il a obtenu 97 voix au troisième tour
de scrutin .

M. Walther Bringolf ,
socialiste de Schaffhouse.  M.  Brin-
go l f ,  qui est né en 1894, est actuel-
lement président de ) la ville de
Schaf fhouse , charge qu'il cumule
avec celle "de membre du Conseil
national , où il est entré en 1925- Il
. est en ...outre. prép ideut ..dtt .parti .
socialiste suisse. On -sait qu 'il s'est
désisté après le deuxième tour de

scrutin.

sainir véritablement les finances fé-
dérales (par des mesures draconien-
nes et des coupes sombres s'il le
faut)  comme il a déjà redressé les
finances de sa bonne ville de Fri-
bourg.

Il nous reste à féliciter notre grand
magistrat neuchâtelois, M. Petit-
pierre , de sa troisième élection à la
présidence de la Confédération . A
la suite du départ de M. Etter , M.
Petitpierre devient le doyen du Con-
seil fédéral , où il siège depuis quinze
ans. La puissance de sa position s'en
trouve considérablement accrue,
mais aussi la lourdeur de sa charge.
Dans un collège rajeuni aux qua-
tre septièmes, M. Petitpierre aura
à jouer le rôle essentiel d'agent de
cohésion et de trait d'union. Aussi
faut-il se réjouir de la confiance qui
lui a été témoignée : avec M. Wah-
len , il a été réélu au gouvernement

par mie majorité exceptionnelle-
ment brillante.

Nous souhaitons pour conclure un
travail fécond (et moins épuisant ,
grâce aux mesures appropriées ! ) à
notre nouveau « cabinet de coalition
nationale >, une retraite heureuse à
MM. Etter et Streuli et, de tout
cœur , un prompt rétablissement à
MM. Holenstein et Lepori.

Charles MONTANDON-

A l'Assemblée fédérale
Encore quelques

élections
M. Oser, confirmé
dans ses fonctions

BERNE . 18. — Après avoir procé-
dé à l'élection du Conseil fédéral ,
l'Assemblée fédérale a passé à l'é-
lection du chancelier de la Confé-
dération.

Bulletins délivrés : 214 ; btîlletins
valables : 187 ; majorité absolue :
94.

M, Oser , chancelier de la Confé-
ération sortant est réélu par 118
voix. M. E. Tenchio, obtient 33 voix
et M. Bruchwiler, secrétaire de l'As-
semblée fédérale 21.

Le nouveau président
du Tribunal fédéral

des assurances
Le nouveau président du Tribunal

fédéral des assurances, M. Arnold
Gysin, est né en 1897 à Bâle. Il est
bourgeois de Bâle et de Liestal. Après
des études à Berne, où il obtint le
grande de docteur en droit en 1923,
et à Goettingue, il s'établit comme
avocat en 1934 à Lucerne, tout en
étant privat-docent à l'Université
de Bâle.

En outre l'Assemblée fédérale a
procédé à une série d'élections. Sont
nommés juges au Tribunal fédéral
des assurances MM. Louis Prod'hom,
Pietro Mona, Arnold Gysin Hans
Wuethrich et Adolf Boner de Soleu-
re, nouveau. Il succède à M. E. Niet-
lispach, démissionnaire. M. Louis
Prod'hom est élu vice-président.

Sont réélus suppléants MM. Théo-
dore Bratschi, Max Henry , Eugène
Isele et Edwin Schweingruber.

FLEURIER

(Corr. i — L'autorité législative a sié-
gé mardi soir, au collège primaire , sous
la présidence de M. Fritz Siegrist (soo ,
en présence de 32 membres. Le procès-
verbal de l'assemblée du 5 mai 1959 est
approuvé.

Le budget pou r 1960 ayant été exami-
né par la Commission financière et par
les différents groupes est examiné cha-
pitre après chapitre par le président.
Aux dépenses diverses, M. Marcel Hirt-
zel , au nom du groupe socialiste dé-
clare être heureux de constater que la
subvention communale aux deux corps
de musique a été portée de 1600 francs
en 1959 à 3000 francs pour 1960.

M. Hermann Huguenin interpelle au
sujet d'un poste de 1000 francs prévu
aux abattoirs pour l'achat de machines
et M. Siegrist au sujet du Règlement
de police. M. Charles Koenig, directeur
de police , leur donne satisfaction par
ses éclaircissements, ainsi qu 'à M. Hirt-
zel qui avait interpellé au suje t d'un
montant de 6000 francs prévu par des
réparations ou l'achat d'un four cré-
matoire pour la calcification des dé-
chets.

Les dépenses courantes sont budgetées
à Pr. 2347 ,589.75, et les recettes à
Fr. 2336,510.—, laissant un excédent de
dépenses de Fr. 11,079.75. Il y aurait
lieu d'ajouter les attributions de 1000
francs au fonds du service des eaux ,
et 3000 francs à celui de l'électricité ,
qui ne figurent pas dans les chiffres
ci-dessus. Et si l'on dédui t une som-
me de Fr. 6000.— qui sera prélevée sur
le fonds de renouvellement du maté-
riel des sapeurs-pompiers en vue de
couvrir une partie de la dépense pour
l'acquisition d'une seconde moto-pom -
pe, nous arrivons à un déficit net de
Fr. 9079.75. Au vote final ces prévi-
sions sont adoptées à l'unanimité des
31 membres.

Vente de terrain. — M. André Jacot,
laitier , a demandé l'achat d'une petite
parcelle de terrain jouxtan t sa proprié-
té à la rue du Collège No 7. Sur préa-
vis favorable des commissions d'évalua-
tion des terrains et financière, le Con-
seil général ratifie la vente de 26 m2 au
prix de 3 fr. 30, dont le plan de division
sera établi par le géomètre cantonal .

Nominations. — Proposé par le groupe
socialiste, M. André Steinmann est
nommé membre de la Commission fi-
nancière, en remplacement de M. Mar-
cel Jeannin , nommé agent de police.

Divers. — Le président annonce que le
rapport de la Commission scolaire con-
cernant l'école primaire peut être con-
sulté, tandis que M. Marcel Hirtzel ai-
merait à être renseigné sur la situation
du logement à Fleurier. M. André Mau-
mary, dans sa réponse , constate que,
malgré la construction à Fleurier, du-
rant ces dernières années, la situation
est toujours tendue.

Le budget pour 1960
voté par le Conseil

général

. Yfltt ¦'"»¦¦ Am

cadeaux *
universellement
appréciés

LAROUSSE
nouveautés

ATLAS GÉNÉRAL LAROUSSE
indispensable pour suivre l'actualité et comprendre notre monde
moderne.

GÉOGRAPHIE UNIVERSELLE LAROUSSE
Un passionnant tour du monde par le texte et par l'image.

ASTRONOMIE , les astres, l'univers.
nouvelle édition. Une initiation passionnante , un véritable livre d'art.

REMBRANDT - WATTEAU
2 somptueux albums dans la Collection "Les plus Grands Peintres ".

LES PLUS BEAUX POISSONS EXOTIQUES
LE LIVRE DES CHATS
Albums de photographies commentées , dans la Collection "Nature
et Beauté" (treize autres titres).

MON PREMIER LIVRE DE CHANSONS
Charmant recueil de chansons populaires enfantines, avec deux
disques encartés. Pour les moins de 10 ans.

ENCYCLOPÉDIE LAROUSSE POUR LA JEUNESSE
Un fonds de bibliothèque attrayant et instructif. Deux tomes parus.
(Pour enfants de 10 à 14 ans).

PETIT LAROUSSE "1960"
En édition courante, ou de luxe sur papier bible.

Pour gt choit plui complet, demandez i lotrs libraire te catalogue d'Etrennes Larousse
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VVNN n^̂  ^ ŜiÊmmmwt ssss
- ;  ̂

IM i ffaH
X B8ffi«HHBHH ¦ WSfmm \É

È ÛU\ àfm\ M
I  ̂ nlrx sur porcelaine |
I || U/0 et cristal
H ^  ̂ §|

pi Tél. 245 31 IHUOw LIl S. A. Grenier 5-7 
^

X fc

K$të'j Jm̂ m $̂&t*t Wj tkï ftm Ujamm Uff lÊwmmuS&tfx'R l^fcndtfl

Fêtes de
Fin d'Année

à
LA VUE-DES-ALPES

Menu de Noël I Menu de St-Sylvestre
Le consommé aux étoiles M Le foie Sms truffé en barquettes
Le cocktail de crevettes . L'Oxtail double au Sherry
La Dinde du pays « père Noël » ' Les Filets de Soles « Jomville »
Les petits choux .fc La Pomme fondante
et les marrons glacés au four Le Faisan Pengourdine
Les Pommes Parisiennes I a la Fine Champagne
La salade pommée aux olives . La garniture St-Sylvestre
La Bûche des Rois Mages * Les Pommes gaufrettes

La salade « Cœur de laitues »
I La Sélection de Promages

Prix du repas : Fr. 10.— v La Corbeille de Fruits
Fr. 8.50 sans premier ~ La Mandarine givrée
(service non compris) | Les Friandises Maison

~% Prix du repas
entrée et cotillons compris

1 Fr. 26 —
Menu du 1er janvier 1960 .v (service non compris)

Le Velouté de morilles i
La Truite du lac pochée au

Chablis, sauce mousseline -k . ..
ou Menu du 2 janvier 1960

Les Frivolités au caviar I Le Pâté de Marcassin Maison
La Pomme vapeur ±, Le Consommé « Forêt Noire »
Le Gigot d agneau T La Rognonnade de Veau au four

a la Provençale | i_,a Jardinière de légumes
Les Pommes Boulangère Les Pommes « Château »
Les epinards en branches -* La Salade « Mimosa »
La salade d endives La Coupe « Porte-Bonheur »
Les Fruits et Fromages I 
La Surprise de l'An neuf j

^ Prix ^u repas
entrée et cotillons compris

Prix du i*6B9.s ¦
entrée et cotillons compris : 4, (,sans. Premier Fr. 8.50)

pj . lg 
H T (service non compris)

(service non compris) | 
, 

 ̂
-.le 2 janvier à midi :

"̂  venez déguster notre
A midi (sans orchestre) : | « Cassoulet Toulousain »

même menu : Fr. 12.— Le menu : Fr. 6.50
I I -K I — 

Le 31 décembre 1959, les 1" et 2 janvier i960
les soirées seront animées par le sympathi que orchestre

« HOT BOYS » (4 musiciens)

DANSE — AMBIANCE — COTILLONS
Veuillez dès aujourd'hui retenir votre table au

N° (038) 712 93
V /

' N
Offrez
nos délicieux

surfins

Neuve 7 Tél. 3.12.32

> J

MARGUERITE LANDRY
NORD 63 • ' T ÉLEPH. 2.30.2 6

/ ¦• ' aOUVRE ^LITS ^ -V ^X
/ ¦:•' COUSSINS-DUVETS \

J Installations ¦ Transformations \

yA/ ¦ Travail soigné \
/ X̂X  ̂

Devis sur demande \

TAÏ1IO Orient - Heluan -
I ûrl\ Bergers grecs - Fars -
i fll IW Haut Atlas - bouclés

tous genres - mo-
quette, etc.

Iiriini m représentant : TECNO
lulrtinl  l"\ «WOHNBEDARF»
IIILUUULU KNOLL - INTERNA-

TIONAL - BibUothè-
ques murales et tubu-
laires (7 modèles).

TAHITIIII  A Modèle « TELEVI-
r AlIB r 11 I \ SION», «TECHNO -
I rlU y LUI LU RELAXATION» - Mo-

dèle «BERTHOIA» -
Modèles classiques et
tous styles.

nmrJIIIV un cll0ix ^u meilleur
Kllll AIIX goût, aux prix les plus
IlIUwflUA avantageux , vente éga-

lement au mètre, non
confectionnés.

Ll ll l lh lHinm 14 m°dèles de LAM-
\ \m\§&MRr\  PES JAPONAISES -
UlïlllinlilLO Appliques - Lampes -

Lampadaires moder-
nes et de styles.

MET-INTÉRIEUR
VITRINES ET MAGASIN , RUE N.-DROZ 27

, 

Fabrique d'horlogerie de la place
cherche pour son département fabrica-
tion un

EMPLOYÉ DE FABRICATIO N
méthodique et consciencieux au cou-
rant de la sortie du travail interne et
externe. Adresser offres écrites avec
curriculum vitae , photo et prétentions
de salaire , sous chiffre J. G. 27499, au
bureau de L'Impartial.

Sapins
de H

ÉÙ ''

Beau Choix de sapins
blancs argentés, 1ère qua-
lité, branches robustes, au
banc vers la fontaine sur
la Place du Marché.

Se recommande : Ed.
Stehlé-Langel , Commerce
de fleurs , Stand 6, tél.
2 41 50.

S "Sr ^

vous remercie pour
les dons que vous
voulez bien lui faire.

V J

M lirai W
Demandez notre offri

spéciale de Noël.
Bois-Noir 23 Tél. 2 86 3!
— m IW<WP»<

ON ENGAGERAIT

Jeune
ouvrière

très habile pour petit
perçages. — S'adresser
Fabrique Universo No lî
rue des Crêtets 15.

' tm <¦> »i*t< n-»rim>nTi
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MORTEAU Fr. 5 —
Samedi BOUJAILLES Fr. 12.-
19 décembre PONTARLIEK Fr. 9.-
Dép. 12 h. 45 jes rues son). magnifiquement

décorées pour Noël

„ . LAUSANNEDimanche
on ^ A

„„„,
I,.. Match Lausanne - Chaux-de-20 decembie Fonds Dép place de la Gare

pj .  J2 12 h. ; aucune obligation d'as-
sister au match.

RÉVEILLON SURPRISE
Départ DANSANT en Suisse romande
31 décembre Vous aurez un repas gastrono-

mique dans une chic ambiance
Sylvestre aVec un orchestre de 6 musi-
io h ciens — Pr ix : course, banquet ,

bal , cotillon, concours Fr. 32.50

RÉVEILLON A LAUSANNE
Départ avec théâtre. 20 h. 30 spectacle
31 décembre au théâtre municipal « Les 3

Mousquetaires ¦> , ensuite repas
18 "• gastronomique. — Prix : course ,

théâtre, banquet Fr. 35.—

COURSE SURPRISE EN
SUISSE ROMANDE

Vendredi Menu : Potage - Truite au bleu
ler janvier Poularde de Bresse niçoise

I Bouquetière de légumes, pom-
Dép. 10 h. mes frites - Salade - Coupe

Melba. — Prix : course, banquet ,
cotillons, concours Fr. 25.—

Samedi LAUSANNE, spectacle « Les 3
2 Janvier Mousquetaires », en matinée.
Dép. 12 h. 15 Prix : course, théâtre Fr. 19 —

Demandez les programmes de nos courses du
Nouvel-An à Besançon :

Nuit de Sylvestre Fr. 40.—
1 jour & Fr. 60.—
ler janvier Fr. 30 —
3 janvier Fr. 29 —

Timbres de voyages acceptés
Demandez le programme détaillé

Tél. 3.46.17

Pour Noël et Nouvel-An

Faites plaisir aux vrais gourmets
en servant sur votre table

une volaille G3f GilX

Madame Berthe HOURIET ;
Monsieur et Madame Fernand

BALIMANN et leurs enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées,
très touchés des maraques de sympathie
et d'affection qui leur ont été témoi-
gnées durant ces jours de pénible sépa-
ration , expriment à toutes les person-
nes qui les ont entourés, leur profonde
gratitude et leurs sincères remercie-
ments.

BmWmammmmmmmWMaWÊmmmmm — 1 ¦

La chemise «MAZOUT»

c'est le clou
des cadeaux de Noël !
Votre mari sera heureux et fier que
vous ayez choisi pour lui un cadeau

aussi élégant, pratique et durable.
Car la marque « Metzger » ne désigne
pas seulement une coupe impeccable
dans un tissu de première qualité , mais
aussi une série de nouvelles améliora-

tions brevetées.
Ne vous cassez donc plus la tête à
chercher ce que vous pourriez « lui »
donner... Faites-vous montrer aujour-
d'hui même la collection abondante et

variée des chemises « Metzger » !

Naturellement chez

LÉOPOLD-ROBERT 75

mÊmmm^mm^mmmaËmm^mammm^mj ^mÊmmmMmmK^^

Impor tan te  adminis t ra t ion horlo-
gère engagerait une

secrétaire
sténo-dactylo

pour entrée immédiate ou à
convenir.

ON DEMANDE : langue mater-
nelle française, bonnes connais-
sances de l'allemand, esprit
d'initiative et ponctual i té  dans le
travail .

ON OFFRE : travail  varié , avec
certaines  responsabilités, ré t r ibu-
tion selon capacités.

Ecrire en joi gnant  cer t i f icats ,
curriculum vitae et pré tent ions
de salaire , sous chi f f re
V. X. 27540, au bureau
de L'Impartial.

Demeure tranquille te confiant
en l 'Eternel et atlends-toi è Lui.

Psaume 37, v. 7.

Repose en paix chère épouse et
maman.

Monsieur Paul Kurth , ses enfants el
petits-enfants :
Monsieur et Madame Paul Kurth-

Huguenin et leurs enfants.
Madam e Yvonne Kurth et ses enfants,
Monsieur Charles Kurth , à Lausanne,
Monsieur et Madame René Kurth-

Brandt et leurs enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part
à leurs amis et connaissances du décès
de leur chère «t regrettée épouse,
maman, belle-maman, grand-maman,
arrière-grand-maman, sœur, belle-soeur,
tante , cousine et parente

Madame

Paul KURTH
née Aline Aeschlimann

que Dieu a reprise à Lui, subitement,
jeudi , dans sa 84e année.

La Chaux-de-Fonds,
le 17 décembre 1959.
L'incinération aura lieu SAMEDI 19

COURANT.
Culte au Crématoire à 15 heures.
Le corps repose au Pavillon du Cime-

tière.
Une urne funéraire sera déposée

devant le domicile mortuaire :
RUE DE L'INDUSTRIE 19.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire-part.

Pour nous, nous aimons
Dieu parce qu'il nous a
aimés le premier.

I Jean 4-19.

Madame Adrien Jaquet ,
Monsieur et Madame André Jaquet,
Mademoiselle Lucette Jaquet , à Lau-

sanne.
Monsieur René Jaquet et sa fiancée,
Mademoiselle Claudine Frutig,
Madame Vve A. Robert ,
Monsieur et Madame Charles Robert

et leurs enfants à La Chaux-de-
Fonds,

Madame Vve A . Robert, à La Chaux-
de-Fonds.

I 

ainsi que les familles parentes et alliées
ont la profonde douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès de
leur cher et regretté époux , papa , beau-
père, beau-fils, beau-frère, oncle , cou-
sin, parent et ami,

Monsieur

Adrien JAQ UET
que Dieu a repris à Lui , mercredi , dans
sa cinquantième année , après une lon-
gue maladie.

Tramelan , le 16 décembre 1959.
L'enterrement , auquel ils sont priés

d'assister aura lieu le samedi 19 décem-
bre, à 13 h.

Une urne funéraire sera déposée au
domicile, Grand'Rue 170.

Selon le désir du défunt le deuil ne
sera pas porté.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part.

Menuisier- ébéniste
sachant travailler seul et parlant l'alle-
mand est cherché pour tout de suite
ou à convenir. Place stable et bien
rétribuée à personne qualifiée. Ecrire
sous ch i f f r e  L. Z. 27480, au bureau de
L'Impartial.
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I 

Madame Isidor Braunschweig, à Bâle,
et ses enfants,

Madame Lucien Bloch, à Montpellier ,
et ses enfants,

Madame Henry Weill , à Mulhouse, et
ses enfants,

Madame Hortense Kaemp f , sa fidèle
collaboratrice,

ont la douleur de faire part à leurs
amis et connaissances du décès de
leur cher frère et oncle

Monsieur

Marcel WEILL
enlevé à leur affection , mercredi, dans
sa 75e année, après une longue et
pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds,
il 16 décembre 1959.
La cérémonie a eu lieu au cimetière

Israélite des Eplatures, vendredi 18
décembre, à 11 h. 30.

Prière de ne pas faire de visite.
Ni fleurs ni couronnes.
Une urne funéraire sera déposée

devant le domicile mortuaire :
Avenue Léopold-Robert 100.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire-part.
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EN FRICTIONS contre les bronchites et refroi-
dissements.

EN MASSAGES et introduire dons le nez
contre les rhumes.

EN APPLICATION contre les crevasses, engelu-
res et pour lo cicatrisation des
plaies.

i
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Monsieur et Madame Louis Grandpierre
et leur fille Claire-Lise,

ainsi que les familles parentes, ont le
prochain chagrin de faire part à leurs-
amis et connaissances du décès de

Mademoiselle

Jeanine GRANDPIERRE
leur chère fille , soeur , parente et amie,
enlevée à leur tendre affection à l'âge
de 24 ans.

Serrières. le 16 décembre 1959.
(Coquemène 7.)

Que (a volonté soit  laite.
L'incinération. SANS SUITE, a eu

lieu vendredi 18 décembre, au créma-
toire de Neuchàtel.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Prière instante de ne pas faire de
visites.

Cet avis tien t lieu de lettre de faire
part.

Dieu esl Amour

Les familles parentes , amies et connaissances
de

Mademoiselle

Louisa CHEDEL
ont le grand chagrin de faire part du décès,
survenu ce jour ieudi , après une 'ongue et pé-
nible maladie supportée avec beaucoup de
courage.

La Chaux-de-Fonds, le 17 décembre 1959.

L'incinération aura lieu le samedi 19 dé-
cembre à 10 heures.

Culte au crématoire.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Uue urnr I t inérai re  sera déposée devant le

domicile mortuaire:
rue Jacob-Brandt 2.

Il ne sera pas envoyé de lettre faire-part,
cet avis en tenant lieu.

î MMWimawp—^ II IBIIIH

Ma grâce te suff it , car ma
puissance s'accomplit dans la
faiblesse.  2 Cor. 12, o. 9

Mme et M. Henri Blandenier-Schmid et
leurs enfants Marc-Henri et Eric ,
aux Brenets;

M. et Mme William Schmid-Mabillard et
leurs enfants à La Chaux-de-Fonds;

M. Marcel Schmid, à La Chaux-de-Fonds;
Mme et M. Maurice Froidevaux-Schmid .

à La Chaux-de-Fonds;
Les petits-enfants et arrière-petits-enlants de

feu Louis Jacquenoud. à Neuchàtel
Zurich et Genève;

Les enfants et petits-enlants de feu Jean
Schmid-Oui , aux Brenets et à Genève

ainsi que les familles parentes et alliées , ont
la profonde douleur de faire part à leurs
amis et connaissances du décès de

Madame

Marguerite SCHMID
née Jacquenoud

leur chère et bien-aimée maman, grand-
maman, belle-sœur, tante, grand'tante, pa-
rente et amie, qu 'il a plu à Dieu de repren-
dre à Lui dans sa 77e année, après une longue
et pénible maladie supportée vaillamment.

Les Brenets. le 17 décembre 1959.
L'incinération aura lieu le samedi 19 dé-

cembre 1959 à 11 heures au Crématoire de
La Chaux-de-Fonds

Culte à 9 h. 30 au Temple des Brenets.
Domicile mortuaire : Grand-rue 72.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part .

Au magasin
de Comestibles

Rue de la Serre 69
et demain samedi

sur la place du Marché

Il sera vendu :

Belles palées
el bondelles vidées

Filets de palées et
de bondelles
Filets de soles
Filets de carrelets
Filets de dorschs frais
Cabillauds
Baudroies
Truites vivantes
Moules
Cuisses de grenouilles
Escargots
Champignons de Paris

frais

Beaux poulets de Houdan
frais a Kr 4.— la Uvr e

Beaux poulets hollandais
frais Fr 3.25 la l ivre

Beaux petits coqs du pays
Pigeons
Belles poules
Beaux lapins trais du pays
Gigot de chevreuil
Civet de chevreuil

Se recommande
F MOSER Tel 2 24 54

On porte a domicile

W. wn J toc*te£
8, Place Neuve, tél . 2 26 76

La Chaux-de-Fonds

Chevreuil
GIGOTS - SELLES

CIVET

Marcassin
COTELETTES

CUISSOT

CIVET

FAISANS

PERDREAUX

Se recommande,

Commissionnaire
est demande soit â titre
définitif , soit en qualité
de suppléant pour la pé-
riode des fêtes — Se pré-
senter à la Confiserie Mo-
reau , 45. avenue Léopold-
Robert.

Tapis
et TOURS DE LITS

provenant d' échanges sont
à enlever tout de suite â
des prix intéressants. Fa-
cilités de paiement. Clau-
sen Meubles, avenue Léo-
pold-Robert 79 téléphone
2 70 66

Cartes de visite
Lmpi Courvoisiei b A

A VENDRE beau

petit
piano a queue
marque de 1ère classe.
5 années de garantie.
Prix favorable . (Facilités
de payement.) Transport
gratuit . — Tél. (031)
4 10 47. 

Bureaux
éventuellement à l'usage
de comptoir d'horlogerie
comprenant 4 pièces, si-
tués en plein centre, sont
à louer tout de suite ou
époque à convenir. — S'a-
dresser à l'Etude Alph
Blanc, notaire, avenue
Léopold-Robert 66.



De Gaulle accueille ce soir, à Paris,
le Président Eisenhower

A LA VEILLE DE LA CONFÉRENCE DES QUATRE

Les divergences de vues entre Français et Américains restent profondes
Paris , le 18 décembre.

' Après la réunion des quinze de
l'OTAN, la « petite conférence au
sommet » s'ouvrira demain à Paris ,
réunissant les quatre Grands Occi-
dentaux : Eisenhower , de Gaulle,
Maemillan et Adenauer . Le Premier
ministre britannique est attendu cet
après-midi à 16 h. 30, le chef du
gouvernement de l'Allemagne occi-
dentale une heure plus tard et le
chef de l'Etat américain à 22 h. 30.

C'est l'arrivée du Président Eisen-
hower qui sera la plus spectaculaire.
Ike débarquera à Toulon au début
de l'après-midi : le navire « Amiral

, ,
^De notre correspondant de Paris,

par téléphone
V >

Des Moines », qui le ramène de Tu-
nisie, sera escorté par le croiseur
Colbert et salué par une salve de
vingt et un coups de canons. M.
Herter et M. Jacquinot accueilleront
le Président. Celui-ci prendra place
dans un train spécial, qui le con-
duira à Paris, où le général de
Gaulle l'attendra.

La France isolée
Les quatre Grands commenceront

leurs entretiens, à l'Elysée, demain
matin. Tous les regards seront tour-
nés vers eux , d'autant plus que la
session de l'OTAN, qui a terminé
hier soir la première partie de ses
travaux , a été décevante. Sans doute
le communiqué qui a été publié ne
fait-il pas état des profondes diver-
gences de vues qui se sont mani-
festées entre la France et les autres
puissances. Mais elles ne sont que
trop réelles.

Il faut bien le dire, la France s'est
trouvée isolée. LA PLUPART DES
PAYS MEMBRES DE L'ALLIANCE
SE SONT RANGES SOUS LA BAN-
NIERE DES USA, APPROUVANT
LES THESES AMERICAINES SUR
LA DEFENSE COMMUNE ET RE-
POUSSANT CELLES DU GENERAL
DE GAULE . Cela est vrai pour l'uni-
fication des forces aériennes
tactiques — on ne parle plus d'in-
tégration pour ménager certaines
susceptibilités — comme pour l'im-
plantation de stocks de bombes
atomiques et de rampes de lance-
ment de fusées. Le général Norstad ,
commandant suprême des forces
alliées, a simplement laissé prévoir
qu 'P pourrait se retirer si, dans un
délai assez bref , il n'obtenait pas
satisfaction.

r >

Réunion des Quatre
Grands le 25 avril

prochain ?
PARIS , 18. - AFP. - On apprend

de source bien informée , que la
France , la Grande-Bretagn e et les
Etats-Unis se sont mis d'accord
pour proposer à l'Union soviéti-
que le 25 avril prochain comme
date de réunion de la conférence
des Quatre Grands au sommet. On
croit savoir que le choix de cette
date aurait reçu l'agrément du
gouvernement soviéti que.

C'est dire l'importance que pré-
sentera le tête-à-tête que le général
de Gaulle et le Président Eisen-
hower auront demain à l'Elysée. On
ne peut pas croire que ces deux
anciens chefs militaires ne réalisent
pas le danger immense que court
l'Alliance atlantique et qu 'ils ne
fassent pas le nécessaire pour le
conjurer. Eisenhower pourrait faire
quelques concessions dans le do-
maine politi que, procurant ainsi à
son interlocuteur des satisfactions
d'amour-propre. Et de Gaulle de-
vrait abandonner de son intransi-
geance, pour consentir à cette uni-
fication des forces alliées sans la-
quelle l'appareil commun de défense
s'écroulera.

L'O. T. A. N. n'avoue pas
son échec

M. Paul-Henri Spaak , secrétaire
général de l'O. T. A. N., recevant hier
soir la . presse, a déclaré qu 'il n'y

avait pas de crise, pas même de ma-
laise chez les « quinze ». Il j oue ainsi
son rôle, qui est d'apaiser, mais il
ne trompe personne. De même, on
ne pouvait s'attendre à trouver dans
le communiqué qui a été publié le
reflet des inquiétudes de tous. Ce
texte, assez anodin , forme des vœux
pour que les négociations avec l'Est
permettent de trouver des solutions
aux problèmes majeurs, afin d'abou-
tir à la paix dans la sécurité. Mais
il constate également que la puis-
sance soviétique ne cesse de croître
et que l'Alliance doit accomplir un
vigoureux effort.

Au cours de leur dernière séance,
les ministres des Affaires étrangères
ont procédé à l'examen des diverses
questions qui pourraient être évo-
quées à la conférence au sommet.
Ils ont approuvé l'ordre du jour
déjà élabore par les experts : desar-
mement, non-immixtion dans les
Etats tiers, aide aux pays sous-déve-
loppés, Allemagne et Berlin. Cepen-
dant , le représentant du gouverne-
ment de Bonn a fait remarquer que
la question de la non-immixtion
dans les affaires des pays tiers, ris-
quait , si elle était soulevée, de nuire
à la réunification de l'Allemagne.
M. Spaak a été chargé de rédiger
le rapport exposant les vues des
« quinze » sur la conférence au som-
met. II le fera parvenir demain aux
« quatre grands ». Et lorsque ceux-
ci auront terminé leurs entretiens,
le Conseil de l'OTAN se réunira de
nouveau, pour prendre connaissan-
ce des résultats auxquels ils seront
parvenus. Mais la conférence au
sommet est éclipsée par les probdè-
mes qui concernent le fonctionne-
ment de l'Alliance.

J. D.

Nouvell es de dernière heure
Toulon en fête

reçoit le président
Eisenhower

TOULON , 18. — AFP — La ville
de Toulon , sur la côte française de
la Méditerranée, est largement pa-
voisée aux couleurs françaises et
américaines, ce matin. C'est dans ce
grand port militaire, en effet , que
le président Eisenhower revenant de
sa tournée d'amitié à bord du croi-
seur américain « Des Moines », dé-
barquait peu après 12 heures Gmt.
pour venir assister à la conférence
au sommet occidentale à Paris.

II a traversé rapidement la ville
pour prendre, à la gare, un train
spécial qui partira immédiatement
vers la capitale française.

M. Christian Herter , secrétaire
d'Etat américain, M. Louis Jacqui-

not , ministre d'Etat français, les
ambassadeurs de France à Washing-
ton et des Etats-Unis à Paris, le chef
de l'Etat-Major de la rrikrine fran-
çaise ainsi que de nombreuses per-
sonnalités, sont arrivées dans la ma-
tinée à Toulon , en même temps que
les représentants du président de la
République française, pour saluer M.
Eisenhower à son arrivée. Le même
train spécial a amené aussi une
soixantaine de journalistes, qui re-
joindront leurs 80 confrères qui ont
déjà accompagné le président amé-
ricain dans son voyage.

Le croiseur français « Colbert » et
les escorteurs « Dupetit Thouars » et
« Chevalier Paul » sont partis à la
rencontre du navire présidentiel.

Il est là !
TOULON, 18. — AFP — Le croi-

seur américain « Des Moines », ame-

nant le président Eisenhower, vient
de stopper à l'entrée de la rade de
Toulon , à environ quatre kilomètres
du quai où l'attendent les autorités.
11 tire une salve d'honneur de 21
coups de canon et reprend sa mar-
che.

Il est escorté, depuis l'île de Por-
querolles, à une quinzaine de kilo-
mètres du grand port méditerra-
néen, par le croiseur français « Col-
bert » et deux escorteurs.

Sur le quai d'honneur , où le pré-
sident des Etats-Unis est attendu à
12 h. 15 Gmt., s'aligne déjà la com-
pagnie de fusiliers marins en grande
tenue. Les équipages sont massés sur
les navires dans le port, et la voiture
qui doit emmener immédiatement M.
Eisenhower à la gare est à pied
d'oeuvre.

412 morts a Freins
PARIS , 18. - AFP. - Le ministèr e de

l'intérieur annonce jeudi soir que le
bilan des victimes de la catastrop he de
Fréjus s'établit à 412, dont 306 morts.
Parmi ces 306 morts , 276 sont identif iés
et 30 non-identifiés. Le nombre des
disparus est de 106 .

Sept cadavres ont été découverts
jeudi , dont ceux de quatre militaires.

D'autre part , les dons continuent
d'arriver à Fréjus. Venant de Barce-
lone , trois camions se sont rangés
jeudi soir sur la place de la mairie. Ils
apportent pour 30 millions de couver-
tures et de vêtements de toutes sortes ,
offerts aux sinistrés par le syndicat
espagnol des textiles.

Vendredi , le trafic ferroviaire ré-
gulier reprendra sur la ligne Marseille-
Nice par une voie unique à Fréjus.

Une Suissesse parmi
les victimes

Selon un rapport du Conseil général
de Suisse à Marseille , une Suissesse,
Mme Berti Ruetter-Baen zi ger , de Saint-
Gall , a été identifiée au nombre des
victimes de la catastrophe.

Le général de Gaulle
sur les lieux

FREJUS , 18. - AFP. - Le général de
Gaulle , président de la République
française , a fait , jeudi matin , un bref
séjour d'un peu plus de deux heures
à Fréjus. «Il y est venu , a-t-il dit , pour
que chacun sache que tout le néces-
saire serait fait en vue de la recons-
truction. »

•Dans les bruits assourdissants de
l'immense chantier qu 'est actuellement
la ville , le président de Gaulle a par-
couru à pied la zone sinistrée.

\IÛ4AA>
L'Assemblée nationale française

vote le budget.

Le budget français , après avoir
été repoussé une première fois  par
l'Assemblée nationale et le Sénat ,
à cause du projet concernant les
anciens combattants, a été retou-
ché par le gouvernement. Sous
cette nouvelle forme , il a été adop-
té cette nuit , au Parlement , par 220
voix contre 172, sur 392 votants.
Dans l'exposé des motifs , le pre-
mier ministre avait déclaré que la
retraite des anciens combattants
serait rétablie en 1961 « si la situa-
tion financière continue à s'amé-
liorer , ce que tout laisse suppo-
ser *.

Le roi Baudouin au Congo.

Comme nous l'avons dit hier, le
roi des Belges a subitement décidé
de partir pour le Congo , af in  d'y
étudier sur place la situation. A
Stanleyville , des manifestations de
masse eurent lieu au moment de
son arrivée et la police a dû in-
tervenir au moyen de gaz lacry-
mogènes pour disperser la foule
qui criait le mot « indépendance ».
Lorsque le jeune monarque a atter-
ri, il a. été vivement acclamé par
une grande f oul e  composée surtout
d'Européens. La police a eu de la
p eine à f ray er  une voie au jeune
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roi. Les manifestation s se sont
poursuivies après son départ.

Le roi Baudouin a prononcé à
la radio une allocution dans la-
quelle , il a dit notamment :

<s.Il s'agit de saisir et de satis-
faire les aspirations légitimes des
habitants du Congo , tout en leur
évitant les déceptions d' une évo-
lution désordonnée. Cette phase ,
la Belgique l'a abordée avec réso-
lution , spontanément , généreuse-
ment , elle a appelé le Congo à une
indépendance prochaine. Depuis
près d'un siècle, la Belgique et le
Congo ont réalisé une œuvre que le
monde entier admire. Avec l'aide
de Dieu , nos deux pays continue-
ront à faire de grandes choses dans
l'union et la fraternité. »

Eisenhower en Tunisie.

Le président des Etats-Unis a
passé hier quelques heures avec M .
Bourguiba. Il a, naturellement pré-
conisé une entente étroite entre
Tunis et Washington. Selon un
communiqué « les deux présidents

ont procédé à un large tour d'ho-
rizon de la situation internationale
dans une atmosphère de franchise
et de cordialité. Leurs entretiens
ont particulièrement porté sur la
nécessite de poursuivre les e f f o r t s
déployés en vue de la consolidation
de la paix et de la réduction des
causes de la tension internationale .

» Dans ce contexte , ils ont exa-
miné la situation créée par les d i f -
ficultés en Algérie. Ils ont conve-
nu que l'absence d'une solution
jusqu 'à ce jour constitue une sour-
ce de graves préoccupations.

» Ils sont convenus que la réali-
sation de l'autodétermination par
les peuple s d'Afrique et d'Asie est
l'un des événements les plus im-
p ortants de notre époque ».

Au cours de leurs conversations,
en outre, MM Eisenhower et Bour-
guiba ont réa f f i rmé  leur appui à la
proposition du président de Gaulle
concernant l'Algérie et ont expri-
mé l'espoir qu 'une solution sera
rapidement trouvée.

L'Inde et la bombe atomi que .

Le gouvernement indien a publie
hier une mise au point confirmant
que l'Inde est en mesure de fabri-
quer des armes nucléaires , mais
qu'elle n'a pas l' intention de le fa i -
re. Espérons-le I J. Ec

Ciel très nuageux à couvert . Aver-
ses, en plaine généralement sous
forme de pluie. Neige au-dessus
d'environ 700 m. Températures en
baisse, surtout en montagne Ver/t
modéré d'ouest , soufflant par mo-
ments en rafales.

Prévisions du temps

La commission américaine
de l'énergie atomique

dénonce la radioactivité
du strontium de certaines

montres suisses

WASHINGTON , 18. — Reuter —
La Commission américaine de l'é-
nergie atomique a annoncé jeudi
qu 'un certain nombre de montres
suisses utilisant une matière lumi-
neuse pour les chiffres dégagent du
strontium 90 radioactif. Le stron-
tium 90 est l'un des plus dangereux
produits radioactifs et peut provo-
quer la leucémie. La quantité de
strontium 90 radioactif découverte
dans les montres suffirait « à mettre
éventuellement en danger » ceux qui
les portent , au bout d'un certain
temps.

La Commission de l'énergie ato-
mique et I'« American Rolex Watch
Corporation », de New-York, pren-
dront immédiatement des mesures
pour récupérer un certain nombre de
montres-bracelets du type « GMT-
Master », fabriquées à Genève par
les « Montres Rolex S. A. ». Il s'agit
de 600 montres importées aux Etats-
Unis et dont le cadran lumineux ,
portant l'inscription « Royster Per-
pétuai », permet d'obtenir l'heure
exacte dans les diverses régions du
monde.

La Commission précise que l'en-
quête a été ouverte lorsqu 'il fut éta-
bli que la montre-bracelet « Rolex
GMT-Master » achetée en septembre
1958 par un Américain à Singapour
contenait « beaucoup plus de stron-
tium 90 » que ce n'est permis par
les prescriptions américaines. Quel-
ques-unes des montres de ce type
qui furent contrôlées ne contenaient
pas de matière radioactive, mais un
contrôle général a pourtant été ju-
gé nécessaire.

Le danger n'est pas
grand, mais...

Le danger , pour le porteur d'une
telle montre, dépend des habitudes
personnelles du propriétaire. « Bien
que les montres examinées aient
des intensités radioactives différen-
tes, les radiations observées sur le
fond des boites sont si grandes que.

lorsque la montre est portée cons-
tamment, la peau du bras entrant en
contact subit une dose radioactive
une fois et demie à deux fois plus
intense que le maximum autorisé
pour la main et l'avant-bras des per-
sonnes qui se trouvent en présence
de radiations pour des raisons pro-
fessionnelles. Il est probable que le
port normal d' une montre , même
pendant des années, ne peut causer
à son propriétaire qu 'un mal très
petit , mais on ne peut négliger le
danger des radiations émises par des
montres-bracelets ».

La commission ajoute qu tl est in-
vraisemblable qu 'une personne
puisse exposer habituellement une
partie de son corps aux radiations
de la face supérieure d'une montre.
U n'en demeure pas moins que les
radiations émises par le cadran lu-
mineux sont suffisamment grandes
pour causer à la longue un mal sé-
rieux et croissant à la peau ou aux
yeux.

Un seul, parmi cent
modèles !

L'« American Rolex Watch Corpo-
ration » de New-York a publié la
déclaration suivante :

« La montre qui est mise en cause
par la commission de l'énergie ato-
mique ne représente qu'un des cent
modèles pour hommes distribués par
notre entreprise sur le marché amé-
ricain. Elle n'a été vendue qu'en très
petites quantités, car il s'agit d'une
montre à usage particulièrement li-
mité. Aucun autre modèle de notre
production ne contrevient aux pres-
criptions de la commission de l'éner-
gie atomique. A notre connaissance,
une petite partie seulement des
montres du modèle incriminé n'est
pas conforme à ces prescriptions.
Lorsque la commission de l'énergie
atomique nous a fait part de la
plainte, nous avons immédiatement
suivi ses instructions. Nos vendeurs
et représentants furent aussitôt avi-
sés qu'ils devaient nous renvoyer
toutes les montres de ce modèle afin
que nous puissions les examiner et
leur apporter les transformations
susceptibles d'éliminer les parties
dangereuses. »

Six cents montres
genevoises

sur la sellette !

STOCKHOLM , 18. - UPI. - Le
journal «Expressen» de Stockholm an-
nonce que le shah et Farah Diba pas-
seront en Suède une partie de leur lune
de miel . En raison des charges offi-
cielles du souverain , le voyage n 'aurait
lieu qu 'au printemps.

LE SHAH ET FARAH DIBA :
LUNE DE MIEL EN SUÈDE

TOKIO , 18. - UPI. - L'agence Chine
nouvelle annonce que des médecins
chinois du centre de recherches de
Harbi ont réussi à greffer la tête et
les quatre pattes d'un chiot sur un
chien adulte , à qui on avait conservé
sa propre tête . La tête greffée a sur-
vécu 124 heures , et le chien adulte
continue à vivre.

C'est la seconde exp érience réussie.
Les quatre premières avaient échoué,
annonce «Chine nouvelle» .

Le centre de recherches poursuit
d'autres expériences de greffes de reins
et de cœur sur des animaux .

DES MÉDECINS CHINOIS GREFFENT
LA TÊTE ET LES PATTES

D'UN CHIEN SUR UN AUTRE

PARIS, 17. — AFP. — M. Mircea
Lambrino a été reconnu comme
étant le fils légitime du défunt roi
Carol de Roumanie.

La première Chambre de la Cour
de Paris a, en effet , con firmé mer-
credi en appel le jugement du tri-
bunal de la Seine oui. le 6 mars 1957,
avait accordé l'exéquatur d'un ju-
gém 'i  d" tribunal de r ishn'-'- - en
date du 6 avril 1955, reconnaissant
que Mircea Lambrino, actuellement
âgé de 39 ans, est bien le fils legi-
f'Tie '*i roi r Jl '° Roumanie et
de Marie Valentine Lambrino, unis
par un -ipr^ee mu. .....inique célébré
en 1918 à Odessa.

Cette légitimité de l'affiliation
avai t été r "* i demi-frè-
re de M. Lambrino, l'ex-roi Michel
de Rourr> Tr:". fils du roi C^rol et
de la princesse Hélène de Grèce.

M. Mircea Lambrino
reconnu comme f i ls
légitime du déf unt
roi de Roumanie


